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L
’intervention militaire

russe en Syrie sous la
forme de puissantes et
soutenues frappes aérien-

nes a incontestablement affaibli
les capacités offensives de Daech
et permis aux forces du régime
de Damas appuyées par des combattants du Hez-
bollah libanais et de «pasdarans» iraniens de lancer
de victorieuses offensives contre certaines de ses
positions. Sa déroute qui se profile sur le sol syrien
Daech tente à l’évidence d’en minimiser l’ampleur
et de voiler son inéluctabilité en faisant diversion
de manière «spectaculaire» au moyen d’attentats à
très forts impacts médiatiques.
  C’est dans le cadre de cette stratégie de la diversion
que s’inscrivent les deux actions terroristes revendi-
quées par elle ayant eu la première pour cible l’avion
russe explosé au-dessus du Sinaï et la seconde un quar-
tier populaire de la capitale libanaise sous contrôle du
Hezbollah allié du régime syrien. Les deux attentats
revendiqués par Daech ont certes une résonance mé-
diatique très forte, mais ne masquent pas aux yeux des
observateurs et experts informés de la nouvelle réalité
sur le terrain en Syrie induite par l’intervention russe
que l’organisation terroriste est en train de perdre sa
capacité offensive et de céder du terrain. Ils y voient
au contraire confirmation de ce fait et que pour Daech
le recours à ce mode opératoire est l’aveu d’être mise
à mal militairement.
  Quoi que l’on puisse penser des intentions des Rus-
ses dans le conflit syrien, il faut reconnaître que leur
intervention militaire assène des coups à Daech autre-
ment plus efficaces en terme de résultats que ceux que
lui infligent les frappes de la coalition conduite par les
Etats-Unis. De quoi indubitablement s’interroger sur

Kharroubi Habib

Daech dans

une sanglante

opération de diversion

pourquoi cette coalition qui a à
disposition une impressionnante
armada aérienne a si peu entamé
les capacités militaires et logisti-
ques de l’organisation terroriste
dont l’amoindrissement n’est
constaté que depuis que l’aviati-

on russe est entrée dans la danse. Par ce constat, il
faut bien admettre que la coalition en question a suivi
une stratégie d’action contre Daech qui ne visait pas à
la paralyser totalement, mais à la contenir dans une
puissance de nuisance qui ne représenterait plus un
danger militaire pour des Etats membres dans la ré-
gion mais resterait tout de même en mesure de défaire
les forces du régime syrien.
  L’intervention russe couplée avec l’appui apporté par
le Hezbollah et les combattants paramilitaires iraniens
aux forces du régime a incontestablement fait échec à
la stratégie de cette coalition en mettant à nu l’inten-
tion inavouée de maintenir Daech dans son trouble sta-
tut d’organisation vouée à contribuer au but recher-
ché par les coalisés en Syrie : la chute du régime. In-
tention dont n’est plus dupe l’opinion internationale
qui en condamnant le cynisme de ceux qui cherchent à
la concrétiser les contraint à tenter de la démentir en
procédant ces derniers temps à des frappes aériennes
contre Daech qui ont un véritable impact sur son dis-
positif militaro-logistique.
  Il n’en demeure pas moins que le regain d’action
de la coalition conduite par l’Amérique ne trompe
pas grand monde et si l’espoir existe que Daech va
être battue et éradiquée en Syrie, c’est de la Russie
et autres alliés du régime de Damas qu’il faut en
attendre la réalisation. La diversion qu’opère l’or-
ganisation terroriste est les prémices que ce but ils
sont en train de le concrétiser.L

e Conseil national autonome
 du personnel enseignant du

secteur ternaire de l’éducation
(Cnapest) a décidé de ne pas si-
gner la «charte d’éthique et de sta-
bilité». La décision a été prise lors
de la réunion de son conseil natio-
nal, réuni les 6 et 7 novembre à
Boumerdès. Dans un communiqué
publié le 10 novembre, le bureau
national du Cnapest explique les
raisons de cette décision. «Après un
long débat consacré à la question
de la «charte d’éthique et de stabi-
lité», les participants ont conclu que
la principale priorité du ministère
de l’Education nationale est de
prendre en charge les revendica-
tions des fonctionnaires du secteur,
du respect de l’éducateur et de lui
concrétiser le climat nécessaire pour
mener sa mission», lit-on dans le
communiqué. Entre autres mesures,
le Cnapest demande aussi à la tu-
telle «d’ouvrir le dialogue avec les
véritables partenaires, dans le res-
pect des lois sur le travail, à ce mo-
ment-là, aucune partie n’aura be-
soin de s’engager pour aucun do-
cument ou contrat concernant ce

R. N.

L
a ministre de l’Education
nationale Nouria Benghe-
 brit a annoncé jeudi que son

département tendait à sécuriser les
établissements scolaires exposés à
des agressions récurrentes et comp-
tait ouvrir prochainement le dos-
sier de recrutement d’agents de
sécurité en coordination avec le
ministère de l’Intérieur et des Col-
lectivités locales. Répondant à la
question orale d’un membre du
Conseil de la Nation sur les mesu-
res prévues pour assurer la sécuri-
té des écoliers dans les établisse-
ments, Mme Benghebrit a répon-
du que «la tutelle s’emploie actuel-
lement à cibler les établissements
dont l’environnement immédiat
assiste à des agressions répétées».
La ministre a ajouté que la liste de
ces établissements sera transmise
aux services de sécurité spécialisés
pour «y renforcer leurs patrouilles».
Le secteur de l’Education compte
prendre d’autres mesures dont
«l’ouverture du dossier de recrute-
ment d’agents de sécurité notam-
ment aux établissements d’ensei-
gnement primaire et ce en coordi-
nation avec le ministère de l’Inté-
rieur et des Collectivités locales».
La ministre a également souligné
la nécessité de renforcer le sens
moral dans toutes ses dimensions
pour freiner la propagation de la
violence en milieu scolaire. Elle a
annoncé une série de mesures
dont «la formation des fonction-
naires du secteur dans le domai-
ne de la médiation et de la ges-
tion des conflits et l’actualisation
des textes régissant notamment les
conseils de discipline».
 
LA PROCHAINE RENTRÉE
SCOLAIRE SERA «PLUS

RIGOUREUSE»
 
Mme Benghebrit a évoqué, par

L
e ministre de l’Habitat, de l’Urba-
 nisme et de la Ville, Abdelmadjid

Tebboune, a démenti jeudi à Alger le
gel de l’aide de l’Etat destinée à l’auto-
construction au titre de la formule du
logement rural. Dans une déclaration
à la presse en marge d’une séance
consacrée aux questions orales au
Conseil de la Nation, M. Tebboune a
précisé que «le ministère de l’Habitat
n’a donné aucune instruction pour le
gel de la formule du logement rural».
«Il s’agit de la suspension de l’opéra-
tion dans certaines wilayas par  arrê-
tés des walis aux fins de vérification
des listes des bénéficiaires suite à des
rapports faisant état de dépasse-
ments», a souligné le ministre, assu-
rant que le secteur de l’Habitat «ne
sera pas touché par les retombées de
la baisse des prix du pétrole». Con-
cernant le programme actuel des
29.000 logements (toutes formules
confondues) qui n’a pas encore été

lancé, le ministre a précisé que le re-
tard accusé était dû à des considéra-
tions d’ordre technique liées au fon-
cier ou à l’infructuosité des appels
d’offres relatifs aux entreprises char-
gées de la réalisation.
   Concernant la Grande mosquée
d’Alger, le ministre a réfuté les ru-
meurs colportées par certains médias
quant à l’existence de problèmes
techniques qui menaceraient l’inté-
grité du projet, affirmant que ces ru-
meurs sont lancées par des parties
«malintentionnées».
   Concernant le programme de lo-
gements de location-vente, M. Teb-
boune  a fait savoir que les déci-
sions de pré-affectation seront re-
mises aux souscripteurs de 2001 et
2002 vers la fin décembre 2015 et
janvier 2016. Ces décisions, a-t-il
dit, ne concernent que les projets
ayant atteint un taux d’avance-
ment de 70%. Le choix des sites et

le paiement de la deuxième tranche
du montant du logement pour les
souscripteurs au programme AADL-
2013, débuteront après la remise des
décisions de pré-affectation à tous les
anciens souscripteurs.
   A une question d’un membre du
Conseil de la Nation, M. Tebboune
a affirmé que le recensement des
chantiers de réalisation des projets
de logements participatifs sera pa-
rachevé avant la fin novembre en
cours. L’opération permettra d’éva-
luer l’état d’avancement réel du pro-
gramme à chaque chantier, ajoute le
ministre. Concernant la gestion des
anciennes cités relevant des OPGI,
M.Tebboune a estimé que la situa-
tion financière actuelle des OPGI
due à la baisse du nombre  de béné-
ficiaires de logements qui s’acquittent
régulièrement de leurs loyers, ne per-
met pas aux offices d’assumer cette
mission, à l’instar des cités «AADL».

Tebboune dément

Pas de gel de l’aide au logement rural

ailleurs, en marge de la séance
plénière, les concours de recru-
tement dans les différents corps
du secteur, qui seront organisés
fin novembre et début décembre
2015 pour le recrutement de
10.000 fonctionnaires. Elle a in-
diqué qu’ «exceptionnellement
cette année, le 2e et  3e lauréat
du concours de recrutement des
enseignants pourra rejoindre le
poste du 1er lauréat si ce dernier
ne s’y présente pas», une mesu-
re, a-t-elle dit, qui sera appliquée
en coordination avec la Fonction
publique». Cette démarche est
l’une des solutions adoptées par
le secteur pour palier les inciden-
ces induites par le refus de cer-
tains professeurs de rejoindre
leurs postes notamment dans le
sud du pays.
   Mme Benghebrit a annoncé que
la rentrée scolaire 2016-2017 sera
«plus rigoureuse par rapport aux
précédentes, qu’il s’agisse de la
date effective ou de la répartition
des enseignants». La ministre est
revenue en outre sur la question
du transport scolaire, «une gran-
de préoccupation pour tous les
secteurs concernés».
   Le parc du transport scolaire
compte 6392 bus, a-t-elle fait sa-
voir, indiquant que cet aspect était
géré par les collectivités locales en
coordination avec le secteur de la
solidarité notamment dans les ré-
gions éloignées.
   A propos des menaces de cer-
tains syndicats de l’éducation de
recourir à des mouvements de
protestation dans les prochains
jours, la ministre a affirmé que «le
secteur a consenti d’énormes ef-
forts pour satisfaire les revendi-
cations de ces organisations».
«Les revendications soulevées
par ces syndicats concernent
dans leur majorité d’autres sec-
teurs que celui de l’éducation»,
a-t-elle encore soutenu.

Violence à l’école

Le ministère
de l’Education veut
recruter des agents

de sécurité

sujet (éthique et stabilité, ndlr), par-
ce que l’éducateur est par nature
et de par sa formation dévoué à sa
mission», ajoute le communiqué.
Concernant les autres sujets évo-
qués lors de sa réunion, le conseil
national du Cnapest demande au
bureau national du syndicat d’in-
tervenir auprès de la tutelle pour
«expliciter les zones d’ombre et de
confusion entourant la directive
N°003 relative à la promotion dans
certains secteurs de l’éducation».
Par ailleurs, le syndicat appelle les
travailleurs de l’éducation nationa-
le à «continuer la lutte» pour «con-
crétiser les revendications en sus-
pens», à savoir celles liées «au lo-
gement, à la prime du Sud, et aux
œuvres sociales». Sur ce dernier
point, le communiqué évoque «la
mise en place d’une commission
gouvernementale chargée de faire
l’inventaire des biens et des fonds
des œuvres sociales». Enfin, le Cna-
pest réclame aussi la «comptabili-
sation des années d’études dans les
grandes écoles et les instituts tech-
nologiques ainsi que le service na-
tional dans la retraite».             R. N.

Education

Le CNAPEST ne signera pas
la «charte d’éthique»
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Le dit, le non-dit

et l’implicite

de Saadani

Ahmed Farrah

S
ous d’autres cieux,
General Motors et
General Electric
sont des leaders

mondiaux dans la recherche
et le développement, dans la
création et l’innovation, dans la production
et le positionnement de leurs produits res-
pectifs sur le marché international. Pendant
une certaine époque, toute récente, l’Algé-
rie a eu aussi ses généraux, disait-on très
spécialisés dans le trust et le monopole d’im-
portation de produits de large consomma-
tion. Ainsi, la rue « parlait» de général du
café, de général du sucre, de général du
médicament…. Était-ce vrai, ou une sim-
ple caricature de la réalité ? Aujourd’hui,
les choses ont muté et des importateurs
réels où prête-noms occupent les quais des
ports, inondent le marché pour satisfaire
la consommation des ménages et créent de
nouveaux besoins pour leur soutirer plus
de sous encore. Le ministre du Commer-
ce, M. Belaïb, sort du mutisme général
et dénonce la fuite de devises liée à la
surfacturation des importations. Encore
un autre pavé dans la mare, son prédé-
cesseur avait aussi jeté le sien en dénon-
çant les importateurs d’alcool et d’auto-
mobiles. Le transfert illicite des devises
serait astronomique et avoisinerait les 20
mds de dollars, soit  30% de la facture du
commerce extérieur. Pourquoi une telle
annonce aujourd’hui ? La fenêtre de tire
est-elle favorable ? Les parrains ne sont
plus en mesure de protéger leur vitrine ?
La réponse est peut-être dans les dires
d’Amar Saadani, qui a fait des «confiden-

ces» sur une chaîne de tv
privée. Selon lui, ces
pratiques ne sont pas
nouvelles, elles sont le
résultat du démantèle-
ment de l’outil de pro-

duction national et l’incarcération injusti-
fié de 4000 cadres gestionnaires, les en-
treprises fermées ou cédées à l’exemple du
complexe sidérurgique d’El-Hadjar. La Ban-
que d’Algérie et les gouvernements succes-
sifs auraient aussi une grande responsabi-
lité dans l’évasion et la dilapidation des ca-
pitaux, comme il l’a affirmé.
   A lire entre les lignes de ce qu’il avance
lors de cette interview, on serait près de
conclure que l’oligarchie algérienne avait
été clonée à la russe et a étendu sa toile
sur l’économie nationale comme une taren-
tule. La question qui se pose aujourd’hui
est : qui sera le Poutine algérien, pour
mettre de l’ordre dans ce désordre  ?  La
réponse est encore suggérée dans les pro-
pos qu’il a tenus à la chaîne «En nahar» :
Ce sera un new FLN dépoussiéré de ses «
harkis  porteurs de chkara», «assaini», il
deviendra un parti socio-libéral (à la Tony
Blair ??) Mais avec quelle légitimité ? Une
vraie deuxième République (celle qu’avait
toujours demandée l’opposition?). Civile,
(comme celle que voulait Abane Ramda-
ne ??). Les Algériens ont tellement subi
le mensonge des leurs et l’injustice des
autres, qu’ils ne peuvent plus en suppor-
ter d’autres encore. Comme avait dit Émile
Zola, «la vérité et la justice sont souverai-
nes, car elles seules assurent la grandeur
des nations».

Yazid Alilat

L
’affaire de corruption qui a écla-
boussé le groupe Sonatrach,
 l’ex-ministre de l’Energie

Chakib Khelil et le groupe italien Eni
et sa filiale Saipem, qui a obtenu
pour 8 milliards de dollars un projet
pétrolier en Algérie contre des pots-
de-vin de 198 millions de dollars,
touche pratiquement à sa fin.
   Le parquet de Milan, qui enquête
sur cette affaire depuis trois ans, a
ordonné mercredi 11 novembre la
saisie de biens immobiliers et d’un
compte bancaire de l’ancien direc-
teur de la division Ingénierie et
Constructions de Saipem, Pietro
Varone, actuellement en détention.
Bien plus, le parquet de Milan a de-
mandé la saisie de 250 millions
d’euros d’actifs et de biens apparte-
nant à Varone, ainsi qu’aux autres
protagonistes de cette affaire, les
intermédiaires algériens, Farid Bed-
jaoui et Samy Ourayed, qu’on pré-
sente comme proches de Chakib
Khelil. L’ordre de saisie a été pronon-
cé par le tribunal de Milan dans la
gestion de ce procès dans lequel
sont également poursuivis de hauts
responsables d’Eni et de Saipem, y
compris leurs filiales en Algérie. A
Milan, l’avocat de Pietro Varone, Me
Barbara Bel loni ,  a conf irmé à
l’agence Reuters que la saisie des
biens de son mandant avait déjà été
effectuée. Par ailleurs, le tribunal de
Milan a également demandé contre
Farid Bedjaoui, l’ex-dirigeant de la
société ‘’écran’’ Pearl Partener, ba-
sée à Hong Kong, et soupçonné
d’avoir joué les intermédiaires en-
tre des dirigeants de Saipem et des
dirigeants du secteur pétrolier algé-
rien, la saisie de huit propriétés à
New York, dont sept à Manhattan et
une dans la 5eme Avenue, près du
célèbre Times Square .  

TOUT TOURNE

AUTOUR DE BEDJAOUI

Le parquet milanais a en outre re-
quis la saisie dans les comptes ban-

caires en Suisse et en Asie de Bed-
jaoui d’une somme d’un peu plus
de 37 millions de dollars, ainsi que

9 comptes au Luxembourg. Un
mandat d’arrêt international a été
lancé par Interpol contre Farid Bed-

jaoui, personnage central de cette
affaire, digne d’un ‘’polar’’ améri-

cain. Selon la justice italienne, Sai-
pem a payé des pots-de-vin versés

à Farid Bedjaoui de 198 millions

d’euros pour des contrats d’une va-
leur de 8 milliards d’euros avec la

Sonatrach pour l’exploitation de gi-

Abdelkrim Zerzouri

L
une de miel» entre Al-

 ger et Paris. L’ambas-

sadeur de France à Alger,

Bernard Emié,  a par lé

d’«intimité» et de «confiance»

qui caractérisent les relations

entre les deux pays, les quali-

fiant de «satisfaisantes». «Les

meilleures depuis de longues

années, peut-être même de-

puis l’indépendance de l’Algé-

rie», a-t-il encore souligné, à

ce propos. Une satisfaction ti-

rée sur tous les plans, selon les

déclarations de M. Bernard

Emié lors d’une conférence de

presse, tenue, jeudi 12 no-

vembre, à l’Institut français de

Constantine (IFC). Sur le cha-

pitre politique, le diplomate

confiera que les deux pays

sont sur la même longueur

d’ondes, sur plusieurs dos-

siers, avec d’intenses échan-

ges sur les grandes crises qui

concernent les deux parties, à

l’image des questions malien-

ne et libyenne, de la crise mi-

gratoire, ou encore la COP21

qui enregistre une forte colla-

boration entre les deux pays.

«M. Sellal devrait représenter

le Président Bouteflika à la

COP21 qui se tiendra, le 30

novembre prochain, à Paris»,

a indiqué M. Bernard Emié.

Aussi, l’ambassadeur de Fran-

ce à Alger soulignera qu’ «il

n’y a pas de projet d’interven-

tion militaire en Libye», et que

«la position de la France con-

verge vers une solution politi-

que au conflit libyen», parta-

geant ainsi le même point de

vue de l’Algérie sur ce dossier.

Au plan économique, M. Ber-

nard Emié a tenu à souligner

que «la France investit en Al-

gérie, elle a confiance et elle

travaille dans le long terme»,

non sans rappeler les nom-

breux investissements de so-

ciétés françaises dans le sec-

teur industriel et les services.

Dans ce contexte, il évoquera

la récente signature de neuf

(9) accords de coopération

lors de la réunion du comité

mixte économique algéro-

français, en octobre dernier.

Ajoutant qu’ «une réunion

s’est tenue, jeudi 12 novem-

bre, entre les membres de la

Chambre de Commerce et

d’Industrie algéro-française

pour élaborer un plan d’action

commun, dans le domaine de

la fiscalité». «Une réunion pu-

rement technique», dira-t-il,

mais elle a le mérite de faire

ressortir cette volonté des en-

treprises françaises à venir in-

vestir en Algérie, en s’impré-

gnant préalablement du cli-

mat juridique des affaires

dans le pays hôte. Et le do-

maine culturel n’est pas en

reste de cette dynamique. La

langue française se porte très

bien grâce aux cinq Instituts

français, établis en Algérie,

«extra actif», selon l’expres-

sion de M. Bernard Emié.

«Onze millions d’Algériens

parlent le français», soutien-

dra-t-il, alors que sur un inter-

national, «ils sont 275 millions

à maîtriser la langue de Vol-

taire, et ils seront 700 millions

de francophones, à travers le

monde, à l’horizon 2060».

Ajoutant, à ce propos, que

«l’Afrique parle le français, et

l’Algérie en tant que puissan-

ce régionale a tout intérêt à

promouvoir cette langue».

   La coopération universi-

taire connaît, elle aussi, une

dynamique très importante,

estime le diplomate qui in-

diquera que «60 accords

sont signés entre les univer-

sités de Constantine et des

universités françaises».

   L’ambassadeur révèlera,

dans ce sillage, que la ville de

Constant ine sera « invi té

d’honneur» lors du Salon du

livre qui se tiendra, à Paris, au

mois de mars 2016. Concer-

nant l’incident de la fouille

subie par le ministre de la

Communication à l’aéroport

d’Orly, M. Bernard Emié a

rappelé que «le ministre de

l’Intérieur français a écrit une

lettre à M. Grine où il a expri-

mé ses regrets, à propos de cet

incident» et que «la France a

engagé des mesures pour que

pareil incident regrettable ne

se reproduise plus».

   Pour rappel, l’ambassadeur

de France à Alger a commé-

moré, à Constantine, en com-

pagnie de son homologue al-

lemand, la signature de l’ar-

mistice qui a mis fin à la Gran-

de Guerre, coïncidant avec le

11 novembre.

Relations algéro-françaises

Une phase «prolifique»

«

Affaire Saipem-Sonatrach

La justice italienne
ordonne la saisie

des biens de Bedjaoui
à New York

sements pétroliers dans la région
d’El Merk. La direction de Saipem
a récusé cette accusation, estimant
qu’’’il n’y a aucune raison pour que
l’entreprise soit tenue responsable’’.
D’autre part, l’ordonnance de saisie
délivrée par le juge du parquet de
Milan couvre la valeur des pots-de-
vin de plus de 197 millions d’euros
versés par Saipem entre 2007 et
2009, plus 50 millions d’euros d’im-
pôts non payés sur cette somme,
selon l’arrêt de la cour cité par Reu-
ters. En plus de Bedjaoui, les autres
personnes impliquées dans cette af-
faire sont l’ancien directeur de Sai-
pem Algérie Pietro Varone et Samy
Ourayed, un autre intermédiaire. Le
procès de Farid Bedjaoui et Samy
Ourayed est prévu le 2 décembre
prochain à Milan. Dans cette même
affaire, le même parquet de Milan
avait acquitté le 4 novembre
dernier l’ex-PDG d’Eni, Paolo Scaro-
ni, pour «non-existence de preuves va-
lables de son implication». Froide et
mécanique, la justice italienne a ce-
pendant requis 2 ans et 10 mois de
prison ferme contre Tullio Orsi, an-
cien PDG de Saipem Algérie, en plus
de la confiscation de 1,3 million de
francs suisses. Le jugement avait été
rendu le 3 octobre dernier.  

L’AFFAIRE TOUJOURS

EN COURS

La justice milanaise enquête égale-
ment avec le président de Saipem
Pietro Tali, le directeur des finances
de Saipem puis de Saipem Eni, Ales-
sandro Bernini, le responsable d’Eni
pour l’Afrique du Nord, Antonio Vel-
la. Cette affaire est menée par le tri-
bunal de Milan contre  Eni et sa fi-
liale Saipem, inculpées en vertu de
la loi 231 de 2001, qui prévoit ‘’la
responsabilité administrative des en-
treprises pour des crimes commis
par les administrateurs’’, explique la
presse italienne. Et c’est en janvier
2015 seulement que les procureurs
de Milan avaient fermé l’enquête sur
Scaroni et sept autres gestionnaires

dans le groupe pétrolier Eni et sa fi-
liale Saipem. En plus des délits de
pots-de-vin et corruption, la justice

italienne enquête sur des déclara-
tions frauduleuses de revenus (éva-
sion fiscale) par le moyen de faus-

ses factures et d’un système de
comptabilité parallèle. Le parquet

milanais mène ses investigations

autour d’un vaste «réseau interna-
tional de corruption» impliquant de

nombreux hauts dirigeants de l’en-
treprise pétrolière italienne et l’en-

tourage de l’ex-ministre de l’Ener-

gie algérien Chakib Khelil.
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Moncef Wafi

L
a polémique a enflé autour
des chiffres du ministre du
 Commerce concernant le

transfert illicite des devises et les
surfacturations lors des opérations
d’importation à tel point qu’elle a
poussé un sénateur à lui poser une
question lors d’une session pléniè-
re du Conseil de la nation. Bekhti
Belaïb est revenu sur ses fameux
30% en précisant que sa déclara-
tion a été mal interprétée par les
médias et qu’il fallait comprendre
que ce pourcentage représente le
montant de factures d’importations
et ne faisait, «référence au montant
global des importations» expliquant
cette nuance par le fait que «50%
des importations sont effectuées
par des entreprises publiques». Le
ministre avait déclaré, il y a de cela
quelques jours, que sur les quelque
60 milliards de dollars du volume
global des importations, environ
30% sont entachés de fraude fis-
cale et de fuite des capitaux vers
l’étranger. Mais ce que révèle le
ministre sur l’identité des fraudeurs
va à l’encontre des idées reçues
puisqu’il indique que les entrepri-
ses étrangères sont moins impli-
quées dans les transferts illicites de
fonds que ne le sont les opérateurs
nationaux. Le ministre évoquera
encore que le modus operandi de
cette fraude qui passe à travers des
sociétés écrans au sein desquelles
«les importateurs sont en même
temps acheteurs et vendeurs». Mo-
dérant toutefois ces attaques, M.
Belaïb refusera, ce jeudi, de «cri-
minaliser le commerce et les impor-
tateurs», les considérant comme des
sauveurs qui ont mis fin aux ruptu-
res d’approvisionnement qui tou-
chaient, auparavant, même les pro-
duits de base. Sans pour autant se
désavouer complètement, il a
quand même tenu à affirmer que
le phénomène de surfacturation
existe bel et bien et qu’il prend de
l’ampleur.  Ce n’est pourtant pas
la première fois que le ministre du

L
a coupure du câble sous-marin
 de fibre optique Annaba-Mar-

seille, survenue le 22 octobre der-
nier, a été provoquée par «l’ancre
du navire marchand panaméen le
Paovasa Ace à proximité dudit câ-
ble», a indiqué jeudi le ministère de
la Poste et des Technologies, de l’In-
formation et de la Communication.
«Il apparaît dans les résultats préli-
minaires de l’enquête relative au
sectionnement du câble, menée par
les services habilités, que la dété-
rioration  du câble sous-marin de
fibre optique reliant Annaba à Mar-
seille, survenue le 22 octobre der-
nier, a été provoquée par les
manœuvres de mouillage de l’an-
cre du navire marchand panaméen
le Paovasa Ace à proximité dudit
câble», précise le ministère qui in-
dique qu’il vient d’être destinataire
de ces résultats. La responsabilité
du commandant de ce navire «est
ainsi engagée car il s’agit de négli-
gence dans l’application des ins-
tructions nautiques lors du choix du
point de mouillage», ajoute la
même source. Des dispositions «se-
ront prises à l’encontre des respon-
sables de cet incident dès l’achè-
vement de l’enquête à l’effet d’un
dédommagement des préjudices
causés», souligne le ministère. Pour
rappel, la coupure de ce câble sous-
marin a causé des perturbations du
trafic internet pendant six jours et
des pertes commerciales à l’opéra-

U
ne peine de trois ans de réclusion criminelle avec
sursis et une amende 500 mille DA ont été pro-

noncées jeudi à l’encontre d’un ex-détenu de la prison
militaire américaine de Guantanamo pour «appartenan-
ce à un groupe terroriste activant à l’étranger». Ahmed
Belbacha avait déjà été condamné par la justice algé-
rienne en 2009 (par contumace) à 20 ans de réclusion
criminelle avant qu’il ne soit extradé vers l’Algérie par

El-Houari Dilmi

U
ne fillette de 3 ans est morte jeu
di, au populeux quartier de

«Lombard», sur les hauteurs nord de
la ville de Tiaret, après avoir subi les
pires tortures par sa propre mère, a-
t-on appris des services de la Sûreté

L
a ville de Ksar Chellala, à plus
de cent kilomètres à l’est de Tia-

ret, a été secouée mercredi soir par
un terrible crime commis par un
homme de 50 ans qui a égorgé son
propre fils.
   Les cris d’effroi de sa mère et de
son petit frère ont aussitôt attiré l’at-

  Dans votre édition du 5 novembre
2015, vous avez publié un article in-
titulé : « les consulats algériens, do-
cuments biométriques: La Galère  »
dans lequel, contrairement à ce que
laisse penser le titre de l’article, vous
ciblez le Consulat d’Algérie à Vitry-
sur-Seine que vous rendez responsa-
ble de la Galère endurée par nos res-
sortissants pour se faire délivrer leurs
passeports biométriques.
   La lecture de cet article signé Gha-
nia Oukazi m’a poussé, au vu des in-
cohérences et des inexactitudes qu’il
contient, à vous adresser cette mise
au point que je vous prie de bien
vouloir insérer  dans vos colonnes en
vertu de mon droit de réponse.
1- Vous dites que le 4 novembre 2015
« des ressortissants algériens, vivant
en France, ont lancé un véritable ap-
pel de détresse à travers les lignes de
téléphone de votre journal ».
 Difficile de ne pas s’interroger, sur ce
fait, que toutes ces personnes aient
choisi la même date et le même jour-
nal pour faire passer leur message.
Difficile aussi d’admettre que cet ar-
ticle ait pu être préparé uniquement,
sur la base d’appels téléphoniques,
sans vérification aucune, auprès de
mes services. Difficile aussi d’accep-
ter qu’une journaliste ait pu s’être pré-
sentée sur place et n’ait pas pris la
peine de contacter le Consulat par té-
léphone ou pour solliciter un rendez-
vous avec le Consul.
   Les vérifications opérées par mes
soins indiquent que notre Consu-
lat n’a jamais été approché par la
journaliste.
   L’étique journalistique ne consis-
te-t-elle pas à vérifier et recouper
ses sources, en sollicitant, la ver-
sion de toutes les parties, surtout
celles incriminées.
2- « Les Consulats commençaient à
être dotés d’équipements modernes
pour établir les documents biométri-
ques dans des délais raisonnables ».
A l’heure actuelle, le seul document
biométrique existant est le passeport
et ce dernier est confectionné, à Al-
ger, sur la base de dossiers transmis
par les Consulats qui sont chargés,
uniquement, de l’enrôlement.
Prétendre, comme ce professeur
d’histoire-géographie qui lâche :

Transfert illicite de devises

Les précisions
du ministre du Commerce

Commerce fait marche arrière puis-
qu’en août dernier, il a dû appor-
ter des éclaircissements sur ses dé-
clarations remettant en cause le pro-
cessus de négociations entre l’Algé-
rie et l’OMC. A propos du contrôle
de la qualité des marchandises, ob-
jet également de la question du
parlementaire, M. Belaïb a recon-
nu le manque de moyens techni-
ques  ne permettant pas un con-
trôle efficace malgré les saisies en-
registrées. «Durant le premier se-
mestre de l’année en cours, nous
avons bloqué  30.000 tonnes de
marchandises importées, non pas
sur la base d’analyses  de labora-
toires spécialisés, mais sur un sim-
ple contrôle visuel», a-t-il souligné.
Le ministre a également critiqué le
crédit documentaire (Credoc) com-
me moyen de paiement «imposé
aux importateurs», rappelant sa vo-
lonté, déjà exprimée, d’y mettre un
terme. «J’ai dit et je redis: il faut
sortir du Credoc pour permettre
aux importateurs de récupérer leur
argent en cas où ils se font arna-
quer par leurs  fournisseurs en
achetant des produits contrefaits ou
non conformes», a-t-il insisté.
Dimanche dernier, il avait annon-
cé la suppression prochaine du Cre-
doc qui avait remplacé le Remdoc
(remise documentaire), dans la fou-
lée de la loi de finances complé-
mentaire de juillet 2009. Le Credoc,
défendu par le gouvernement
Sellal, impose de payer à l’avan-
ce la marchandise importée, ce
qui est supposé éliminer de fait
les paiements frauduleux.
  Les importateurs algériens ont
contourné cette contrainte en fai-
sant des virements au profit d’en-
t repr ises  qu’eux-mêmes lan-
çaient à l’étranger sous des prê-
te-noms, le plus souvent des pro-
ches. «Si j’adopte cette position,
c’est que je ne suis pas en posi-
t ion de rébell ion contre mon
Premier ministre», avait-i l dit
affirmant être «un militant pour
le démantèlement le plus rapi-
dement de ce mode de paiement».

Internet

La coupure du câble
sous-marin provoquée

par un navire panaméen
teur  Algérie Télécoms estimées à
100 millions de dinars jour.
Par ailleurs, l’Autorité de régulation
de la poste et des télécommunica-
tions (ARPT) assure le suivi de
l’opération de dédommagement
des clients d’internet d’Algérie Té-
lécoms suite à la coupure du câble
sous-marin de fibre optique. «Tous
les clients dont les abonnements
étaient en vigueur durant la cou-
pure ont bénéficié gratuitement
d’un prolongement automatique de
leur abonnement d’une durée éga-
le au temps pendant lequel a sévi
l’interruption ou la dégradation du
service internet», a précisé la même
source.   Concernant les clients dont
les comptes ont expiré durant la
coupure, l’ARPT a fait savoir que
«leur compte a été alimenté gratui-
tement par l’opérateur pendant la
période durant laquelle le compte
aurait dû fonctionner si la coupure
accidentelle n’avait pas eu lieu».
L’opération de dédommagement
lancée le 4 novembre 2015 a été,
selon  l’opérateur, «couronnée de
succès, le test étant l’absence de
réclamation à ce sujet auprès de ses
services», a relevé le communiqué.
L’ARPT a introduit dans son site
web une rubrique dédiée aux ré-
clamations et «qu’en conséquence
tout manquement par l’opérateur
à ses engagements de réparation
(...) peut être signalé», a indiqué la
même source.

Trois ans de prison avec sursis
contre un ex-détenu de Guantanamo

les autorités américaines en mars 2013. Arrêté au Pa-
kistan au mois de janvier 2002, il avait été ensuite trans-
féré à la prison militaire de Guantanamo à Cuba dans
le sillage de l’intervention  américaine en Afghanistan,
après les attentats terroristes du 11 septembre 2001 à
New York. Les autorités américaines, qui l’avaient jugé
et déclaré innocent en 2007, avaient accepté de l’ex-
trader vers l’Algérie. L’extradition a eu lieu en 2013.

Tiaret

Elle torture à mort sa fille de 3 ans
de wilaya. Paniquée à la vue du
corps inanimée de sa fille, la jeune
mère appellera des voisins au secours,
mais elle sera vite piégée par les traces
de sévices corporels, retrouvées sur le
corps de la fillette. La dépouille mor-
telle de la petite Nesrine a
été transférée au niveau de la mor-

gue de l’hôpital «Youcef Damerdji»
de Tiaret. La mère, qui n’a pas livré
aux enquêteurs les raisons à l’origi-
ne de ce crime affreux, a été arrêtée
et conduite aux locaux de la Sûreté
de wilaya, où une enquête est en
cours pour déterminer les circons-
tances exactes de cet infanticide.

Ksar Chellala

Il égorge son fils de 6 ans
tention des voisins avant l’arrivée
des services de la sûreté de daï-
ra. Arrêté, l’homme qui a refusé
de fournir le mobile de son cri-
me abject a été transféré au chef-
lieu de wilaya pour les besoins
d’enquête, confiée à la Gendar-
merie nationale, tandis que le corps

sans vie de l’enfant a été déposé
au service médico-légal de l’éta-
b l i ssement  publ ic  hospi ta l ier
Youcef Damardji de Tiaret où
une autopsie a été pratiquée à la
demande du procureur de la répu-
blique près le tribunal de Tiaret.

E. H. D.

Le Consulat d’Algérie à Vitry-sur-Seine nous écrit
« ceux qui connaissent du monde au
Consulat peuvent avoir leur passe-
port en quelques minutes », relève du
mensonge et de la calomnie.
   Une simple vérification opérée par
votre journaliste aurait pu lui éviter
de publier cette information dénuée
de tout fondement.
3- Concernant les horaires du Con-
sulat, sachez que nous ouvrons à 8
heures et que les tickets sont distri-
bués, sans discontinuité durant la
journée, en tenant compte de l’exi-
guïté des salles d’attente de certains
services. Depuis mon arrivée, en avril
2015, le Consulat délivre en moyen-
ne 1.300 tickets/jour. Pour le dépôt
du dossier biométrique, 320 rendez-
vous sont fixés par jour. Pour le re-
trait du passeport biométrique, la dé-
livrance des tickets reste ouverte tou-
te la journée pour une moyenne de
400 à 500 personnes.
4- « On m’a pris mon dossier pour le
passeport biométrique, on m’a don-
né un nouveau rendez-vous pour ve-
nir le retirer, ce sera en mars 2016 ».
   Encore une autre contrevérité
quand on connaît la procédure.
   En effet, après le dépôt du dossier
et le paiement du passeport, aucun
rendez-vous n’est donné. L’inté-
ressé est invité à consulter le site
du Consulat pour vérifier si son
passeport est arrivé d’Alger.
   Relativement longs au début de
l’opération biométrique, ces délais
ont été considérablement écourtés,
grâce, notamment, à la transmission
quotidienne des données (au lieu
d’hebdomadaire), à Alger et à l’ac-
célération des envois de passeports,
à partir d’Alger (2 fois par semaine
de 1.500 à 2.000 passeports).
5- «Il y a, toujours, quelque chose
en plus qu’ils nous demandent de
ramener une fois arrivés au gui-
chet du Consulat».
   Malgré des dossiers incomplets ou
des pièces dont la durée de validité a
expiré, mes services font preuve de
beaucoup de souplesse afin d’évi-
ter aux ressortissants de se repré-
senter munis de dossiers complets.
   Nous tenons compte du lieu de
résidence, plus ou moins, éloigné
des intéressés, de leur âge, de leur
état de santé.

6- Concernant le fait que des ressor-
tissants se présentent au Consulat très
tôt, pour « faire la queue », je tiens
à vous préciser que ce Consulat gère
une communauté de plus de 176.000
immatriculés, répartis sur 5 départe-
ments, dont certains se trouvent à 3
et 4 heures de route. Les enfants étant
comptabilisés dans l’opération biomé-
trie, le chiffre total concerne quelque
200.000 personnes.
   Installés dans des locaux vétustes et
exigus, ce Consulat déploie malgré
tout, d’immenses efforts pour satisfai-
re nos ressortissants.
   Depuis avril 2015, beaucoup
d’amélioration ont été apportées grâ-
ce au dévouement du personnel à qui
j’impose, comme à moi-même, une
lourde cadence de travail et de lon-
gues journées de travail.
Les diplomates que vous évoquez
dans l’article ont-ils été « inter-
viewés » par nos ressortissants ou par
votre journaliste ? A ma connaissan-
ce, aucun diplomate n’a rencontré
votre journaliste. Quant au soi-disant
« mythe » du nouveau Consulat, je
tiens à vous confirmer que l’Etat al-
gérien a bien procédé à l’acquisition
d’un nouveau siège, situé à Créteil et
que j’ai moi-même signé l’acte
d’achat. Le déménagement devrait
intervenir dès que les travaux d’amé-
nagement seront réalisés.
   Pour conclure, je tiens à vous pré-
ciser que la critique, quant elle est ob-
jective et constructive, ne peut que
faire évoluer les choses dans le bon
sens. Autant, je respecte la liberté de
presse, autant je ne peux rester silen-
cieux, quand le travail d’hommes et
de femmes qui donnent le meilleur
d’eux-même, est passé sous silence
ou dénigré.
    D’un autre côté, je suis réaliste et
suis le premier à reconnaître que les
choses sont loin d’être parfaites.
Des améliorations et des correc-
tions nécessitent d’être apportées.
Elles le seront pour le bien de no-
tre communauté.
  Dans l’attente de voir ma réponse
publiée dans vos colonnes, je tiens à
vous assurer de ma disponibilité à
prolonger cette réponse par une in-
terview que je me ferai un plaisir de
vous accorder.

Ali Chabana

L
’explosion d’une bombe artisana
 le, hier vendredi dans la wilaya

de Tébessa, a fait quatre blessés gra-

Tébessa

Quatre personnes blessées
par l’explosion d’une bombe

ves. La déflagration s’est produite au
lieudit Oued Ghazala, près de Bir El
Ater, à 95 km au sud de la wilaya de
Tébessa. Les blessés ont été aussitôt
évacués à l’hôpital Tidjani-Heddam

de Bir El Ater, selon des sources con-
cordantes. D’après nos informations,
les victimes faisaient une partie de
chasse, lorsque la mine enfouie sous
la terre a explosé.
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Par Layal Abou Rahal
de l’AFP

Quarante quatre personnes ont
péri jeudi dans un double at-

tentat contre un fief du Hezbollah
chiite au sud de Beyrouth, reven-
diqué par le groupe djihadiste
Etat islamique (Daech), deux or-
ganisations qui se font la guerre
en Syrie voisine.
  L'attaque, qui a aussi fait près
de 200 blessés, est la plus san-
glante contre un bastion du Hez-
bollah depuis son implication
début 2013 dans le conflit en
Syrie au côté du régime, et l'une
des plus meurtrières au Liban de-
puis la fin de la guerre civile
(1975-1990).  Sur les lieux de l'at-
taque, le ministre de la Santé Waël
Abou Faour a affirmé que de nom-
breux blessés étaient dans un état
critique. En fin d'après-midi, deux
hommes ont successivement fait
détoner leurs ceintures explosives
dans une rue commerçante bon-
dée du quartier de Bourj al-Bara-
jné, selon l'armée qui a aussitôt
bouclé le secteur. Un troisième
terroriste qui n'a pu faire exploser
sa ceinture a été retrouvé mort, a-
t-elle ajouté. Le photographe de
l'AFP a vu des corps ensanglantés
dans des magasins pulvérisés et
des flaques de sang au milieu de
voitures détruites après les explo-
sions. Des secouristes et des civils
évacuaient les blessés.
  Le bilan n'a cessé de s'alourdir,
la Croix-Rouge libanaise faisant
état dans un dernier bilan pro-
visoire de 44 morts et 181 bles-
sés.  La double attaque a été re-
vendiquée par le groupe extré-
miste EI qui a dans un commu-
niqué parlé de deux attaques
mais d'un seul kamikaze.

«LA FIN DU MONDE» !

«Des soldats du califat ont réussi
à faire exploser une motocyclette
piégée garée contre un rassemble-
ment de rafida», terme péjoratif
désignant les chiites, et "après que
des apostats sont accourus sur les
lieux, un des chevaliers du marty-
re a fait détoner sa ceinture explo-
sive au milieu du groupe", a indi-

Bruxelles : M’hammedi
Bouzina Med

1,8 milliard d’euros promis pour tou-
te l’Afrique et les 54 pays qui la com-
posent, 3 milliards d’euros pour la
seule Turquie, l’Europe croit donc
régler l’énorme crise migratoire de
ce siècle par une simple question
d’argent, du reste avec la ridicule
somme totale de 4,8 milliards pro-
mis.  Prise de court par le brusque
afflux de réfugiés de guerre de Sy-
rie, Libye, Irak, Afghanistan essen-
tiellement, l’Europe aborde le phé-
nomène de ce siècle qu’est la migra-
tion comme une problématique con-
joncturelle qui se résorbera avec la
fin des conflits en Syrie et Libye par
exemple. S’il est vrai que l’urgence
des drames syrien et libyen en fait
une priorité, il serait illusoire de croi-
re à la fin des drames et tragédies
des migrants avec la seule fin des
conflits dans ces pays. Faut-il rappe-
ler que les nations unies (le monde)
ont fait de la question migratoire
mondiale une question de survie de
l’humanité, dès 2006, en instaurant
un «Dialogue de haut niveau sur la
migration et le développement» ?
Que depuis, cette instance onusien-
ne ne s’est réunie qu’une seule fois,
en octobre 2013, pour un premier
bilan ? Faut-il rappeler les différents
instruments mis en place tel le
«Groupe mondial sur la migration»
de l’ONU en 2007 ? Et le «Forum
mondial sur la migration» qui ras-
semble des centaines d’ONG inves-
ties dans la question ? Ces quelques
rappels sont nécessaires pour se ren-
dre compte que le traitement des flux
migratoires, pour quelques raisons
que ce soit, ne peut être résolu par
la seule question de dons financiers,
fussent-ils conséquents. Parce que les
populations fragilisées ne se dépla-
cent pas qu’en raison des guerres.
Elles fuient aussi la pauvreté, la sé-
cheresse, les dictatures et régimes
politiques violents, l’absence des li-
bertés, etc. Il est quand même symp-
tomatique de constater l’absence au
Sommet de La Valette des organisa-
tions onusiennes et celles des ONG
qui sont sur le terrain des guerres en
Syrie, Libye, Soudan, etc. Sur quel-
les expertises, les chefs d’Etat et de
gouvernement réunis dans la capi-
tale maltaise ont-ils conclu à la solu-
tion de la complexe question des
migrants par le versement, éventuel
et à venir, de la ridicule somme de
1,8 milliard d’euros à partager entre
des dizaines d’Etats africains ? Dé-
semparée, l’Europe sort son ché-
quier et agit dans la confusion. Le
lendemain de cette rencontre au
sommet avec l’Afrique, l’Europe an-

Le président sahraoui, Moha
med Abdelaziz, a appelé  jeu-

di à Madrid, la communauté in-
ternationale à faire pression sur
l'occupant  marocain afin de met-
tre fin à cette colonisation des ter-
ritoires sahraouis qui  a trop duré.
S'exprimant lors d'une conféren-
ce de presse tenue à Madrid à la
veille  de la 40e édition de la Con-
férence européenne de soutien et
de solidarité avec le peuple sa-

Crise migratoire

Sommet Europe-Afrique:

le mur
Les chefs d’Etat et de gouvernement

européens ont proposé à leurs homologues
africains le rôle de gardes-frontières

contre un éventuel chèque de 1,8 milliard
d’euros à partager entre eux. Ridicule.

nonce une autre rencontre, fin de ce
mois de novembre, avec la Turquie,
devenue, par la force des choses,
incontournable pour stopper la va-
gue des migrants, victimes des
guerres où sont impliqués les Euro-
péens. Le président turc, Tayepp
Erdogan, dispose d’une «arme»
supplémentaire pour négocier plus
d’avantages pour son pays, parce
qu’il sait que son admission comme
membre à part entière de l’Union
européenne ne sera pas acquise
dans les 20 ans à venir au moins. En
revanche, il a désormais de quoi re-
froidir le discours hostile tenu contre
son pays par la droite et les conser-
vateurs européens.
  De pays à éviter, la Turquie est de-
venue, à la faveur de cette crise mi-
gratoire, sujet à toutes les sollicita-
tions européennes. Juste retour des
choses. A La Valette, il n’a été ques-
tion que des intérêts de l’Europe. Les
responsables africains ont, eux, été
muets, excepté le chef d’Etat du Ni-
ger qui a relevé l’insuffisance du chè-
que européen de 1,8 mill iard
d’euros. Les Européens ont ressorti
la vieille recette: réduire les respon-
sables africains au rôle de gardes-
frontières chez eux de leurs popula-
tions contre des dédommagements
financiers. Sachant la transparence
de la gestion africaine, ils iront même
jusqu’à fermer les yeux sur la desti-
nation finale de cet argent. Encore
une fois, les Européens ne semblent
pas mesurer toutes les conséquences
et la complexité de l’accélération du
phénomène migratoire enclenché
depuis le début de ce 21e siècle.
Alors que l’Union européenne est au
bord de l’implosion politique (remi-
se en cause de l’espace Schengen,
émergence des mouvements popu-
listes et racistes, etc.), elle continue
de privilégier la voix des armes pour
régler les conflits à ses frontières et à
s’enfoncer dans une logique d’af-
frontement avec son puissant voisin
naturel qu’est la Russie. A l’Afrique,
où sa responsabilité est engagée et
son implication directe dans les po-
litiques de certains pays, elle propo-
se le rôle de garde-frontière. A la fin
de ce mois de novembre, la France
accueillera le monde (194 pays, dit-
on) pour une Conférence sur le cli-
mat (COP 21). Et si le monde saisit
cette occasion pour mettre aux dé-
bats de cette conférence la question
migratoire ? Lutter contre le réchauf-
fement climatique, c’est lutter, entre
autres, contre la sécheresse et ses
conséquences que sont la pauvreté
et la violence, surtout dans les pays
d’Afrique, d’où proviennent des va-
gues migratoires, sujet du débat au
Sommet de La Valette.

qué Daech. La revendication n'a
pu être authentifiée mais le texte
est conforme au format habituel
des revendications du groupe ex-
trémiste qui n'a pas mentionné le
conflit en Syrie dans son commu-
niqué. Il s'agit du premier attentat
contre un fief du Hezbollah dans
la banlieue sud de Beyrouth de-
puis juin 2014, lorsqu'un agent de
sécurité avait été tué en empê-
chant une attaque. Auparavant,
une série d'attaques avaient en-
deuillé des fiefs du Hezbollah au
Liban. "Je venais d'arriver dans la
rue quand l'explosion a eu lieu.
J'ai transporté moi-même trois
femmes et un de mes amis morts"
dans les attaques, a dit Zein al-
Abdine Khaddam à une télévision
locale. Un autre témoin, qui n'a
pas donné son nom, a lancé:
"quand la seconde explosion s'est
produite, j'ai cru que c'était la fin
du monde". Le Premier ministre
Tammam Salam a annoncé une
journée de deuil national vendre-
di. Le président français François
Hollande a exprimé son "effroi" et
son "indignation", dénonçant un
"acte abject".  Washington a éga-
lement condamné le double atten-
tat suicide, évoquant des "actes
terroristes horribles".  Le secrétai-
re général de l'ONU Ban Ki-moon
a parlé "d'acte méprisable" et ap-

Liban

44 morts dans un attentat de Daech
contre un fief du Hezbollah

Espagne

Le président sahraoui
appelle à faire pression sur le Maroc

hraoui (EUCOCO), M. Abdelaziz,
a indiqué que "la communauté
internationale, notamment l'Espa-
gne et la France doivent assumer
leurs responsabilités et faire  pres-
sion sur l'occupant marocain pour
achever ce processus de décolo-
nisation  dans les territoires sa-
hraouis occupés". La capitale es-
pagnole abritera, du vendredi à
samedi, la 40è édition  de l'EUCO-
CO.  M. Abdelaziz a souligné que
cette conférence représente pour
l'Espagne,  qui a commis un "cri-
me" contre le peuple sahraoui en
signant la déclaration  de Madrid
en 1975, de régler sa dette envers
la population sahraouie qui a
souffert  et continue de souffrir de
l'invasion marocaine depuis 40
ans.  Le président sahraoui a, en
outre, dénoncé la politique menée
par le  Maroc, entravant les efforts
de l'Envoyé personnel du secré-
taire générale  de l'ONU, Christo-
pher Ross, et son opposition à la
légalité internationale en  refusant
le dialogue pour le règlement du
conflit du Sahara occidental par
l'organisation d'un référendum sur
l’autodétermination du peuple

sahraoui.  "Le Maroc est entrée en
confrontation directe avec l'en-
semble de la  communauté inter-
nationale en refusant l'organisa-
tion du référendum d'autodéter-
mination  du peuple sahraoui, en
empêchant l'envoyé personnel du
secrétaire général de  l'ONU pour
le Sahara occidental, Christopher
Ross, de poursuivre ses efforts  et
en continuant à piller les riches-
ses du Sahara occidental", a dé-
noncé le  dirigeant sahraoui. Réi-
térant l'attachement du peuple
sahraoui à une solution pacifique
au conflit, M. Abdelaziz n'a toute-
fois pas écarté l'option de la lutte
armée. "Nous sommes pacifistes
et nous plaidons pour le règlement
pacifique  de ce conflit. Mais si le
Maroc continue à défier la légali-
té internationale,  nous sommes
prêts à retourner à la lutte armée",
a-t-il averti, appelant, dans  ce
sens, l'ONU et l'ensemble de la
communauté internationale à sou-
tenir le peuple  sahraoui dans sa
lutte légitime et juste pour son in-
dépendance, notamment à  tra-
vers l'organisation d'un référen-
dum d'autodétermination.

pelé les Libanais à "continuer de
travailler à préserver la sécurité et
la stabilité" du pays. Entre juillet
2013 et février 2014, il y a eu neuf
attaques contre les fiefs du Hez-
bollah ou des régions fidèles à ce
mouvement, la plupart revendi-
quées par des groupes extrémis-
tes sunnites.  Ceux-ci avaient pré-
senté leurs attaques comme une
"vengeance" à la décision du Hez-
bollah d'envoyer des milliers de
ses hommes combattre en Syrie
au côté du régime de Bachar al-
Assad contre les rebelles et les dji-
hadistes, en grande majorité des
sunnites. Il y a moins d'un mois,
le chef du Hezbollah Hassan Nas-
rallah avait de nouveau défendu
son combat en Syrie auprès du
régime Assad, en parlant d'"une
bataille essentielle et décisive".
  La présence du Hezbollah en Sy-
rie "est plus importante que jamais
--qualitativement, quantitative-
ment et en matière d'équipement",
a-t-il ajouté. "Sans la persévéran-
ce au sol face à Daech et ses al-
liés... qu'en serait-il de la région
aujourd'hui, en Irak, en Syrie et
au Liban?" a-t- i l  poursuivi .
D'après le dernier bilan donné
par l'Observatoire syrien des
droits de l'homme (OSDH), 971
membres du Hezbollah ont trou-
vé la mort en Syrie.
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Tahar Mansour

L
es représentants de la presse na
tionale ont été invités, à la fin de

la semaine, à visiter les installations
d’envol et de maintenance des héli-
coptères utilisés par la Marine natio-
nale pour les sauvetages en mer et
ce, au niveau de la plateforme de Bli-
da. Cette visite, qui s’inscrit dans le
programme de communication de
l’ANP de l’année 2015, vise à faire
connaître aux citoyens les différentes
composantes de l’institution militaire
et des moyens mis en œuvre pour ga-
rantir la sécurité du peuple et du ter-
ritoire national dans tous les domai-
nes. L’escadrille dénommée ‘Serb
560’ est composée de trois types
d’hélicoptères avec pour principales
missions la recherche et le sauvetage
de personnes en difficulté en mer.
Lors de son allocution d’ouverture,
le lieutenant-colonel Essaïd Moha-
med a précisé que cette manifesta-
tion permet de renforcer le citoyen
avec son armée en lui faisant connaî-
tre les missions qui lui sont assignées
dans le cadre de la défense des per-
sonnes et des biens face à tout dan-
ger qui viendrait à les menacer. Dans

A. Ouelaa

D
es habitants du boulevard
Cheikh Larbi Tébesssi, au cen
tre-ville que traverse la RN 84,

ont bloqué pendant presque trois heu-
res cette route, dans la matinée de
jeudi dernier, à l’entrée du côté du pont
de Seybouse, en allant vers Besbes et
un peu plus en amont, au niveau du
PK 23, point séparant la partie basse
de la partie haute de la ville. Du coup,
le trafic routier devait contourner ces
obstacles en passant par la ville de Chi-
hani et Sidi Djémil dans la commune
de Besbes, pour rallier les autres com-
munes de la wilaya, soit un détour de
10 km. Même les commerçants de ce
long boulevard, par le passé très ani-
mé, ont baissé rideau pour protester
contre un état de fait qui n’a que trop
duré. Comme chacun sait à Dréan et
tous ceux qui y viennent souvent, un
problème récurrent et pas des moin-
dres se posait avec acuité. Il s’agissait
de ces réseaux d’évacuation des eaux
usées, vétustes, dont les eaux remon-
taient en surface, rendant cette route
incommodante au plus haut point et
impraticable pour les voitures du fait
de la présence de  nids-de-poule et
crevasses. Au mois de février passé,

L
es participants à une journée
d’étude et d’information sur la

certification ISO ont souligné, jeudi
à Bordj Bou Arréridj, l’importance
du certificat de qualité et de con-
formité des productions aux nor-
mes internationales.
   Les intervenants au cours de cette
rencontre, qui a réuni des opérateurs
économiques et des industriels, ont
mis en exergue «l’intérêt de ce certi-
ficat pour placer le produit algérien

O
nze (11) marchés informels qui
activaient dans des communes de

la wilaya de Jijel ont été éradiqués, ont
indiqué jeudi les services de la wilaya.
Le chef-lieu de wilaya comptait, à lui
seul, huit (8) espaces de vente de ce
type, aujourd’hui éliminés dans le ca-
dre d’une opération initiée en septem-

Ali Chabana

U
ne fin de semaine meurtrière à Té
bessa. Et pour cause, les accidents

de la route continuent de semer l’hor-
reur, parmi les usagers de la route.
Deux innocentes fillettes ont été fau-
chées par un véhicule à la sortie de la
trémie sise sur la RN 10. Le choc était

L
es locaux attribués à des artisans
qui ne les exploitent  pas leur se-

ront retirés, a indiqué, jeudi à Skikda,
la ministre déléguée auprès  du mi-
nistre de l’Aménagement du territoi-
re, du Tourisme et de l’Artisanat, char-
gée de l’Artisanat, Aïcha Tagabou.
   «L’artisan n’exploitant pas l’espace
attribué en sera privé et le local remis
à un autre artisan disposé à travailler»,
a ajouté la ministre déléguée,  préci-
sant que les locaux octroyés dans le
cadre du programme du président de
la République et ceux attribués dans
des centres de l’artisanat sont concer-
nés  par cette mesure.
  «Il est inadmissible que des locaux
demeurent fermés alors que des arti-
sans  actifs en ont un besoin pressant»,
a martelé Mme Tagabou, avant d’in-
viter les responsables des chambres de
l’artisanat et des métiers à élaborer des
cahiers des charges aux attributaires
de ces locaux et à en «assurer l’appli-
cation sur le terrain». Elle a également

L
es projets de réhabilitation du
vieux  bâti de la capitale devront

créer «des ateliers écoles» pour for-
mer une main-d’œuvre qualifiée dans
ce domaine, a indiqué jeudi le wali
d’Alger, Abdelkader  Zoukh. Lors de
sa visite dans plusieurs chantiers dans
des communes de la  capitale, M.
Zoukh a estimé que la création de ces
ateliers écoles constituera une occa-
sion pour former les jeunes dans cet-
te spécialité qui n’a jamais été dispen-
sée. M. Zoukh a appelé les entrepri-
ses chargées des travaux de réhabili-
tation  au niveau de ces sites à em-
baucher ces stagiaires et les engager
dans d’autres  projets. Le même res-
ponsable a relevé que tous les bâti-
ments à rénover dans  la capitale se-
ront recensés dans le cadre du plan
de réaménagement auquel une  en-
veloppe budgétaire a été allouée à
travers des contributions des commu-
nes  et de la wilaya.
   Il a indiqué dans le même contexte
que la cadence des travaux dépend

BLIDA
Visite guidée à l’escadrille

navale «Serb 560»

ALGER
Les projets de réhabilitation
du vieux bâti devront créer

des «ateliers écoles»

ce cadre, nous apprenons que cette
escadrille est parmi les plus importan-
tes des forces navales pour la recher-
che et le sauvetage des personnes qui
se trouvent en danger en haute mer,
en utilisant trois types d’hélicoptères
disposant de technologies de pointe
en la matière. Entrée en service à
partir de 2010, l’escadrille a déjà ef-
fectué 47 opérations de recherches et
de sauvetage qui ont permis de sau-
ver 56 Algériens et 6 étrangers, ainsi
que 11 opérations d’évacuation ayant
permis de sauver 29 personnes dont
8 étrangers. En outre, et dans le ca-
dre de la lutte contre l’émigration
clandestine, 109 opérations ont été
effectuées ayant mené à la découver-
te et au rapatriement de 258 Algé-
riens et 25 étrangers. Afin d’être
toujours prêts à accomplir leurs
missions, les éléments composant
cette escadrille effectuent des exer-
cices de manière régulière alors que
les hélicoptères subissent des révi-
sions et des réparations périodi-
ques de la part d’ingénieurs et de
techniciens algériens ayant acquis
une formation de qualité dans de
grandes écoles qu’ils ont mise au ser-
vice de l’Algérie et de son armée.

de la nature de chaque bâtiment, es-
timant que l’opération demande des
techniques  spécifiques et permet
d’acquérir de l’expérience. La con-
vention signée entre les services de
la wilaya et l’université  de Bab
Ezzouar pour la supervision par des
experts des travaux de réaménage-
ment, s’inscrit également dans le ca-
dre de la promotion de la formation
dans ce domaine. Mais les efforts con-
sentis, a-t-il ajouté, restent «insuffi-
sants sans l’implication du citoyen
dans la préservation des acquis réali-
sés par l’Etat  dans le cadre de l’amé-
lioration du cadre de vie». Il a appelé
les entreprises chargées de travaux à
respecter l’aspect  esthétique en op-
tant notamment pour des matériaux
de qualité et durables.
   Le wali a visité à cette occasion des
chantiers au niveau des boulevards
Larbi Ben M’hidi, Krim Belkacem,
Didouche Mourad et Mohamed V
dans la circonscription administrati-
ve de Sidi M’hamed.

Farid Haddouche

J
eudi dernier, 220 habitations is
sues de trois villages de la commune

d’Ath Mansour, qui se situe à une qua-
rantaine de kilomètres à l’est du chef-
lieu de wilaya Bouira, ont été raccordées
au gaz naturel. Les autorités locales, à
leur tête le wali, ainsi que le directeur de
la SDC de Bouira, ont procédé à la mise
en services du réseau de gaz naturel au
profit de 220 foyers des habitants des
villages, Roda, Thizerviline et Thihma-
mine. Selon les services de la SDC de
Bouira, le montant de cette opération a
nécessité une enveloppe financière esti-
mée à 3 milliards 800 millions de centi-
mes. Trois entreprises ont participé à la
réalisation de ce projet, d’une consistan-
ce linéaire de 22 km, et  qui s’inscrit dans
le cadre du programme quinquennal
2010-2014 à sa 2e tranche, ajoutent les
mêmes sources. Pour rappel,  il y a deux
semaines de cela, Il a été procédé à la
mise en service du gaz domestique au
profit de 1.278 habitants d’une vingtai-
ne de villages de la commune d’Ath Laâ-
ziz, qui se situe à 12 km au nord de Boui-
ra. Cette commune qui comprend plu-

BOUIRA
Le gaz de ville pour 220 foyers

sieurs  villages, et dont la plupart sont
situés en haute montagne. La région de
par son altitude est réputée pour ses hi-
vers très rigoureux. Les travaux de rac-
cordement de la commune ont touché
une vingtaine de villages. La consistan-
ce du projet est importante à celle d’Ath
Mansour. Et, selon les services concer-
nés, celle-ci est comprise dans le pro-
gramme quinquennal 2010/2014 (DP
première tranche et extension de la DP
2e tranche), d’un montant financier de
23 milliards 900 millions de centimes qui
a été consenti pour accomplir ce projet
dans sa totalité. Ce projet a porté sur un
réseau de 78,57 km, et contient le bran-
chement de 1.278 foyers. Cette commo-
dité, tant attendue par les villageois, a
été si bien accueillie,  car elle met fin à
jamais aux incessants approvisionne-
ments en bombonnes de gaz butane, et
leurs épuisants acheminements. Pour ce
qui est de la teneur de couverture en
matière de gaz domestique dans la wi-
laya de Bouira, les services compétents
envisagent d’atteindre le taux de 74%
en 2016. Ainsi, la wilaya de Bouira sera
considérée comme l’une des plus avan-
cées dans ce sens.

DRÉAN

Colère et route bloquée

des travaux de réfection de ces réseaux
défectueux ont été engagés et ont pris
fin au mois du Ramadhan. Depuis,
une autre opération devait prendre le
relais pour la réfection du réseau AEP
mais rien de tout cela.
   Au contraire, celle qui devait inter-
venir en dernier lieu pour le bitume, a
entrepris un décapage profond sur plu-
sieurs mètres, endommageant davan-
tage le réseau AEP et l’impossibilité de

l’emprunter avec un véhicule. D’où
cette contrainte pour les riverains de
se ravitailler en eau potable auprès des
camions-citernes. Donc, un calvaire
qui n’a que trop duré, diront nos in-
terlocuteurs. Le maire et le chef de daï-
ra ont parlé aux contestataires et leur
ont expliqué que l’entreprise chargée
de la réfection du réseau AEP va in-
tervenir et sera suivie par celle de la
réfection de la route.

TÉBESSA
Deux fillettes tuées par un fourgon

tel que les deux frêles écolières (8 et
9ans) ont rendu l’âme sur le coup, je-
tant le désarroi et la consternation,
dans leurs familles endeuillées et dans
l’école primaire qu’elles fréquentaient,
établissement éducatif qu’elles ve-
naient de quitter quelques minutes
auparavant, et le fourgon surgissait du
tunnel pour les ravir aux siens. Ce tron-

çon routier situé sur une route natio-
nale à la densité de circulation auto-
mobile très importante où, faut-il le
signaler, on projetait d’ériger des pas-
serelles ou des passages intérieurs, jus-
tement pour éviter un tant soit peu, ce
genre de drame. Alors, faudrait-il en-
core davantage d’accidents pour se
décider, une fois pour toutes ?

SKIKDA
Les artisans n’ayant pas exploité

les locaux attribués leur seront retirés
exhorté les artisans à exploiter «utile-
ment» ces locaux commerciaux qui
représentent un investissement de
l’Etat, «dans leur  intérêt et dans l’inté-
rêt de l’économie nationale». Souli-
gnant l’importance de la formation des
artisans pour le développement de la
qualité de leurs produits, au moyen, en-
tre autres, du recours à des partenariats
internationaux, la ministre déléguée a
affirmé que son département «œuvre
à concrétiser le programme du chef de
l’Etat portant sur la réalisation, dans
les 48 wilayas, d’infrastructures au ser-
vice des artisans et le renforcement de
la compétitivité du produit national.
   Mme Tagabou a présidé, à la mai-
son de la culture Mohamed-Seradj,
la  cérémonie de signature d’une con-
vention de coopération entre la
chambre de l’artisanat  et des métiers
(CAM) et l’Entreprise nationale du
marbre relative à l’approvisionne-
ment  des artisans marbriers en ma-
tière première avec réduction de 10%

sur les prix. Elle a également présidé,
dans le cadre de sa visite de travail
dans cette wilaya, l’ouverture des tra-
vaux d’une journée d’étude sur ‘‘le
rôle de  l’artisan marbrier dans l’éco-
nomie locale et nationale’’, organi-
sée à la maison  de la culture en clô-
ture d’un stage de formation de 30
marbriers ouvert en février  dernier
et encadré par deux experts italiens.
La ministre déléguée a ensuite ins-
pecté le centre de l’artisanat de  la
commune d’El Harrrouch et inaugu-
ré, au centre culturel Aïssat-Idir de
Skikda,  une exposition des produits
de l’artisanat avant de remettre à cinq
artisans potiers des arrêtés d’attribu-
tion d’aides du Fonds national de
promotion des activités artisanales.
La wilaya de Skikda compte 9.385
artisans inscrits à la CAM ainsi que
3.696 locaux à usage professionnel
réalisés dans le cadre du programme
du président de la République dont
3.203 ont été distribués.

JIJEL
11 marchés informels éradiqués

bre par les pouvoirs publics, a-t-on
indiqué de même source, ajoutant que
cette opération a donné lieu, en pa-
rallèle, à la mise en exploitation de huit
(8) marchés de proximité réglementés,
restés à l’état d’abandon, et aujourd’hui
exploités par 169 commerçants sur un
ensemble de 205 recensés. Cette «re-

mise» en ordre a été accueillie favora-
blement par les populations  des diffé-
rentes localités concernées où une sor-
te d’anarchie a prévalu dans  des en-
droits publics squattés, notamment des
voies piétonnières, portant atteinte  au
cadre de vie et à l’environnement, a-
t-on souligné de même source.

BORDJ BOU ARRÉRIDJ
La certification ISO et les normes internationales

sur les marchés internationaux et
faire face à la concurrence». L’impor-
tance d’obtenir un label de qualité
conforme aux normes ISO, pour
imposer le produit industriel algérien
sur les marchés intérieur et extérieur,
a été mise en évidence par un ex-
pert de la qualité au sein de l’orga-
nisation internationale de normali-
sation, Ali Ghouli, de Tunisie. Il a
considéré, au cours de son interven-
tion, que les entreprises économi-

ques algériennes «ont la volonté
d’améliorer leur production confor-
mément aux normes universelles».
Les opérateurs économiques et les
producteurs locaux présents ont sa-
lué cette initiative qui permet, selon
eux, d’apporter davantage de pro-
fessionnalisme dans la gestion des
entreprises industrielles.
 Ce séminaire était organisé par la
chambre de commerce et d’industrie
(CCI-Bibans).
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A. El Abci

L
es employés de la direction de l’ur-
banisme qui ont repris le travail il

y a juste un peu plus d’une semaine
sont en colère. Rien ne semble, en
effet, réglé et le retour à la protesta-
tion n’est pas à écarter.
 Le secrétariat du Snapap de la wi-
laya de Constantine, dont il y a lieu
de rappeler que c’est sur son inter-
vention que les grévistes avaient mis
un terme à leur débrayage, le jeudi 5
novembre dernier, exprime «sa dé-
ception» dans un communiqué et
déclare «dégager sa responsabilité de
ce qui peut résulter de cette situation
et en appelle au wali pour ouvrir un
dialogue sérieux et permanent au ser-
vice de l’intérêt général».
L’initiative prise par le Snapap avait
consisté à convaincre les travailleurs

A. Mallem

C
’est fou ce qu’on peut trouver
comme objets hétéroclites, et

de gros gabarit, dans un regard : des
frigos, des antennes paraboliques,
des matelas, des briques, du sable,
et j’en passe», nous a déclaré d’en-
trée, jeudi dernier, le directeur de
l’entreprise d’exploitation et d’assai-
nissement de la Seaco (EA), M. Se-
raoui Saber. «Ce qui nous gêne aus-
si dans notre travail, a-t-il poursuivi,
ce sont les divers matériaux, le sa-
ble, les détritus dégagés par les chan-
tiers qui parsèment le réseau et, en-
fin, cet incivisme proverbial des ci-
toyens. Et là, le sujet est pratique-
ment inépuisable». Il illustrera son
propos par l’exemple des bâtiments
du Ciloc qui ont été visés il y a quel-
ques années par une grande cam-
pagne d’assainissement à laquelle
avait participé son entreprise.
«C’était pareil qu’à Bouchama
aujourd’hui, a souligné notre inter-
locuteur. Mais une fois le travail ter-
minén nous sommes revenus sur les
lieux un mois après pour les retrou-
ver aussi sales qu’avant». Profitant
de l’opportunité, M. Seraoui s’est
élevé contre les réclamations abu-
sives ciblant son entreprise, souvent
à tort. «Ce que de nombreux ci-
toyens ne savent pas, a-t-il déplo-
ré, c’est que nous faisons surtout du
préventif et toute la solution aux
problèmes se trouve là. Nous n’at-
tendons pas les obstructions signa-
lées par les citoyens ou jusqu’à ce
que la pluie tombe pour courir à la
hâte et curer les avaloirs bouchés.
Nous lançons des opérations de cu-
rage préventives deux fois par an.
Le réseau d’assainissement de Cons-
tantine est de 900 km et notre enga-
gement contractuel consiste à réali-
ser le curage de 300 kilomètres par
an, soit 30 % du réseau, suivant les
moyens matériels et humains dont

A. Mallem

P
our mettre un terme au phé-
nomène de l’exposition de
marchandises en dehors des

locaux commerciaux réservés à cet
effet, notamment les produits desti-
nés à la consommation, la direction
du commerce de la wilaya de Cons-
tantine vient de lancer une campa-
gne de sensibilisation auprès des
marchands qui touchera tous les
commerces de la wilaya.
   Ainsi, jeudi dernier et celui
d’avant, les commerçants de la vil-
le des ponts ont reçu la visite d’une
commission composée d’agents de
la direction du commerce, de repré-
sentants du syndicat des commer-
çants, l’Ugcaa, et de ceux de l’as-
sociation des consommateurs, leur
demandant de s’abstenir désormais
d’exposer leurs produits à la vente
en dehors du local réservé à ce ef-
fet. «C’est une campagne de sensi-
bilisation qui constitue une premiè-
re étape dans le programme d’ac-
tion élaboré par cette commission
pour essayer de convaincre les com-
merçants et autres marchands de se
conformer à la loi et aux normes de
l’hygiène», nous a expliqué hier M.
Goumida, directeur du commerce
par intérim. La tournée effectuée
jeudi a touché les marchés du cen-
tre-ville et les commerçants du bou-
levard Belouizdad pour mener la
sensibilisation. «Nous avons invité
aussi les marchands évoluant au
niveau des marchés de la ville de
s’abstenir de dresser leurs étals hors
de l’enceinte marchande et obstruer
les entrées et sorties ainsi que la cir-
culation à l’intérieur», ajoutera no-

A. Mallem

V
isiblement séduit par la ville des
ponts, par les monuments et les

sites qu’il a visités au cours de son
bref passage d’une journée, jeudi
dernier 12 novembre, M. Mathi
Mthethwa, ministre de la Culture et
des Arts de la république d’Afrique
du Sud, a promis d’y revenir avant la
clôture de la manifestation «Constan-
tine capitale de la culture arabe
2015». En quittant Constantine, le
représentant du pays de Nelson Man-
dela avouera tout simplement : «Je
ne suis pas près d’oublier ce voyage
et je compte revenir, car je suis con-
vaincu que les échanges culturels en-
tre l’Afrique du Sud et ce beau pays
d’Algérie, entre les pays africains en
général, aident beaucoup à connaî-
tre l’histoire de notre continent. Il faut
travailler beaucoup pour renforcer ces
échanges», a-t-il souligné avant de
rappeler la profondeur des relations

L
e procureur de la République près
du tribunal d’El Khroub a placé,

tard dans l’après-midi du jeudi 12 no-

L
a maternité du centre hospitalo-
universitaire (CHU) de Constan-

tine pourra recevoir à nouveau les
parturientes à partir de la «seconde
quinzaine de décembre prochain», a
appris l’APS, jeudi, auprès du respon-
sable de la communication de cet éta-
blissement, Aziz Kaâbouche.
 Une enveloppe supplémentaire de
400 millions de DA vient d’être mo-
bilisée, selon ce responsable, pour pa-
rachever la réhabilitation du service
gynéco-obstétrique de la maternité.
Une structure, rappelle-t-on, dont le

U
n groupe de malfaiteurs consti-
tué de quatre individus, qui ont

semé la terreur dans les environs de
l’Unité de Voisinage (U.V) n° 14, ont
été neutralisé par les services de sé-
curité de la sûreté de wilaya (P.J). Lors
d’une patrouille de nuit opérée dans
les environs de l’ UV qui a longtemps
fait une triste actualité, un véhicule
suspect a attiré l’attention des poli-
ciers les incitant à le stopper et effec-
tuer les contrôles nécessaires, indi-
quent un communiqué transmis hier
à notre rédaction par la cellule des
relations publiques de la sûreté de

Horaires des prières pour Constantine et ses environs
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Squat des espaces publics par les commerçants

La sensibilisation

avant de passer

aux sanctions
tre interlocuteur en précisant que
l’opération qui vient d’être déclen-
chée dans toute la wilaya ne cons-
titue qu’un rappel des dispositions
édictées il y a quelques années,
notamment aux marchands qui
encombraient les accès aux mar-
chés populaires, en les mettant en
demeure de libérer les passages.
Et les commerçants qui n’avaient
pas fait rentrer leurs marchandi-
ses ont été verbalisés.
 «Malheureusement, a déploré M.
Goumida, nous voyons qu’ils ré-
cidivent. Et nous avons donc pris
l’initiative de constituer cette com-
mission Nous avons donc formé
une commission avec un program-
me d’action. Dans une première
étape, cette commission est chargée
de mener une campagne de sensi-
bilisation auprès de ces commer-
çants, action qui devra se terminer
d’ici la fin du mois de novembre.
Nous passerons ensuite à la secon-
de phase, qui est la phase répres-
sion, qui va se traduire par la ver-
balisation contre les commerçants
qui risqueront alors la saisie de leurs
marchandises exposées en dehors
du local», dira-t-il.
 Selon les normes arrêtées en con-
formité avec la loi, le commerçant
ne doit pas exposer ses produits en
dehors du local réservé à cet effet
car il y a des normes à respecter en
matière d’ordre public et pour la
conservation de l’hygiène et des
produits alimentaires soumis à la
vente. Et les contrevenants s’expo-
seront ensuite aux interpellations
des agents de la sûreté chargés du
maintien de l’ordre public, a signa-
lé le DCP par intérim.

Curage des avaloirs

Incivisme et chevauchement
de compétences

dispose l’entreprise d’assainisse-
ment». Faute de moyens suffisants,
dira notre interlocuteur, les premiè-
res années, nous ne faisions que 200
km. «En parallèle, nous réalisons
tous les travaux de réparation qui ap-
paraissent sur le réseau. En trois ans,
nous avons réglé 200 points noirs ou
points de dysfonctionnement du ré-
seau», précisera-t-il.
 Evoquant le dernier cas où son en-
treprise a été impliquée par des ri-
verains à la cité des Frères Boucha-
ma, M. Seraoui a profité de l’occa-
sion pour faire une mise au point
qui s’impose à propos du rôle dé-
volu à son entreprise et aux autres
partenaires comme l’OPGI, la mu-
nicipalité, etc. «Les gens n’arrivent
pas encore à comprendre, dit-il, ce
que c’est que la Seaco et le champ
d’intervention dévolu à l’E.A. qui
s’occupe aussi bien des eaux usées
que des eaux fluviales. Prenons le
cas de Bouchama : c’est normale-
ment un réseau qui relève de la
compétence de l’OPGI «parce que
nous n’avons ni le personnel, ni le
matériel adéquat pour intervenir à
ce niveau car notre mission est li-
mitée au réseau principal, le collec-
teur. Les branchements des bâti-
ments et des habitants relèvent de
l’OPGI». Avouant qu’il «ne peut pas
demander à ses agents d’entrer
dans les caves ou d’accomplir des
tâches qui n’entrent pas dans leurs
attributions. «Mais là où l’on peut
régler le problème avec un hydro-
cureur, nous n’hésiterons pas à le
faire, mettant de côté les conflits de
compétence en ne regardant que
l’intérêt général». «C’est pourquoi,
pour le cas de Bouchama, nous al-
lons prendre en charge le problème
pourvu que l’on débarrasse les fos-
ses et les regards des objets qui les
obstruent pour permettre à nos hy-
drocureurs d’intervenir efficace-
ment», a-t-il conclu.

«

Direction de l’urbanisme

Le SNAPAP en appelle au wali
de mettre fin à leur grève illimitée, en
respect à la décision de justice mais
aussi en attente d’un renvoi de l’as-
censeur de l’autre partie, le directeur,
qui «malheureusement persiste dans
ses anciennes pratiques», est-il enco-
re indiqué. Ainsi, le dialogue et la con-
certation qui devaient prévaloir dans
le règlement des problèmes et la pri-
se en charge des préoccupations po-
sées, dans le secteur, pour la stabilité
de la direction, sont malheureuse-
ment encore absents, soutient le
SNPAP. «Et selon les rapports qui
nous parviennent, poursuit le com-
muniqué, c’est toujours les méthodes
de pression, de mépris et autres com-
portements qui ont déclenché la grè-
ve qui persistent». «Ainsi, aucun des
points de revendication des tra-
vailleurs n’a connu ne serait-ce qu’un
début ou semblant d’application et

ce, à l’effet de montrer les bonnes
dispositions du directeur pour tour-
ner la page et repartir du bon pied»,
ajoute le communiqué. Le document
cite dans ce cadre «l’annulation des
sanctions prises durant les journées
de la grève qui n’est toujours pas ef-
fective, et qui était en mesure de tout
aplanir et faire revenir tout le monde
à de meilleurs sentiments et à un mi-
nimum de confiance».
Le Snapap souligne que «le directeur
n’a pas fait montre du niveau de res-
ponsabilité à même de faire sortir son
administration de la situation qu’elle
vit». Aussi, le syndicat «continue à être
préoccupé par cette situation et dé-
cline toute responsabilité quant aux
développements qui peuvent en ré-
sulter», faisant appel en la matière à
une intervention rapide du wali pour
éviter un retour à la protesta.

CHU Benbadis

Réouverture de la maternité durant
«la 2ème quinzaine de décembre»

ministre de la Santé, Abdelmalek
Boudiaf, avait ordonné la fermeture
en juillet dernier en raison de son état
de délabrement et des mauvaises
conditions de prise en charge des
patientes. M. Kaâbouche a précisé
dans une déclaration à l’APS que
l’enveloppe supplémentaire allouée
par la tutelle permettra de financer,
notamment, l’acquisition de diffé-
rents équipements nécessaires à son
bon fonctionnement. Ce responsa-
ble a également fait état de la «re-
mise à neuf» du service d’ophtalmo-

logie y compris le bloc opératoire
qui en relève. Il a ajouté à ce pro-
pos qu’une seconde maître-assistan-
te et une équipe de paramédicaux
spécialisés en ophtalmologie vien-
nent d’être affectées à ce service, de
nouveau opérationnel.
 S’agissant du service orthopédie du
CHU, objet d’une importante opéra-
tion d’extension, le même responsa-
ble a fait savoir qu’un «équipement
de haute technologie» va incessam-
ment y être affecté, ainsi qu’au servi-
ce d’anatomie pathologique.

Le ministre de la Culture de l’Afrique du Sud à Constantine

«Il faut renforcer les échanges culturels
entre Africains»

historiques entre nos deux pays et
d’annoncer que «son pays veut ren-
forcer et développer ses relations avec
l’Algérie dans tous les domaines».
  Arrivé le matin à Constantine, M.
Mthethwa a trouvé à son accueil les
autorités locales, le wali en tête, pour
l’accompagner dans sa visite et l’aider
à découvrir les institutions culturelles
phares de la ville et les sites touristi-
ques qu’il avait demandé lui-même
à visiter. Son riche programme de vi-
site a commencé par le musée natio-
nal de Cirta où il s’est rendu compte
de la riche histoire ancestrale de la
ville. Il a poursuivi par le palais de la
culture Mohamed Laïd Al Khalifa où
il a visité une exposition de l’art con-
temporain en s’informant de toutes
celles qui se sont tenues dans ses ga-
leries. Sur les planches du Théâtre
régional de Constantine (TRC) où il
était monté, le ministre a été tout sim-
plement subjugué par sa beauté ar-
chitecturale au point de déclarer qu’il

n’avait rarement vu une telle œuvre
d’art. Au palais Ahmed Bey, l’hôte de
la ville s’est beaucoup intéressé à l’ex-
position de la dinanderie et a vanté
la beauté des objets présentés. Le
ministre sud-africain a tenu ensuite à
se rendre à pied au fameux pont sus-
pendu de Sidi-M’cid qu’il a traversé
en s’arrêtant de temps en temps pour
admirer le panorama vertigineux
plongeant sur le pont des Chutes,
quelque cinquante mètres plus bas.
Et de poursuivre son périple par une
promenade sur le tout nouveau
pont Salah Bey où il a pris quelques
photos souvenirs en compagnie de
sa délégation. M. Mthethwa termi-
nera sa visite par le palais de la cul-
ture Ahmed Bey et terminant par
assister, au palais de la culture Ma-
lek Haddad, à la production d’une
association musicale tunisienne,
avant de reprendre l’avion pour re-
tourner à Alger où il effectue, depuis
mardi, une visite officielle.

UV n° 14

Un groupe de malfaiteurs démantelé
wilaya. Quatre jeunes individus
étaient à bord du véhicule suspect qui
sera minutieusement fouillé. «Les
policiers trouveront en leur possession
trois épées et une cagoule», souligne
le communiqué.
  Ajoutant que ces armes blanches,
ainsi que la cagoule, étaient utilisées
par les malfaiteurs pour menacer et
terroriser leurs victimes. Présentés ces
derniers jours devant le procureur de
la République près le tribunal d’El-
Khroub pour association de malfai-
teurs, port d’armes blanches dans le
but de commettre agressions et cri-

mes, les quatre mis en cause ont été
placés en détention préventive. Par
ailleurs, les éléments de la police ju-
diciaire ont mis hors d’état de nuire
deux dealers.
  Ces derniers ont été appréhendés à
l’intérieur d’un véhicule à la station
de voyageurs de Aïn S’mara. Il sera
trouvé en leur possession 20 compri-
més d’ecstasy, indique à ce titre le
communiqué de la police. Présenté
en fin de semaine écoulée devant le
procureur de la République, les deux
dealers présumés ont été mis en dé-
tention préventive.                    A.Z.

Soutien au terrorisme

Deux personnes placées
en détention préventive

vembre, en détention préventive
deux accusés présumés coupables
de soutien aux groupes terroristes.

L’un des mis en cause réside au ni-
veau d’El Khroub et le second à Ali
Mendjeli, a-t-on appris de sources
bien informées. Pour rappel, les élé-
ments de l’ANP ont détruit, ces der-
niers jours, plusieurs casemates à
travers les régions de l’Est du pays,
dont Constantine.                A. Z.
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A
bruti n’est pas qui veut.
Observez les, c’est pres
que un métier voire un
savoir-faire. A quoi re-

connaît-on un crétin. C’est simple.
C’est celui qui ose tout. Il est na-
turel en toutes circonstances. As-
sume tout car il ne pense pas être
décalé par rapport au monde ex-
térieur. Il y a longtemps que ses
fréquentations ont baissé les bras
devant tant de débilité. L’abrutis-
sement est irrémédiablement im-
possible à effacer. Quand l’abruti
se trouve être affublé de pouvoir
ou courtise pour d’autres aspects,
il ne sera jamais contredit, voire
il sera encouragé dans sa bêtise.
Pourvu qu’il reste notre ami.
L’abruti est plein de préjugés. Il
sait mieux que tous. C’est tou-
jours lui qui a raison. On le re-
connaît parmi des dizaines de per-
sonnes, même s’il n’ouvre pas la
bouche. Ses yeux, son attitude, sa
démarche, tout. Pleins d’autres

Par El-Guellil

Race à part

petits détails le trahissent et il n’a
toujours pas ouvert la bouche !
Chacun pourrait désigner le bêta
dans ses proches ou éloignés,

cette espèce se démultiplie, à
profusion, encouragée par une
société de petits, animés vers une
course effrénée du m’as-tu vu.
Bim bim badaboum, je t’em-
brouille. Le crétin a d’abord une
très très très haute opinion de lui-
même. Ce qui le rend vite visible,
immédiatement. L’espoir de le
voir s’écrouler par terre depuis
ses échasses est vivant chez de
nombreux mais la bête s’accro-
che et ne dégringole pas si facile-
ment. De toutes les manières, si
ces visibles et nuisibles devaient
chuter ils ne manqueraient de nous
esquinter par leur bêtise. Il faut se
demander si, leur faire une place à
part n’est pas mieux pour les autres.
Faisons-leur croire qu’ils sont supé-
rieurs ainsi ils continueront leur en-
volée de conneries et pendant ce
temps-là, ils pourront causer avec
les mêmes crétins qui seront, de fait,
à leur niveau. Évitons ainsi de les
croiser. A défaut de les choisir.
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Horaires des prières pour Oran et ses environs

K. Assia

P
as moins de 84 familles des
quartiers d’El-Hamri et de Me
dioni ont été relogées mercredi

dans la localité de Oued Tlélat, pré-
cisément au site des 532 logements.
Ce quota fait partie d’un  program-
me global de  3100 logements en
cours de réalisation, toujours dans le
cadre de la résorption de l’habitat
précaire. Cette opération de reloge-
ment, à laquelle ont pris part les ser-
vices de  et les autorités locales, a ci-
blé des familles en possession de dé-
cisions de pré-affectation, a noté l’as-
sistante du DG de l’OPGI. Ce reloge-
ment a été précédé d’une opération
similaire qui a ciblé 549 familles du
site précaire de Cheklaoua, dans la
commune d’Es-Senia. Des dizaines
de camions étaient mobilisés pour
l’opération qui s’est déroulée dans de
bonnes conditions. Cette opération
de relogement est la troisième du gen-
re dans le calendrier élaboré par la
wilaya d’Oran après celle effectuée le
4 novembre dernier et qui a permis

J. Boukraa

Une journée de sensibilisation
sur les dispositifs réglemen-

taires relatifs à l’acquisition des
équipements d’aide à la pêche,
leur fonctionnalité et sur la con-
cession, a été organisé jeudi au
port de pêche d’Oran, a-t-on
appris de M. Bengrina directeur
de la pêche et des ressources
ha l i eu t ique  de  l a  w i l aya
d’Oran. Il s’agit notamment de
quatre équipements d’aide à
la pêche contenus dans la lis-
te des matériels «sensibles» que
sont le sondeur, le sonar, le net
sonde et le scanma, a ajouté le
même responsable.
    Ces équipements techniques
sont nécessaires aux profession-
nels pour une navigation sécuri-
sée et un rendement meilleur. La
rencontre a regroupé des profes-
sionnels et des représentants des
gardes-côtes, de la police des
frontières du port d’Oran et du
responsable de la société de ges-
tion des ports de pêche. Le con-
clave a aussi vu la participation
du directeur de recherche, forma-
tion et vulgarisation au ministère
de l’Agriculture, du Développe-
ment rural et de la Pêche, qui a
exposé toutes les mesures prises
par les pouvoirs publics dans le
but de faciliter l’acquisition de ce
matériel et par conséquence le
développement du secteur.
   Il s’agit de nouvelles facilités ad-
ministratives relatives à l’autori-
sation d’acquisition d’équipe-
ments d’aide à la pêche sur les
marchés national et extérieur,
décidées après plusieurs rencon-
tres avec les professionnels. Par-
mi ces mesures, la réduction du
délai de délivrance du certificat
de conformité technique de 8

H. Barti

Quelque 400 coureurs doivent
prendre part aujourd’hui au

semi-marathon organisée par
l’association Voix des Diabétiques
(VDD) de la wilaya d’Oran, à l’occa-
sion de la journée mondiale du dia-
bète qui se tient le 14 novembre de
chaque année. Le semi-marathon, or-
ganisé sous le patronage du wali
d’Oran en collaboration avec l’APC
et l’EPSP « Front de mer », s’étendra

K. A.

La lutte contre la commercialisation
 des stupéfiants est engagée par

les services de la sûreté de la wilaya
d’Oran. Un dealer âgé de 30 ans vient
d’être arrêté par les éléments de la
brigade de recherches et d’investiga-
tions -BRI- de la police judiciaire sui-
te à des informations parvenues aux
services concernés.
  Le mis en cause, un repris de justi-
ce, a été arrêté en possession de 319

Les routes d’Oran sont de plus en
 plus dangereuses. Six personnes

ont été gravement blessées dans un
accident de la circulation à Oued Tle-
lat. Le drame s’et produit  avant-hier
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Khaldi Zohra, 70 ans, Bab El Seka

Lafi Khaira, 76 ans, rue Wissama LAkhdar

Karoumi Fatima, 76 ans, 34 rue Benada Benaouda

Baghdad Bay Miloud, 62 ans, Haï Badr

Résorption de l’habitat précaire

84 familles d’El-Hamri et Medioni
relogées à Oued Tlelat

de reloger 294 familles du site pré-
caire dit le « Le Virage » rasé le jour
même. Ces relogements font partie
d’un important programme d’action
que les autorités locales ont mis en
place afin de répondre aux doléan-
ces des bénéficiaires de décisions de
pré-affectation. Il s’agit d’un program-
me d’attribution de 8.310 logements
qui permettra de régler, selon des
sources de la wilaya, définitivement
le problème de l’habitat précaire qui
a longtemps terni le visage de la ville
d’Oran. Ce programme permettra
également à des dizaines de familles
vivant dans les logements menaçant
ruine de disposer d’un toit décent.
Selon le programme annoncé récem-
ment par le wali d’Oran, il est prévu
le relogement, le 15 novembre cou-
rant, de 150 familles à Hassi Benok-
ba, 226 autres à haï Gourine et 96 à
El-Kerma (Es-Senia). Le calendrier
prévoit également le relogement, en-
tre le 23 et le 25 novembre, à Haï El
Menzeh, de 1.430 familles des quar-
tiers de Medioni et d’El-Hamri. En
début d’année, quelque 700 familles

de Medioni et d’El-Hamri ont été re-
logées à Oued Tlelat. Ces familles qui
attendaient d’être relogées depuis
plus de trois années étaient détentri-
ces d’une pré-affectation et habitaient
dans des haouch ou immeubles clas-
sés rouge. Même si bon nombre de
familles n’ayant pas bénéficié d’un
relogement ont manifesté leur mécon-
tentement, l’opération s’est déroulée
sans incidents majeures. Avec ces
nouvelle opération, le nombre de fa-
milles relogées depuis le début de
l’année 2015 dépasse les 800. La
wilaya d’Oran est classée parmi les
villes pilotes en matière de réalisation
et de distribution de programmes de
logements toutes formules confon-
dues. Avec près de 500 unités distri-
buées par mois, la wilaya se hisse dé-
sormais a une place de leader dans
le domaine de l’habitat,  a souligné
le chef de l’exécutif, rappelant ainsi
les différentes opérations de reloge-
ments initiées cette année  dans le
cadre de la résorption de l’habitat
précaire et surtout en vue d’amélio-
rer le cadre de vie des habitants.

Journée mondiale du diabète

Un semi-marathon pour marquer l’évènement
sur une distance de près de 3 kilomè-
tres avec un départ prévu à 9h 30 à
partir du jardin citadin jusqu’à la li-
gne d’arrivée au jardin Sidi M’ham-
med, affirme le président de la VDD,
M. Bakkara Abdelhalim. Selon lui, la
course est ouverte aussi bien aux dia-
bétiques qu’au grand public, avec une
participation de médecins et d’élus
locaux.  A la ligne d’arrivée, des stands
seront mis en place pour assurer des
séances de dépistage avec établisse-
ment de bilans glycémiques et lipidi-

ques. Les visiteurs pourront également
bénéficier d’informations sur le diabè-
te et ses complications et les moyens
de s’en prémunir. Des médecins spé-
cialistes animeront des séances de
communications interactives avec les
patients qui pourront exposer leurs in-
terrogations sur des sujets précis et
recevoir des conseils précieux sur la
diététique, entre autres. Il est à noter
que le semi-marathon est le troisième
du genre organisé par la VDD d’Oran.
Le premier a été organisé en 2013.

489 comprimés psychotropes saisis, deux Arrestation
comprimés de marque Rivotril et 126
comprimés Ecstasy, soit un total de
445 comprimés psychotropes. Le
dealer sera présenté au tribunal
une fois les recherches achevées.
Par ailleurs, un autre malfaiteur
âgé de 27 ans impliqué dans une
affaire de commercialisation de
stupéfiants a été également arrê-
té en possession de 44 comprimés
psychotropes par les éléments de la
police judiciaire de la 7ème sûreté de
wilaya. Cette saisie a été effectuée

dans son domicile à la suite d’une
perquisition ordonnée par le parquet.
Il sera présenté aujourd’hui au tri-
bunal. Au total, 489 comprimés
psychotropes ont été saisis par les
services de la police et deux indi-
vidus ont été arrêtés et seront présen-
tés au tribunal. 
   A Noter que d’importants réseaux
spécialisés dans la détention et la
commercialisation  des stupéfiants
ont été démantelés ces derniers mois
par les services de la police.

Six blessés à Oued Tlelat

Carambolage entre trois voitures et un camion
à hauteur de la localité  d’Aghbel  com-
mune de Oued Tlelat, lorsque trois
voitures, une Clio, une Chéry QQ, une
Dacia Logan et un camion, se sont té-
lescopées. L’accident a provoqué un

grand embouteillage. Les blessés ont
été évacués vers une structure sanitaire,
selon la Protection civile. Une enquête a
été ouverte pour déterminer les circons-
tances  exactes  de l’accident.           J. B.

Pêche

Des facilités
pour l’acquisition

d’équipements «sensibles»

mois à seulement 15 jours et l’in-
troduction prochaine d’autres
équipements dont le système de
positionnement géographique
(GPS). Les professionnels ont
salué ces mesures, surtout que
dans un passée récent l’acquisi-
tion de ce matériel constituait un
vrai parcours du combattant.  « Il
y a quelques mois, ces appareils
de détection du poisson et de
navigation étaient considérés
comme matériel sensible.
  L’enquête, qui passe par plu-
sieurs départements ministériels,
et à leur tête les Télécommuni-
cations, la Défense et l’Intérieur,
durait des mois. Une perte de
temps  et de production considé-
rable pour le pêcheur en activité.
    Plusieurs navires de pêche
étaient à l’arrêt à cause des pro-
blèmes liés aux procédures d’ob-
tention de cette  autorisation »,
avaient souligné à maintes re-
prises les professionnels du
secteur. C’est pourquoi ces
nouvelles mesures sont consi-
dérées comme un «pas posi-
tif» pour développer le secteur de
la pêche en Algérie. Un décret
exécutif amendé fixe les modali-
tés d’acquisition des équipe-
ments d’aide à la pêche sur le
marché national et extérieur a été
publié dernièrement dans le Jour-
nal officiel.
   Cette rencontre a été une oc-
casion pour les professionnels de
soulever leurs préoccupations
relatives notamment à la for-
mation en matière d’utilisa-
tion des équipements sophis-
tiqués et de proposer la dési-
gnat ion d ’un technic ien à
l’Institut technologique de la pê-
che et de l’aquaculture (ITPA)
d’Oran pour la maintenance et
les éventuelles réparations.
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L
a situation de pourrissement du
conflit qui oppose, depuis deux
 semaines, les lauréats du con-

cours de résidanat 2015 au rectorat
de l’Université «Ahmed Ben Bella»
d’Oran risque de conduire à un «af-
frontement» dans les prochains jours.
Chaque camp mobilise ses troupes et
n’accepte ni de concéder ni de retran-
cher un iota de ses revendications.
Après l’annonce de l’Administration
de recourir à la justice pour évacuer
les deux instituts de la faculté de mé-
decine, occupés depuis une dizaine de
jours par les lauréats du concours de
résidanat 2015, annulé par le rectorat
pour «présomptions de fraude», le
comité des médecins résidents d’Oran
(CAMRA) a officialisé, jeudi matin, son
«soutien inconditionnel aux lauréats
dans cette lutte contre l’injustice». C’est
ce qui ressort de la réunion qui a eu
lieu, jeudi, entre les délégués des dif-
férents services médicaux et chirurgi-
caux d’Oran et les délégués représen-
tant les lauréats du dernier concours

Rachid Boutlélis

L
es éléments relevant de la brigade
de l’Urbanisme et de la Protection

de l’environnement, PUPE, relevant
de la Sûreté urbaine de Bousfer- pla-
ge, dans la daïra d’Aïn ElTurck, ont
notifié un rapport détaillé,  après une
intervention menée en fin de semai-
ne, qui a ciblé des occupants de ma-
sures, nouvellement construites, illici-
tement, sur une parcelle de terrain, mi-
toyenne au centre de vacances pour
familles, propriété de la DGSN, ap-
prend-on de sources policières. Il s’agi-
rait en fait d’une parcelle de terrain
acquise par un particulier dans le ca-
dre d’un programme d’investissement,
qui devait être en principe déjà lancé,
n’était-ce la transgression en
question. Le rapport de police en

D
es produits alimentaires sensi-
bles, présentant des avaries ont

été bloqués par les services de con-
trôle aux frontières après vérifica-
tion  au port sec d’Es-Sénia des car-
gaisons importées, a-t-on appris,
jeudi, du directeur régional du
Commerce d’Oran. Il s’agit de 5,5
tonnes de fromage d’une valeur de
6 millions de DA, en provenance
de France, dont la date de péremp-
tion est arrivée à terme, a indiqué,
à l’APS, Abderrahmane Benhazil,
soulignant que des échantillons de
ce produit  alimentaire, très sensi-
ble, ont fait l’objet d’analyses, au
laboratoire du Centre algérien de
contrôle de la qualité et de l’embal-
lage (CACQE) qui a confirmé le ca-
ractère d’avarie. Une autre cargai-
son forte de 126 tonnes d’arachi-
des (cacahuètes) d’une valeur de
15 millions de DA, en provenance
d’Argentine a été, également, blo-

Houari Saaïdia

L
e groupe hôtelier américano-
 suédois Carlson Rezidor, dé-

tenteur d’une dizaine de presti-
gieuses enseignes dont Radisson
Blu Hotels, projette d’ouvrir deux
autres hôtels, haut de gamme, à
Alger et Tipaza, avant 2019, qui
s’ajouteront à son premier établis-
sement, en Algérie, un 4-étoiles
Radisson, situé à Hydra (Alger) et
dont l’ouverture est prévue, en
août 2016. Conscient de son dé-
barquement un peu tardif (par
rapport à d’autres chaînes hôte-
lières de renommée mondiale) sur
le marché algérien, ce groupe qui
compte parmi les entreprises hô-
telières les plus grandes et dyna-
miques au monde, avec un por-
tefeuille de 1.400 hôtels, à travers
110 pays et un éventail de gran-
des marques internationales, veut
se positionner « très vite » dans
le paysage, en tablant sur un ob-
jectif de 20 hôtels de marques
Radisson Blu Hotels & Resorts et
Park Inn by Radisson, à l’horizon
2025. Oran, dont la dynamique
de métropolisation, la densité du
tourisme d’affaires et le statut-vil-
le qui tend à s’internationaliser, se
taille une « belle part » de ce
parc-objectif. C’est l’une des rai-
sons d’ailleurs du choix d’Oran
par les responsables de ce grou-
pe hôtelier pour dévoiler -et pro-
mouvoir surtout- leurs ambitions
sur le marché algérien, à travers
une rencontre, tenue jeudi soir, au
Sheraton d’Oran. Des investis-
seurs, notamment dans le secteur
du Tourisme, et des hôteliers bien
connus sur la place d’Oran et bien
au-delà, à l’instar du groupe
Eden, figuraient parmi les invités.
On peut , évidemment, supposer
que les représentants du groupe
Carlson Rezidor, et en particulier
leurs partenaires de la chaîne hô-
telière Radisson, cherchaient, au
détour de cette réception, offerte
au 18ème étage du Sheraton and
Towers, entre autres opportunités,
des possibilités de contrats de
management avec des opérateurs
de grosse pointure, à l’instar de
leur premier contrat signé, le 27
septembre 2013, à l’hôtel El-
Aurassi (Alger), en présence du
ministre du Tourisme de l’époque
Mohamed-Amine Hadj Saïd, avec
le groupe algérien privé Bali, et
qui portait sur la gestion d’un hô-
tel ‘4 étoiles’ réalisé à Hydra, par
la filiale Bali Promotion. Le prési-
dent de ce dernier groupe, Bali
Ali, était d’ailleurs présent au ren-
dez-vous de jeudi, et, au cours

U
n nouveau système permettant
une meilleure régulation de l’ac-

cès et stationnement des véhicules
sera mis en service, avant la fin de
l’année en cours, à l’aéroport inter-
national ‘Ahmed Benbella’ d’Oran, a
indiqué, jeudi, le chargé de la com-
munication de l’Entreprise de gestion
des services, aéroportuaires (EGSA).
«  L’aéroport international d’Oran
sera équipé, avant la fin de cette an-
née, d’un nouveau système d’auto-
matisation de l’accès aux 2 parkings
d’une capacité globale de 900 véhi-
cules », a précisé Salah Chaalal, dans
un communiqué transmis à l’APS.
« Un montant de 20,5 millions de
dinars a été investi dans le cadre de

J. Boukraa

L
’amélioration de la qualité des pres-
 tations est une priorité majeure

des pouvoirs publics. Une batterie de
mesures a été mise en œuvre en vue
d’éliminer tous les facteurs à l’origine
des désagréments dans les adminis-
trations publiques. Dans cette optique,
la direction de l’administration locale
vient de débloquer une importante en-
veloppe financière pour le lancement
des travaux de réalisation d’un nou-
veau siège pour la daïra de Gdyel.
Cinq entreprises ont été choisies pour
la concrétisation de  ce projet scindée
en 5 lots pour un montant global de
près de 30 milliard de centimes, à sa-
voir, le gros-œuvre, l’étanchéité, les
corps d’état secondaires, la clôture, le
génie civil et d’autres aménagements.

Le groupe Carlson Rezidor

veut «se rattraper» en Algérie

Deux autres hôtels Radisson
après celui de Hydra

d’une séance de présentation, il a
relayé au pupitre son partenaire
dans le projet, Xavier Arnoux, di-
recteur général de Radisson Blu
hôtel Hydra, pour apporter plus
de détails sur ce partenariat, mais
également sur les deux autres 4-
étoiles Radisson projetés à Alger
et Tipaza. Pour le premier, c’est
en phase de procédure de permis
de construire, quant au second,
la pose de la première pierre est
prévue en février 2016, selon le
patron du groupe Bali. D’après les
informations recueillies par ‘Le
Quotidien d’Oran’ auprès de Bali
Ali et Xavier Arnoux, l’hôtel Ra-
disson Blu Hydra, un investisse-
ment qui était au départ de l’or-
dre de 2 milliards de DA (30%
groupe Bali, 70% Cnep Banque)
avant de s’élever à 2,5 MDA, à
cause de la dévaluation du dinar
algérien, ouvrira ses portes, au
plus tard, août 2016.
   Il comprend notamment 140
chambres et 9 suites. Le contrat
de management signé en 2013,
entre Bali et Carlson Rezidor, re-
présenté, alors, par son vice-pré-
sident du business et développe-
ments, Avril Romain, a été recon-
duit par la suite, donnant lieu, fi-
nalement, à un accord sur 7 hô-
tels de grand standing sous l’en-
seigne Radisson, d’ici à 2022.
Il faut noter que la volonté du
géant hôtelier Carlson Rezidor, de
se positionner, vite et le plus lar-
gement possible, sur le marché
algérien (qu’il considère l’anneau
qui lui manquait dans son mailla-
ge en Afrique du Nord) trouve tout
son sens dans la déclaration faite
par Wolfgang M. Neumann, pré-
sident-directeur général de ce
groupe, à l’occasion du dernier
forum africain de l’investissement
hôtelier (AHIF) qui s’est tenu à
Addis-Abeba (en Ethiopie) : «Les
investissements d’infrastructures,
en matière de tourisme, ont été
considérables au cours des der-
nières années et nous voulons
soutenir les développements éco-
nomiques et sociaux de l’Algérie
comme un partenaire solide. L’Al-
gérie offre un potentiel énorme
pour nos principales marques
Radisson Blu et Park Inn by Ra-
disson et des opportunités d’in-
vestissement intéressantes », avait
affirmé le n°1 du groupe Carlson
Rezidor, en précisant qu’avec
l’ouverture du nouvel établisse-
ment d’Alger, le portefeuille total
de son groupe allait passer à 66
hôtels avec 14.400 chambres sup-
plémentaires, en exploitation et en
développement en Afrique.

Importées de France, d’Argentine et d’Espagne

D’importantes quantités
de produits avariés bloquées

au port sec d’Es Senia
quée, le mois d’octobre dernier, par
les services de contrôle aux frontiè-
res, au port sec d’Es-Sénia, pour
présence de moisissures, a-t-il ajou-
té, précisant que d’autres produits
ont été reconnus non-conformes,
pour diverses infractions, entre
autres, le défaut d’étiquetage. Il a
cité, dans ce contexte, le refus d’ad-
mission par les services de  contrô-
le au port d’Oran, d’une cargaison
de 3 tonnes de chocolat d’une va-
leur de 1,7 million de DA, en pro-
venance d’Espagne. Par ailleurs,
une cargaison de 7.352 tonnes de
rond à béton, d’une valeur  de 257
millions de DA en provenance du
Brésil a été refoulée, le mois d’oc-
tobre écoulé, au port de Mostaga-
nem, par les services de contrôle
aux frontières  relevant de la direc-
tion régionale du Commerce, pour
défaut d’étiquetage, selon le même
responsable.

Radicalisation des positions de l’Administration et des lauréats du résidanat

Le comité des médecins résidents

officialise son «soutien inconditionnel»
d’accès au résidanat, organisé par la
faculté de médecine d’Oran.
    «L’ensemble des délégués des mé-
decins résidents dénoncent fortement
les agissements de notre administra-
tion, cette même administration res-
ponsable de gérer notre progression
et notre cursus, de gérer nos examens
et notre évolution, comment pouvoir
confier notre formation et notre ave-
nir à une administration frauduleuse,
à des responsables cupides capables
de léser des étudiants méritants au
profit de leur entourage. De ce fait,
nous comité des médecins résidents
d’Oran, prenons la décision suivante:
l’organisation d’une assemblée géné-
rale en la date du lundi 16/11/2015 à
12h, rassemblant tous les médecins
résidents solidaires du comité afin de
procéder à la discussion de notre po-
sition, vis-à-vis de cette situation scan-
daleuse. Cet appel à la solidarité con-
cerne tout un chacun étant médecin
résident attaché à la faculté de méde-
cine d’Oran car il en va de la crédibi-
lité de notre faculté et de notre pro-
gression, car celle-ci peut être remise

en doute à n’importe quel moment.
Tout examen fait au niveau de notre
faculté pourra être remis en doute par
les autorités si jamais nous laissons
passer cela», lit-t-on dans ce commu-
niqué. Il est à rappeler que le rectorat
de l’Université «Ahmed Ben Bella» a
décidé d’organiser une deuxième ses-
sion du concours de résidanat les 5, 6
et 7 décembre prochain pour assurer
une «égalité des chances et la préser-
vation des intérêts des candidats». La
répartition des postes pour les lauréats
retenus, à l’issue de cette nouvelle
session, aura lieu le 10 décembre
2015, selon le rectorat. «Seuls les
candidats inscrits et ayant effec-
tivement participé aux épreuves
de la session du 17 octobre der-
nier seront autorisés à se présenter à
la nouvelle session. Le jury sera cons-
titué conformément à la réglementa-
tion par le comité scientifique du dé-
partement de médecine et aura à
charge la mise en place des conditions
de transparence qui garantissent l’éga-
lité des chances et la préservation des
intérêts des candidats».

Aïn Turck

Des constructions illicites sur un terrain privé
question a été adressé pour informa-
tion aux responsables concernés de
l’APC de Bousfer et de la daïra d’Aïn
El Turck, indiquent nos sources. Con-
tacté à ce sujet par «Le Quotidien
d’Oran», le propriétaire du terrain spo-
lié, a déclaré « j’ai déposé, conformé-
ment aux règles élémentaires en vi-
gueur, auprès des services compétents
de l’APC de Bousfer, une demande
d’autorisation pour ériger une clôtu-
re, qui ceinturerait et bornerait mon
lot de terrain, en date du 15 juin 2015
(document en notre possession). Mon
intention était en réalité d’éviter sur-
tout  toute intrusion dans mon bien,
dont je dispose un acte notarié et tou-
tes les autres pièces administratives
afférentes (documents en notre pos-
session). » Notre interlocuteur a ajou-
té « j’ai saisi par courrier recomman-

dé, avec accusé de réception, tous les
responsables locaux concernés à pro-
pos de cette infraction à la loi, qui
entrave grandement les travaux de
réalisation de mon projet d’utilité pu-
blique. Malheureusement, aucune
réaction ne s’est manifestée, à ce jour,
de la part de ces responsables. J’in-
terpelle le wali pour mettre un terme
aux déboires que j’endure depuis des
mois ». Il importe de noter, dans ce
même contexte  que, la spoliation du
domaine public par des constructions
illicites, qui va crescendo, s’est, enco-
re, démesurément amplifiée ces der-
niers mois, dans cette zone du littoral
ouest, située  à cheval entre la com-
mune de Bousfer et le chef-lieu de la
daïra d’Aïn El Turck, qui englobe les
localités de Bousfer-plage, Les Cora-
les et la Madrague.

Aéroport international «Ahmed Benbella» d’Oran

Modernisation du système
d’accès des véhicules

cette opération intervenant dans un
contexte marqué par le développe-
ment croissant des activités aéropor-
tuaires », a-t-il expliqué. Sur le ter-
rain, cela se traduira par une nouvel-
le configuration avec 3 entrées sur 5
sorties, pour l’aérogare et 2 entrées
sur 3 sorties pour le chapiteau, a-
t-il détaillé, rappelant qu’actuel-
lement les 2 aires de stationne-
ment sont accessibles via une seu-
le entrée. L’autre nouveauté réside
dans le mode de paiement du fait que
le nouveau système n’impose pas
l’acquittement à l’entrée mais à la
sortie. « Dans les faits,  cela va se tra-
duire par une identification du véhi-
cule à l’entrée avec la remise d’un tic-

ket, et le paiement à la sortie selon le
temps écoulé, avec, néanmoins, une
durée gratuite de 30 minutes », si-
gnale-t-on de même source.
   Plusieurs offres sont prévues,
allant des tickets horaires pour les
visiteurs occasionnels, aux cartes
d’abonnement pour les habitués,
alors qu’une  aire de stationnement
gratuit est réservée aux personnels
aéroportuaires.
  Le même système figure, déjà, dans
les plans de la future aérogare en
cours de réalisation et dont la livrai-
son est prévue fin 2017 avec un par-
king pouvant accueillir 2.200 véhi-
cules, a fait savoir le chargé de la
communication de l’EGSA.

Gdyel

30 milliards de cts pour un nouveau siège de daïra
Ces phases  s’étaleront  sur 12 mois.
Ces réalisations permettrons aux ad-
ministrés de bénéficier de meilleures
conditions de prise en charge, et ce
tant à l’accueil qu’aux guichets des
services. En plus de ce siège la wilaya
d’Oran va bénéficier de la réalisation
de trois autres nouveaux sièges de
daïra. Il s’agit d’un siège pour la  daï-
ra de Gdyel, un pour la daïra  de Oued
Tlelat, un pour la daïra de Béthioua.
Ces opérations sont chapeautées par
la direction de l’administration locale
de la wilaya d’Oran. Pour la daïra de
Boutlélis la direction de l’administra-
tion locale avait  débloqué près de 9
milliards de centimes pour le lance-
ment  des travaux. Trois entreprises
ont été retenues pour la concrétisation
de trois lots du projet, à savoir le gros-
œuvre, l’étanchéité, la clôture, le gé-

nie civil et d’autres aménagements.
Les trois phases s’étaleront sur 9 mois.
Un autre avis d’appel d’offres sera lan-
cé pour les travaux secondaires et
d’autres équipements. Par ailleurs,
dans le cadre de la réforme du servi-
ce public, de nouvelles antennes com-
munales seront réalisées prochaine-
ment dans   plusieurs localités des 26
communes de la wilaya. Les  nouvel-
les structures permettront d’alléger la
pression sur le service d’état civil des
communes mères et couvrir les be-
soins des habitations des aggloméra-
tions. Il y a lieu de signaler l’affecta-
tion d’une enveloppe de 257 millions
de DA pour la réalisation de 56 opé-
rations portant sur l’ouverture d’an-
nexes communales et la dotation des
sièges des mairies en salles d’attente
adaptées, dans les 26 communes.
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Vente  d’un terrain

de 5.000 m²

situé à Es-Senia - Acté avec

Livret foncier -

Pour construction des

Immeubles R+8 -

Téléphone : 07-70-50-57-48

CONDOLÉANCES

Le directeur régional de la Succursale CAAR Oran, ainsi que

l’ensemble du personnel, profondément affectés et attristés par le

décès du regretté père de Monsieur le Chef de Département

Automobile de la Succursale CAAR Oran, BOUDJIR Abdelaziz,

présentent à ce dernier ainsi qu’à toute sa famille, leurs sincères

condoléances et les assurent en cette pénible et douloureuse

circonstance de leurs profondes sympathies.

Puisse Dieu, Le Tout-Puissant, accorder au défunt Sa Sainte

Miséricorde et l’accueillir dans Son Vaste Paradis.

A Dieu nous appartenons et à Lui nous retournons.

Part. Vend
04 Chaudières neuves Chauffage Central
grande puissance 1650 KW pour Grands
Immeubles ou Usines - Origine Belgique

ATLANTIC / GUILLOT / YGNIS Model LRR
49 - Brûleur CUENOD 2 Allures Gaz

naturel - Plusieurs sécurités - Cheminée
Inox complète isolée longueur 10 m -

Prix après visite - Lieu : ORAN - St-Eugène
Tél : 05.42.15.60.29 - Amine -

Société à Oran :
Vend

* Centrale à béton Liebherr.

Très bon état.
Capacité production 85 m3/h.
Visible SBO Chteïbo - Oran.

Contact : N° Tél :
0555 96 46 75 & 0661 20 79 10
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Khaled Boumediene

L
e diabète peut être diffici-
le. Il a un impact au quoti-
 dien sur la vie de 400 mil-

lions de personnes vivant avec le
diabète dans le monde ainsi que
leurs familles. Il est extrêmement
important que ces personnes reçoi-
vent une éducation de qualité
adaptée à leurs besoins et prodi-
guée par des professionnels. Le dia-
bète de type 2 peut être évité dans
beaucoup de cas en aidant les per-
sonnes à risque à surveiller leur
poids et à faire régulièrement des
exercices physiques et surtout de la
marche. Ils sont près de 4 millions
de diabétiques en Algérie et ce chif-
fre augmente d’année en année.
    C’est la raison de ces manifesta-
tions de sensibilisation et de préven-
tion organisées aujourd’hui pour
éviter de nouveaux cas de diabète
et permettre aussi aux diabétiques
de mieux vivre avec leur mal et avec
une réadaptation de leur alimenta-
tion qui doit être variée et équili-
brée. Ils doivent surveiller leur gly-
cémie pour éviter une hyper- ou hy-
poglycémie ». Pourquoi le 14 no-
vembre ? «  Le 14 novembre est la
journée mondiale du diabète. C’est
une date symbolique de découver-
te de l’insuline. Elle est célébrée à
travers le monde par les différentes
associations affiliées à la fédération
internationale du diabète et l’ONU.
    Chez nous, de nombreuses as-

Cheikh Guetbi

L
a consommation des psychotro
pes semble atteindre, dans la ré-

gion extrême-ouest, des propor-
tions alarmantes surtout quand on
sait qu’elle touche la frange des mi-
neurs encore à l’école.
  Les narcotrafiquants trouvent éga-
lement un moyen discret pour
écouler les psychotropes dans le
milieu scolaire et s’attèlent par con-
séquent à l’entraîner dans le deal.
Seul pour les 2 dernières récentes
affaires de traitées par la police, sur
les 8 personnes interpellées, 5 sont
mineurs. Un phénomène social qui
prend très rapidement de l’ampleur
et même si les services de sécurité
font de nombreuses interpellations

Saïd B.

C
e sont des projets de grande en
 vergure dont a bénéficié la

commune de Remchi notamment
en matière de jeunesse et d’équi-
pements publics qui auront un im-
pact sur le niveau de développe-
ment de la région. Lors d’une visi-
te dans la localité, le premier res-
ponsable de la wilaya a eu l’oppor-
tunité de procéder à l’inauguration
d’abord d’un CEM doté de toutes
les installations éducatives. En ma-
tière de jeunesse et de la pratique
sportive, la commune de Remchi a
bénéficié d’un complexe sportif de
proximité qui dispose d’installations
de haut niveau notamment des ate-

Mohamed Bensafi

I
nitiée par la direction généra-
 le de Naftal, la caravane na-

tionale de sensibilisation sur les
risques liés à l’utilisation du gaz
butane est arrivée ce jeudi à
Aïn-Temouchent où elle doit sta-
tionner pendant deux jours. Un
véhicule aménagé et doté de
tous les moyens matériels né-
cessaires avec des affiches de
consignes de sécurité a fait hal-
te sur la grande place.
   Encadrée par des agents de
Naftal, l’opération a connu un
franc succès. Le meilleur vec-
teur de l’information demeure,
sans conteste, le citoyen.
  Des dépliants furent distribués
aux visiteurs et un jeu de ques-
tion-réponse (quiz) leur a été
proposé après une séance de
vulgarisation sur les précautions
à prendre pour une utilisation
sécurisée de la bonbonne de
gaz. Des conseils, sur la néces-
sité de prévenir les risques dus
à la mauvaise utilisation de la
bouteille du gaz butane furent
prodigués aussi aux citoyens.
  Pour l’un des cadres de Naf-
tal, cette caravane de sensibili-

Hadj Mostefaoui

L
a direction de l’éducation
vient d’annoncer la récep-

tion et la mise en exploitation
de 13 bus de transport scolaire
supplémentaires au profit ex-
clusif des élèves scolarisés
dans  p lus  d ’un  cen ta ine
d’établissements des trois
paliers de la zone rurale.
  Cette dotation vient s’ajouter

M. B.

L
e chef de sûreté de wilaya
d’Aïn-Temouchent, M. Koibi-

che Mokhtar, vient de procéder à
l’installation officielle du nou-
veau chef de sûreté urbaine
extra muros (CSU) de Hassi
El-Ghella, en la personne de
M. Gharbi Ali, en remplace-

TLEMCEN

«Prévenir le diabète mieux que le guérir»
À l’occasion de la journée mondiale du diabète, aujourd’hui le 14

novembre, le docteur Boudia Mohammed Réda, membre fondateur
de l’association médicale de formation en gériatrie de Tlemcen, livre

son ressenti sur la maladie, le pourquoi de la date du 14 novembre choisie
pour cette journée et le programme tracé par son association

à l’occasion de cette journée.

sociations célèbrent cette journée
pour sensibiliser et éduquer l’en-
semble des populations afin de frei-
ner un tant soit peu l’évolution
croissante du diabète dû à la séden-
tarité et les nourritures rapides ».
Que comptez-vous organiser lors de
cette journée du 14 novembre  ?
«  L’association médicale de forma-
tion en gériatrie, en collaboration
avec les corps du CHU : l’associa-
tion algérienne de médecine inter-
ne, le service de cardiologie, le ser-
vice de neurologie et le service de
néphrologie, organise une journée
d’études ayant pour  thème :
«  Prévenir le diabète, mieux que le
guérir » à la faculté de médecine
Dr. Benzerdjeb-Benaouda de l’ex-
caserne Acimi-Miloud.
 D’éminents spécialistes y pren-
dront part, le Pr. Yahia Berrouiguet
Abdeslam (médecine interne), Pr.
Meziane Abderrahmane (cardiolo-
gie), Pr. Bouchenak Djawed (neu-
rologie), Pr. Benmansour Mustapha
(néphrologie), Dr. Meghili Mounia,
Pr. Ailem Amar (ex-président SAO,
membre de l’académie française
des sciences), Pr. Bouchenak Mali-
ka (directrice du laboratoire de re-
cherche en nutrition clinique et
métabolique à l’université d’Oran),
Dr. Benamar Moussadu (service de
chirurgie vasculaire du CHU
d’Oran), et Tazrait Kenza (ingénieur
en biologie et spécialiste du diabè-
te). Par ailleurs, l’association des
diabétiques Brahimi-Mahmoud de

Tlemcen (environ 2.800 adhérents)
organisera demain une matinée
d’information et de sensibilisation
sur le diabète à la bibliothèque du
CHU. Selon le président de cette
association, Kadri Sidi-Mohamed,
la journée, qui a pour but d’infor-
mer et de sensibiliser le public aux
facteurs de risques et aux compor-
tements préventifs liés au diabète,
sera animée par Dr. Bilami, spécia-
liste du régime alimentaire du dia-
bétique, Dr Lounaci (chef médeci-
ne interne CHU Tlemcen), Dr. Me-
ziane Abderrahmane (responsable
de l’action sanitaire et sociale CNAS
Tlemcen), et de quelque 250 mala-
des-diabétiques et leurs familles.
Selon Brahimi Fethi, membre actif
de l’association, près de 450 enfants
scolarisés souffrent du diabète dans
les écoles et boivent beaucoup d’eau
la nuit. « Ces élèves ont un taux
élevé par litre de sang. Et ils ne sont
malheureusement pas suivis dans les
écoles. Nous demandons que des ana-
lyses soient faites à tous ces enfants
malades. Certains enseignants igno-
rent même qu’ils sont malades et ne
comprennent par leurs attitudes en
classe. Nous demandons aux servi-
ces de l’Education nationale de te-
nir compte de ces cas et de procé-
der à un vaste dépistage de cette
maladie chez les enfants scolarisés.
L’éducation doit prendre en charge
ces cas et surtout sensibiliser les en-
seignants sur cette question », a-t-il
expliqué jeudi dernier.

De nombreuses saisies de psychotropes opérées
et des saisies en quantités impor-
tantes au quotidien, ils ne peuvent
tous seuls venir à bout de ce tra-
fic. A titre indicatif, la seule jour-
née de mercredi la brigade de
recherche et d’investigation de
Tlemcen, à un barrage de con-
trôle au croisement de Meftahia
sur la RN 35 reliant Oran à Ma-
ghnia, a saisi 500 comprimés de
marque Ecstasy type « Domino ».
Lors du contrôle d’un taxi par, l’un
des passagers a pris la fuite mais
les policiers l’ont rattrapé au bout
de 4 km de course. La fouille du
véhicule a permis la découverte,
cachés sous le tapis qui était sous
les pieds du fuyard dénommé A.S
âgé de 26 ans 2 sachets contenant
cette importante quantité de psy-

chotropes. L’enquête menée sur
place a permis aux policiers de dé-
couvrir son acolyte qui voyageait
avec lui M.K âgé de 25 ans. Les élé-
ments de la sûreté de la daïra de
Maghnia, en collaboration avec les
douaniers, ont de leur côté saisi 308
comprimés de psychotrope que
détenaient un grand-père et son
petit-fils M.M âgé de 38 ans.
   Les saisies de psychotropes se
font quotidiennement et de plus en
plus importantes (par milliers), ce
qui dénote de l’urgence d’une
stratégie bien réfléchie pour que
soient situées et comblées les
failles dans la distribution et la
commercialisation des psychotro-
pes et que soient ciblés les réseaux
du trafic transfrontalier.

REMCHI
Les logements de Sidi-Ahmed attribués

avant la fin de l’année
liers, des salles de jeu, des halles
d’expositions et un terrain pour la
pratique sportive au profit des jeu-
nes de la commune.
 Le secteur administratif a enregis-
tré quant à lui la réalisation d’un
nouveau siège de daïra qui dispo-
se également d’infrastructures per-
mettant aussi bien aux citoyens
qu’aux fonctionnaires d’évoluer
dans des conditions appropriées.
En matière de logement, la localité
de Sidi-Ahmed, une bourgade si-
tuée à quelques clopinettes de
Remchi a bénéficié d’un program-
me de 450 logements qui sera réa-
lisée par l’entreprise chinoise AGI-
BX. La première pierre de ce pro-
gramme a été posée durant la jour-

née d’hier par le wali de Tlemcen,
M. Saci Ahmed Abdelhafid, qui a
instruit l’opérateur de réaliser le
programme dans les délais qui ne
dépassera pas 30 mois. Par ailleurs,
dans un autre programme de lo-
gements qui sont achevés, un
premier quota de 250 logements
sur 500 sera bientôt distribué
dans cette localité avant la fin
de l’année. A signaler que cette
entreprise chinoise a bénéficié
d’un programme similaire dans la
commune de Sabra. Cependant, le
rythme des travaux n’a pas embal-
lé le premier responsable de la wi-
laya qui a demandé le renforcement
de la main-d’œuvre en vue d’être
dans les délais.

EL-BAYADH
Des bus de transport scolaire

supplémentaires
à plus d’une trentaine d’autres
bus de transport acquis au dé-
but de la précédente année sco-
laire 20114/2015, en plus
d’une enveloppe financière
d’un montant global de 8
milliards de centimes réser-
vée cette fois à l’entretien et
à la maintenance des différents
parcs automobiles scolaires de
chacune des 22 communes de
la wilaya.

HASSI EL-GHELLA
Un nouveau chef de sûreté

urbaine
ment du lieutenant de police, M.
Beloufa Lakhal Mohamed, muté
dans la wilaya de Sidi Bel-Abbès.
Le nouveau CSU de Hassi El-
Ghella a le grade de commissaire
de police. Cette cérémonie s’est
déroulée en présence des autori-
tés locales et de quelques cadres
de la wilaya, conclut un commu-
niqué de presse.

AÏN-TEMOUCHENT
Une caravane

 pour sensibiliser
sur les risques du gaz

sation vise essentiellement à
préserver la sécurité du citoyen
utilisateur du gaz butane en in-
culquant aux jeunes la culture de
la prévention. Ces accidents liés à
l’explosion de bouteilles de gaz bu-
tane sont causés principalement
par une mauvaise utilisation
ou par une négligence hu-
maine. Ces genres de cas se
sont passés aussi dans la wi-
laya. A Hammam-Bouhad-
jar, en mars 2014, une sep-
tuagénaire a perdu la vie à
la suite d’une explosion de
gaz, sa fille a été atteinte de brû-
lures du 2ème degré. Alors
qu’en novembre 2013, à Aïn-
Temouchent, une famille de 06
membres a été sauvée in extre-
mis d’une mort certaine. Enfin,
ce samedi, la caravane sera à
Béni-Saf où elle doit encore fai-
re une large campagne de pré-
vention sur les risques encou-
rus par les utilisateurs du gaz
butane. Une matière énergéti-
que, certes indispensable enco-
re pour de nombreux foyers,
mais qui peut se transformer
facilement en un véritable «en-
gin explosif» si l’on n’en maîtri-
se pas l’utilisation.

«
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Ayache Djamel

L
es travaux d’aménagement et
d’extension entrepris au niveau du

port d’Oran ont contraint les responsa-
bles du secteur des transports à trans-
férer provisoirement toutes les lignes ré-
gulières des voyageurs reliant Oran à
Marseille et Oran à Alicante vers le port
de Mostaganem, avons-nous appris de
source douanière.  Dans ce cadre, le
directeur général de l’ENTVM (Entre-
prise nationale des transports des voya-
geurs maritimes) était hôte récemment
dans la wilaya de Mostaganem pour
s’enquérir de visu des capacités d’ac-
cueil et des différentes infrastructures de
l’entreprise portuaire.
  Nous avons appris aussi que les li-
gnes maritimes devront relier Mosta-
ganem-Alicante et Mostaganem-Oran
seront opérationnelles juste après
l’achèvement des travaux d’aménage-
ment qui seront entrepris à l’intérieur
de l’infrastructure pour une meilleure
qualité de prestation. A noter que 50%
des passagers qui transitent par les
ports voisins de l’Ouest se rendent vers

L
es éléments de la brigade de gen
darmerie de Stidia, en patrouille

routinière nocturne à proximité de la
forêt de Sidi Mansour à l’ouest du villa-
ge, ont appréhendé la semaine écou-

Bentouba Saïd

  226 sit-in de protestation ont
été enregistrés depuis le dé-
but de l’année dans la wilaya
contre 32 sit-in à Bechar et
11 dans la wilaya de Tindouf,
a-t-on appris de l’inspecteur
général régional de la sûreté
nationale lors d’une conféren-
ce de presse animée au siège
de la sûreté de wilaya d’Adrar
à l’occasion de la tenue des
61èmes journées d’information
sur la police. Adrar n’est plus
la ville paisible en analysant
les chiffres de la sûreté natio-
nale, ce qui nécessite une
réelle réflexion pour compren-
dre d’autres phénomènes liés
à la société en faisant une lec-
ture des chiffres présentés par
la police. 155 vols qualifiés
ont été enregistrés à Adrar
contre 76 à Bechar et 24 vols
à Tindouf, des délits résolus
à un taux de solution de
69,6% grâce aux efforts des
éléments de la police.
  Dans  le vol avec effraction,
Adrar enregistre 196 vols con-
tre 109 vols à Bechar et 36
vols  à Tindouf, même dans
le vol des voitures, sur 14 af-
faires enregistrées dans le
Sud-Ouest 07 vols à Adrar
contre 03 à Bechar et 04 à
Tindouf avec un taux de ré-
solution de 85,76%. Dans le
crime économique, sur 75 af-
faires enregistrées au Sud-
Ouest 53  crimes économi-
ques à Adrar contre 07 à Be-
char et 15 à Tindouf avec un
taux de solution de 80%.
Dans le volet de la contreban-
de, 29 affaires ont été enre-
gistrées dont 22 affaires à
Adrar, 07 affaires à Bechar,
55 personnes impliquées ar-
rêtées et un taux de solution

Bencherki Otsmane

L
a bibliothèque municipale de
Sidi Akkacha dans la daïra de
Ténès a abrité jeudi dernier une

cérémonie de tirage au sort pour dési-
gner ceux ou celles qui devront béné-
ficier des 50 logements LSP réalisés
dans cette commune après plusieurs
années de travaux. Ainsi, dans une
salle archicomble, les yeux étaient ri-
vés sur l’huissier de justice appelé en
la circonstance pour homologuer cet-
te opération. Il faut noter qu’il y avait
exactement 1.029 « bouts de papiers
» déposés sur une grande table, por-
tant les noms de postulants pour ces
50 logements. A chaque nom épelé,
c’est la joie qui illumine un visage tan-
dis que sur d’autres personnes c’est la
crispation. Au bout de quelques mi-
nutes, la voix de l’huissier prononce
le nom d’un nouveau bénéficiaire mais
ce dernier est décédé depuis assez
longtemps, feront remarquer les pré-
sents. Une  autre personne tirée au sort
s’avèrera qu’elle a déjà bénéficié d’un
logement social. Le maire, présent à
cette cérémonie aux côtés du chef de
daïra, acquiesce en signe de confirma-
tion que le postulant a bel et bien bé-
néficié d’un logement social. Il y a eu
également un tirage favorable à deux
frères. «Parmi ces chanceux,  il y a eu

Bencherki Otsmane

L
es foyers du quartier « Houara »
dans la commune d’Ouled Ben-

Abdelkader sont dépourvus d’électri-
cité et ses habitants ne cessent de dé-
noncer cet état de fait qui, selon eux,
a assez duré. Ces derniers dans une
lettre adressée au wali de Chlef, dé-
noncent les conditions de vie auxquel-
les ils sont confrontés, justement, à
cause de l’absence de l’interconnexion
de leur quartier, au réseau électrique.

ADRAR

La ville peine
à retrouver son calme

de 96,55%.  La lutte contre
les stupéfiants marque aussi
l’activité de la sûreté nationa-
le au Sud-Ouest avec 107 af-
faires et une saisie de près 12
quintaux de kif, 61.819 com-
primés de psychotropes et
256 personnes impliquées
(dont 02 femmes et 07 mi-
neurs). La plus importante
saisie de 11 quintaux a été
réalisée par la brigade de lut-
te contre les stupéfiants atta-
chée directement à l’inspec-
tion régionale de la sûreté na-
tionale. Le bilan présenté
par l’inspecteur général ré-
gional de la sûreté nationa-
le au niveau du Sud-Ouest
fait état aussi de 43 crimes
économiques dont 21 cri-
mes à Adrar, 19 à Bechar et
03 à Tindouf, avec un taux
de solution de 88,37%. 17
affaires ont été traitées dans
le faux et usage du faux dont
06 à Adrar, 08 à Bechar et
03 affaires à Tindouf ; 15
affaires d’escroquerie dont
05 à Adrar et 10 à Bechar.
  L’activité de la police enre-
gistre 14 affaires dans le cri-
me de l’information dont
Adrar seule 07, une affaire à
Bechar et 06 affaires à Tin-
douf. 373 affaires ont été en-
registrées dans l’axe de la po-
lice de l’urbanisme, la wilaya
Adrar compte 242 affaires,
Bechar 33 affaires et 98 af-
faires à Tindouf. Le bilan de
l’inspection régionale Sud-
Ouest de la sûreté nationale
signale  aussi 257 accidents
dans le tissu urbain avec 32
morts et 320 personnes  bles-
sées, 2510 retraits de permis
de conduire dont 877 retraits
à Adrar, 1177 retraits à Be-
char et 456 retraits dans la wi-
laya de Tindouf.

Mahi Ahmed

E
n collaboration avec l’As
sociation ‘El Amel’ des

diabétiques de la wilaya de
Relizane, la Fédération algé-
rienne des associations des
diabétiques (FAAD) a organi-
sé, jeudi, dernier, à l’ODEJ de
la ville, une rencontre ayant
regroupé les représentants de
11 wilayas de l’Ouest et celle
de Constantine à l’est algé-
rien, à l’occasion de la Jour-
née mondiale des diabétiques
coïncidant avec le 14 du mois
en cours. Dans son interven-
tion, M. Norreddine Boucetta,
président de la FAAD et de
l’Association ‘El Amel’ a mis
l’accent sur la nécessité du
dépistage précoce, afin de dé-
tecter les nouveaux cas de ma-
lades et prendre les mesures
adéquates pour juguler les
éventuelles complications du
diabète. Le problème des dia-
bétiques non assurés et issus
de couches sociales défavori-
sées, a été aussi évoqué avec
insistance, sans omettre le cas
des enfants atteints de cette
maladie incurable, nécessitant
plus d’attention et de prise en
charge effective et efficace. M.
Boucetta réitéra son conseil

RELIZANE

Plus de 1 000 diabétiques
ont moins de 20 ans

aux présents pour mettre en
garde les diabétiques contre
l’utilisation, sans résultat, des
plantes médicinales achetées
chez certains herboristes et qui
ne servent à rien, étant don-
né que le diabète est une ma-
ladie inguérissable. L’orateur
n’a pas oublié de remercier les
bienfaiteurs pour leur généro-
sité en venant au secours des
diabétiques, dans les mo-
ments difficiles. Au niveau lo-
cal, parlant en tant que prési-
dent de l’Association ‘El
Amel’, M. Boucetta a tenu à
jeter des fleurs au directeur de
l’Action sociale (DAS) de la
wilaya de Relizane, pour le
maximum de coopération et
de collaboration avec l’asso-
ciation. Il faut noter que la wi-
laya de Relizane compte envi-
ron 17.500 diabétiques dont
20% ne sont pas socialement
assurés, 1.170 ont moins de 20
ans et 300 enfants scolarisés.
Il est à signaler, enfin, que la
FAAD a décerné des diplômes
de reconnaissance et de par-
ticipation, à certaines person-
nes activant pour le bien-être
des diabétiques ainsi que les
présidents des associations
des diabétiques des wilayas
présentes à ce rendez-vous.

SIDI AKKACHA

Attribution de logements,
le tirage au sort décrié

des personnes qui ne sont plus dans
un besoin pressant d’un logement»,
nous dira un natif de la commune qui,
apparemment, connaît tout le monde.
Ces nombreux exemples témoignent
que si l’opération qui s’est effective-
ment déroulée dans la transparence,
par contre, elle a été mal préparée. La
majorité des postulants décrient le
mode opératoire et ne comprennent
pas comment peut-on  mettre en com-
pétition  et sur le même pied d’égalité
ceux ou celles qui ont déposé leurs
dossiers en 2005 et ceux ou celles qui
l’ont fait en 2015, a cela encore sans
faire la distinction entre  des pères de
familles de plus de 40 ans et des jeu-
nes célibataires âgés à peine de 20 ans.
Laïd, un jeune lycéen présent sur les
lieux, nous fait une réflexion assez si-
gnificative sur le problème en nous
confiant : « J’ai à peine 18 ans et dès
que j’aurais atteint la majorité, je cons-
tituerai un  dossier de demande de
logement pour peut-être en bénéficier
lorsque j’aurai 40 ans et enfin, je pour-
rai me marier». Il est vrai qu’avec ce
rythme de construction de logements,
il est quasi certain que la crise du lo-
gement dans cette commune comme
partout d’ailleurs ne sera pas résolue
mais elle ne fera qu’empirer lorsqu’on
sait qu’il fallait attendre plusieurs an-
nées pour réaliser la cinquantaine de

logements alors que la demande a
dépassé le millier. Par ailleurs, concer-
nant ce tirage au sort, l’ensemble des
personnes présentes sont unanimes à
reconnaître qu’« il aurait été plus jus-
te, plus sage et plus équitable que les
services de l’APC et de la daïra éta-
blissent une pré-liste sur des critères
fondés tels que l’ancienneté du dépôt
de dossier, la situation familiale et so-
ciale du demandeur et c’est à partir
de cette liste arrêtée qu’il pourrait y
avoir un tirage pour que ces postulants
ayant plus ou moins «un même pro-
fil» peuvent être départagés en raison
du nombre restreint de logements of-
ferts. Par ailleurs, comme il fallait s’y
attendre à la clôture du tirage au sort,
le maire fut pris à partie et il a fallu
l’intervention du service d’ordre pour
calmer les esprits et assurer la protec-
tion du P/APC. Quant au nouveau
chef de daïra, tous les citoyens tien-
nent à le disculper de cette initiative
qui se voulait démocratique car  nou-
vellement installé dans ses nouvelles
fonctions. A noter enfin que les ci-
toyens exclus (près d’un millier) de ce
tirage au sort interpellent le wali pour
reconsidérer le mode opératoire dans
l’affectation de ces 50 logements LSP
tout en l’implorant d’annuler l’opéra-
tion menée au cours de cette journée
qu’ils considèrent injuste à leur égard.

OULED BEN-ABDELKADER

Des habitants réclament l’électricité
Les pétitionnaires soulignent, dans leur
lettre, que faute d’énergie electrique,
« nos enfants font leurs devoirs à la
lumière des bougies, tandis que l’élec-
troménager demeure inexploité et il en
est de même pour la T.V que seuls
quelques privilégiés peuvent suivre les
programmes car équipés de groupes
électrogènes».
   A cela s’ajoute, peut-on lire dans
la lettre, «les désagréments liés à cet-
te absence de lumière, la nuit tom-
bée, ainsi la circulation des piétons est

difficile, voire dangereuse, dans l’obs-
curité. De plus, certains riverains souf-
frent d’un sentiment d’insécurité dès
la nuit tombée, le quartier étant alors
plongé dans le noir ».
   Aux dernières nouvelles et selon le
président de l’APC d’Ouled Ben Ab-
delkader, le projet d’électrification du
quartier a été retenu et les travaux se-
ront lancés, incessamment. Mais jus-
qu’à quand s’interrogent les habitants
de ce quartier impatients de voir, la
lumière égayer leurs demeures.

MOSTAGANEM

Ouverture d’une ligne maritime vers Alicante

l’hinterland du port de Mostaganem.
La réception prochaine de trois pos-
tes à quai du Maghreb d’une longueur
de 412 mètres sera un plus dans le
succès de l’opération de l’ouverture de
ses 2 lignes maritimes de voyageurs.
  Nous avons appris aussi qu’une nou-

velle ligne interne maritime pour les
voyageurs reliant le port d’Alger, Ténès,
Mostaganem et Oran sera opération-
nelle dans les prochaines semaines.
Cette rotation de deux fois par semai-
ne abaissera sans aucun doute la pres-
sion exercée sur les axes routiers.

STIDIA

Un véhicule volé récupéré
lée un véhicule de marque Clio Classic
abandonné. Les premiers éléments de
l’enquête ont prouvé que la voiture de
marque française a été volée deux se-
maines auparavant dans la localité de

Sidi Lakhdar à 35 km du chef-lieu de
la wilaya. Les gendarmes ont aussitôt
ouvert une enquête pour clarifier et
identifier les auteurs de ce vol.

A. D.
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THÉÂTRE RÉGIONAL D’ORAN
w Samedi 14 novembre à 18h au T.R.O

w Dimanche 15 novembre à 18h au T.R.O
«EL HAICHA»

Auteur : Eugène Lonesco
Adapt et Mise en scène : Mohamed Cherchel (T.N.A)

-----------------------------------------------------------------
w Mardi 17 novembre à 15h au T.R.O

«EN NAHLA»
Adapt et Mise en scène : Abdelkhalek Houari (T.R.O)

-----------------------------------------------------------------
w Vendredi 20 novembre à 10h au T.R.O
w Samedi 21 novembre à 15h au T.R.O
«WISSAM OUEL MALIKA»

Auteur : Azzedine Amari
Mise en scène : Youcef Gouasmi  (T.R.O)

-----------------------------------------------------------------
w Vendredi 20 novembre à 17h au T.R.O

«SELKOU EL HASSEL»
Auteur et Mise en scène : Kadid Walid

(Ass/Culturelle El Feth)
-----------------------------------------------------------------

w Mardi 24 novembre à 15h au T.R.O
w Vendredi 27 novembre à 10h au T.R.O
w Samedi 28 novembre à 15h au T.R.O

«MA ASGHARA MENI»
Auteur : Cheggag Safia , Mise en scène :

Cheggag Safia et Boualem Abdelhafid  (T.R.O)
-----------------------------------------------------------------

w Jeudi 26 novembre à 18h au T.R.O
Dans le cadre de la Tournée Artistique de l’Artiste

«Hamid Baroudi»
En concert au théâtre régional d’Oran (OREF)

Chanson française :
le Larron
� Aujourd’hui
à 18h à l'IF Constantine
� Dimanche 15 novembre
à 18h à l'IF de Annaba
� Jeudi 19 novembre à 18h

Conservatoire Municipal Ahmed Wahby d’Oran
� Samedi 21 novembre à 19h00
Hôtel Renaissance Tlemcen
Depuis 2008, il ose se saisir d'un micro et contre toute
attente, son premier album l'a mené en tournée pen-
dant deux années où il a partagé le plateau avec Hige-
lin, Les Têtes Raides, La Maison Tellier...

-----------------------------------------------------------------

JOURNÉES MANGA - 4 ÈME ÉDITION

13

ALGÉRIE
FERRIES

DÉPART     ARRIVÉE

ORAN / ALICANTE
Mar 17 -18h00 Mer 18 -07h00

Dim 22 -18h00 Lun 23 -07h00

ALICANTE / ORAN
Ven 13 -19h00 Sam 14 -07h00

Mer 18 -19h00 Jeu 19 -07h00

ORAN / MARSEILLE
Jeu 19 - 12h00 Ven 20 - 14h00

Dim 29 - 12h00 Lun 30 - 14h00

 MARSEILLE / ORAN
Ven 20 - 12h00 Sam 21 - 14h00

Lun 30 - 12h00 Mar  1/12 - 14h00

NovembreNovembre

Présente

«LES REVENDICATIONS PATRIMONIALES
DE LA DÉCOLONISATION. CAS

DE LA GRANDE MOSQUÉE DE PARIS
ET DE LA CATHÉDRALE D’ALGER»

Le débat sera modéré par dr. Saddek Benkada
maître de recherche, CRASC, membre

du conseil scientifique du CEMA

�  Mardi 17 novembre à 14h00
CEMA, cité du chercheur (ex-IAP),

université d’Oran Es-sénia

Par Andrew
Bellisari,
historien
Harvard
University

LE CENTRE D’ÉTUDES

MAGHRÉBINES EN ALGÉRIE

Exposition-Vente d’artisanat

«RICHESSES
ET TALENTS D’ALGÉRIE»

 Une sélection des meilleurs artisans dans le domaine:
- Du tissage de tapis de Ghardaïa,
- Artisans de Touggourt, panchos, vestes…
- Céramiques de la famille des Boumehdi,
- Sculptures et peintures sur bois,
- Patchwork, Châles brodés, Tableaux de peinture.

� Jusqu’au dimanche 22 novembre
à l’Espacio España, 10 rue Ali Azil, Alger

CINÉMATHÈQUE D’ORAN

� Aujourd’hui
-14h30 : «La chute» d’Oliver Hirs-
chbiege (Allemagne 2004) adapté
«Der Untergang : Hitler und das Ende.
Des Dritten Reiches.
-17h00 : «Les aventures de Tintin»
de Steven Spielberg (USA 2011).
Adapté de la bande dessinée d’Hergé.
----------------------------------------------------
� Dimanche 15 novembre
-15h00 : «Un voyage inattendu»
De Peter Jacksn (USA 2012) Adapté
du roman homonyme de J.R.R. Tolkien.

En collaboration avec le Sila
Cycle Littérature et cinéma

Vente-dédicace

L’officier de l’ALN, responsable de la Direction
logistique et armement ouest du MALG,

Mansour Boudaoud, organise
une vente-dédicace de ses mémoires :

«Les armes de liberté» (Edition Rafar) :
� Aujourd’hui à Bejaïa, à partir de 13h30,

à la librairie «Gouraya culture » (1er étage),

sise au 12 rue de la Liberté.

� Du mardi 24
novembre au samedi 28
novembre à IF d’Oran
Les Journées Manga sont
organisées par un club de
jeunes, tous fans de la cul-
ture Manga, le club Idéa-
le Communauté Otaku.

-----------------------------------------------------------------
Conférence

Le temps de la coopération :
trajectoires algériennes

�  Mercredi 25 novembre à 18h00 au Consulat
Général de France à Oran, avec Jacques Fournier
Au moment où les pays du Maghreb se libéraient l’un après
l’autre de l’emprise coloniale, la mise en place simultanée
d’une politique de coopération avec la France était para-
doxale. Cette coopération fut intense dans l’enseigne-
ment supérieur, lieu par excellence où se négociaient
des éléments de rupture et d’héritage avec le passé.

VOL           DEP/ARR

----------------- Samedi -----------------
Paris-Orly - Oran 16h15/ 17h40

Marseille - Oran 17h45 / 18h25

Toulouse - Oran 18h05 /18h40

Lyon- Oran 12h30/ 13h35

Oran - Paris-Orly 18h45/ 22h05

Oran - Lyon 19h45/ 22h40

Oran - Marseille 19h25/ 22h00

Oran - Toulouse 14h35/ 17h05

Tunis/ Oran       Oran / Tunis

Arrivée Départ
Lundi / Jeudi

09h45 10h30

AIR ALGÉRIE
----------------- SAMEDI -----------------
Vol Départ
Oran - Alger 09h30
Oran - Alger 13h30
Oran - Alger 17h30
Oran - Alger 20h25
Oran - Alger 13h05
Oran - Béchar 09h00
Oran - Annaba 14h05
Alger - Oran 07h35
Alger - Oran 11h35
Alger - Oran 08h15
Alger - Oran 09h50
Béchar - Oran 11h30
Annaba - Oran 15h40

--------------- DIMANCHE ----------------
Vol Départ

Oran - Alger 07h00
Oran - Alger 09h30
Oran - Alger 13h30
Oran - Alger 17h30
Oran - Alger 20h25
Oran - Adrar 09h00
Oran - Constantine 15h15
Oran - Tindouf 21h45
Alger - Oran 07h35
Alger - Oran 11h35
Alger - Oran 15h35
Alger - Oran 18h30
Alger - Oran 08h15
Adrar - Oran 12h10
Constantine - Oran 17h35
Tindouf (j+1) - Oran 00h45

INTERNATIONAL
---------------SAMEDI--------------
Vol Départ
Oran - Lyon 07h15
Oran - Paris-Orly 08h00
Oran - Marseille 09h00
Oran - Toulouse 10h05
Oran - Istambul 11h35
Oran - Lille 14h50
Oran - Paris-CDG 15h05
Oran - Alicante 15h35
Vol Arrivée
Lyon - Oran 12h05
Paris-Orly - Oran 13h50
Marselle - Oran 13h25
Toulouse - Oran 13h50
Istambul(j+1) - Oran 20h05
Lille - Oran 20h40
Paris-CDG - Oran 20h45
Alicante - Oran 17h55
------------ Dimanche ----------
Vol Départ

Oran - Paris-Orly 08h00
Oran - Barcelone 08h35
Oran - Marseille 09h00
Oran - Toulouse 10h05
Oran - Lyon 13h45
Oran - (Paris-CDG) 15h05
Oran - Alicante 15h35
Oran - Djeddah 17h50
Vol Arrivée
Paris-Orly - Oran 13h50
Barceloe - Oran 12h05
Marseille - Oran 18h05
Toulouse - Oran 13h50
Lyon - Oran 18h45
Paris (CDG) - Oran 20h45
Alicante - Oran 17h55
Djeddah(j+1) - Oran 07h10

T R A I N

Départ Arrivée
ORAN - ALGER

06h25 11h29

08h00 12h30

12h30 17h39

15h00 19h30

ALGER - ORAN
06h25 11h29

08h00 12h30

12h30 17h39

15h00 19h30

ORAN -  MAGHNIA
07h30 11h05

12h50 16h22

16h00 19h42

MAGHNIA - ORAN
04h45 08h09

08h50 12h22

14h05 17h26

ORAN - RELIZANE

17h15 18h47

RELIZANE - ORAN

05h25 07h17

ORAN - BECHAR

20h30 05h46

BECHAR - ORAN

20h00 05h00

ORAN - CHLEF (AUTORAIL)

16h15 18h22

CHLEF - ORAN (AUTORAIL)

06h50 09h11

ORAN - TÉMOUCHENT

08h10 09h11

17h02 18h03

TÉMOUCHENT - ORAN

06h15 07h14

15h05 16h05

ORAN - SBA

17h00 18h22

SBA - ORAN

05h40 06h58

DÉPART     ARRIVÉE

ORAN / ALMERIA
Lun 16 -21h00 Mar 17 -06h00

Lun 23 -21h00 Mer 24 -06h00

ALMERIA / ORAN
Dim 15 -19h00 Lun 16 -08h00

Dim 22 -19h00 Lun 23 -08h00
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U
n garçon de 8 ans a été in
culpé de meurtre aux Etats-

Unis pour avoir mortellement
frappé dans son berceau une en-
fant d'un an qui pleurait et dont la
mère était sortie en boîte de nuit,
a annoncé la police. Ce fait divers
tragique s'est produit en Alabama,
Etat américain qui ne prévoit pas
d'âge d'irresponsabilité pénale
absolue pour les jeunes mineurs.
"Depuis 22 ans que je fais ce mé-
tier de policier, cette affaire est de
loin l'une des plus tristes dont j'ai
eu à m'occuper", a confié mercre-
di à l'AFP Sean Edwards, porte-
parole de la police de Birmin-
gham. La petite victime, Kelci
Lewis, et sa mère, Katerra Lewis,
s'étaient rendues chez une amie
de la femme, qui a elle-même plu-
sieurs jeunes enfants. L'enquête
de la police a établi que les deux
amies étaient sorties en discothè-
que d'environ 23H00 à 02H00 du
matin. Selon la presse locale, six
enfants âgés de 1 à 8 ans se sont
alors retrouvés ensemble et sans
garde. "L'enfant de 8 ans est de-
venu extrêmement nerveux car la
petite d'un an n'arrêtait pas de

L
'Organisation mondiale du tou
risme (OMT) a exhorté jeudi la
communauté internationale à

"soutenir" davantage les pays d'Afri-
que du nord confrontés à une grave
crise du secteur, appelant notamment
à une plus grande coopération pour
"gagner la bataille" contre la menace
djihadiste.   Secteur vital de l'écono-
mie, le tourisme traverse une grave
crise dans des pays comme la Tuni-
sie et l'Egypte, en raison des craintes
d'attaques d'organisations telles que
le groupe Etat islamique (Daech). "La
communauté internationale tout en-
tière a la responsabilité de se mon-
trer solidaire. Nous ne laisserons ja-
mais les forces obscures nous empê-
cher de voyager en Tunisie, en Egyp-
te, ou n'importe où ailleurs", a décla-
ré à l'AFP Taleb Rifaï, secrétaire gé-
néral de l'OMT, une agence onusien-
ne. "Tout le monde doit s'entraider
afin de s'assurer qu'elles ne gagneront
pas cette bataille. Et elles ne la ga-
gneront pas", a-t-il ajouté. Selon lui,
"les moyens technologiques et les

C
onservant toujours une longueur
d'avance dans la lutte antitabac,

les Etats-Unis ont annoncé jeudi leur
intention d'interdire la cigarette dans
tous les HLM du pays, que cela plai-
se ou non aux locataires pourtant
chez eux. La mesure a été dévoilée
par le charismatique secrétaire au
Logement et au Développement ur-
bain Julian Castro, un ex-élu du Texas
présenté comme l'équivalent hispa-
nique d'un jeune Barack Obama.
"Nous avons la responsabilité de pro-
téger les habitants des logements du
parc public des conséquences noci-
ves de la tabagie passive", a déclaré
cette étoile montante du parti démo-
crate. "Ce projet de règlementation
aidera à améliorer la santé de plus
de 760.000 enfants et permettra aux
agences de l'habitat social d'écono-
miser annuellement 153 millions de
dollars en couverture santé, mainte-

L
a construction du Télescope Géant
de Magellan, qui sera le plus grand

au monde quand il entrera en service
en 2021, a commencé cette semaine
dans le nord du Chili, principal centre
d'observation astronomique de la pla-
nète. Mercredi, la présidente chilien-
ne, Michelle Bachelet, a participé à la
cérémonie de pose de la première pier-
re du télescope GMT (selon ses initia-
les en anglais), dont le budget dépas-
se les 500 millions de dollars. Bénéfi-
ciant d'un ciel totalement dégagé une
grande partie de l'année, dans un air
sec et froid, le nord du Chili abrite déjà
les plus importants télescopes au mon-
de, espérant concentrer 70% de l'in-
frastructure astronomique mondiale
d'ici 2020. "L'astronomie est une scien-
ce sur le long terme. Nous continue-
rons sur le chemin des surprises que
nous réserve l'univers et toutes les ini-
tiatives sont bienvenues, en pensant
à l'essor des scientifiques et des futurs
astronomes chiliens", a déclaré Mme
Bachelet en inaugurant le chantier. "Le
GMT sera le télescope le grand du
monde quand il entrera en fonctions

L
a police allemande a indiqué
vendredi avoir retrouvé à

Wallenfels, en Bavière, les restes
de "probablement" sept bébés
dans un appartement. "Vers
16H00 jeudi, un habitante de
Wallenfels a découvert la dé-
pouille d'un nourrisson et a ap-
pelé les services d'urgence. Les
forces de police appelées (sur les
lieux) ont découvert dans une
pièce plusieurs corps de nourris-
sons. La police criminelle et le
procureur de Coburg partent du
principe qu'il y a probablement
sept morts", a-t-elle souligné dans
un communiqué. "La précéden-
te habitante des lieux à Wallen-
fels, une femme de 45 ans, n'a
pas encore pu être appréhendée
et interrogée", selon la même
source. Une expertise médico-lé-
gale des corps est en cours de-
puis l'aube pour déterminer les
dates et causes des décès mais
risque de prendre du temps en
raison de "mauvais état" de cer-
tains des corps. "Aucun résultat
n'est à attendre avant le début de
la semaine à venir", selon la poli-
ce et le parquet. Les enquêteurs

nance et incendies évitables", a-t-il
justifié. La mesure risque toutefois de
faire grincer les dents de milliers
d'Américains, à la fois fumeurs et oc-
cupants d'un logement HLM, qui con-
sidéreront probablement que cette
règle empiète sur leur sacro-sainte li-
berté individuelle. La mise en appli-
cation du règlement représentera aus-
si un fardeau supplémentaire pour
des agences HLM américaines déjà
surchargées.
  Pour le Conseil des agences de lo-
gement social de grande tail le
(Council of Large Public Housing
Authorities, CLPHA), une organisa-
tion à but non lucratif qui œuvre à
l'amélioration du logement social aux
Etats-Unis, la mesure ne pourra fonc-
tionner que si le gouvernement "four-
nit l'appui nécessaire en terme de clar-
té des règles, de formation et d'assis-
tance technique".

Le tabac bientôt banni des HLM en Amérique

Le plus grand télescope au monde au Chili

Appel à la mobilisation générale
pour sauver le tourisme nord-africain

compétences humaines existent pour
surmonter les menaces", et "nous de-
vons accroître nos capacités à rendre
les voyages plus sûrs". Mais, à ce jour,
"nous ne coopérons pas assez au sein
de la communauté internationale en
terme de partage d'informations", a-
t-il estimé. M. Rifaï s'exprimait en
marge de l'ouverture d'une conféren-
ce internationale organisée par l'OMT
et le gouvernement tunisien à Gam-
marth, dans la banlieue de Tunis. Ce
rendez-vous intervient alors que ce
pays a été frappé par deux attentats
djihadistes, au musée du Bardo en
mars et à Sousse en juin, qui ont fait
60 morts dont 59 touristes. Le sec-
teur touristique, qui pèse près de 7%
du PIB national et emploie quelque
400.000 personnes, est depuis à l'ar-
rêt. En Afrique du nord, le tourisme
égyptien est lui aussi confronté à une
chute vertigineuse des visites, dans la
foulée du crash d'un avion russe dans
le Sinaï le 31 octobre, l'hypothèse
d'une bombe étant privilégiée. "Nous
ne devons pas laisser ces incidents

nous intimider. (...) D'ici la fin de l'an-
née, vous verrez que la tendance va
s'inverser. Nous en sommes totale-
ment convaincus", a encore clamé le
secrétaire général de l'OMT.
  Interrogée par l'AFP, la ministre tu-
nisienne du Tourisme, Selma Rekki
Elloumi, a pour sa part jugé que "ce
qui s'est passé en Egypte aurait pu se
passer n'importe où". "On sait main-
tenant que les risques existent dans
le monde entier", a-t-elle avancé. Elle
a par ailleurs confirmé qu'au moins
"70 hôtels" avaient dû fermer provi-
soirement leurs portes depuis septem-
bre en Tunisie en raison de la chute
de la fréquentation. Les autorités tu-
nisiennes estiment que l'industrie tou-
ristique va perdre plus de 500 mil-
lions de dollars et deux millions de
nuitées d'hôtel cette année. Notre tou-
risme est "dans une situation critique",
a renchéri le président de la Fédéra-
tion tunisienne des agences de voya-
ges, Mohamed Ali Toumi, également
présent à la conférence de Gam-
marth, dont le thème porte sur le "tou-
risme et les médias". A ce sujet, M.
Toumi a déploré des "excès" dans la
couverture des attaques du Bardo et
de Sousse. "Certains médias ont mon-
tré cet incident comme un événement
quotidien en Tunisie" et cela "a eu un
impact négatif sur l'image de la desti-
nation", a-t-il argué. "Dans certains
cas, peut-être y a-t-il eu des images
qui n'auraient pas dû être filmées (...).
Certaines images étaient un peu cho-
quantes", a ajouté la ministre tunisien-
ne. Le secrétaire général de l'OMT a,
lui, appelé à "être prudent avant de
faire des reproches aux médias".
"C'est vrai qu'ils ont une grande in-
fluence sur l'opinion mais dire qu'ils
font partie du problème est une cho-
se injuste", a-t-il fait valoir.

en 2021. Il produira des images dix
fois plus nettes que celles du télesco-
pe spatial Hubble et étudiera des ques-
tions-clés de la cosmologie, de l'astro-
physique et de l'étude des planètes
hors de notre système solaire", selon
un communiqué de l'organisation gé-
rant le télescope. Il sera installé sur
l'Observatoire de La Campanas, dans
la région de Coquimbo, à 450 kilo-
mètres au nord de Santiago et en plein
désert d'Atacama.
  Le télescope combinera sept des

miroirs les plus grands qui puissent
être fabriqués, chacun de 8,4 mètres
de large, pour créer un seul télesco-
pe de 25 mètres de diamètre. Son
objectif principal sera de "découvrir
des planètes similaires à la Terre", se-
lon l'organisation GMT, qui regroupe
11 institutions internationales des
Etats-Unis, d'Australie, du Brésil et de
Corée, avec le Chili comme pays-
hôte. Il devrait commencer à obser-
ver l'univers en 2021 et être pleine-
ment opérationnel en 2024.

pleurer", a relaté le lieutenant de
police Edwards. "Il l'a alors violem-
ment agressée".
  "Compte tenu de l'inconscience
du comportement de la mère, cel-
le-ci a été inculpée d'homicide in-
volontaire", a ajouté M. Edwards.
"Aucune éducation, aucune éco-
le, aucun diplôme ni aucune for-
mation ne peut vous préparer à
ce qu'un enfant de 8 ans commet-
te un tel crime odieux", a souli-
gné le policier, en répondant par
l'affirmative à la question de sa-
voir si l'auteur avait "l'intention"
de tuer. Les faits remontent au 11
octobre mais la police n'a annon-
cé l'inculpation du garçonnet
qu'un mois plus tard.
 Katerra Lewis a été mise en li-
berté sous caution après avoir
payé une somme de 15.000 dol-
lars, selon un document rendu
public par le bureau du shérif du
comté de Jefferson. Début octo-
bre dans le Tennessee, une fillet-
te de huit ans avait été tuée par
balle par son voisin de 11 ans lors
d'une simple dispute concernant
un chiot. Le pré-adolescent a aussi
été inculpé de meurtre.

 USA

Un garçon de 8 ans
inculpé du meurtre
d'un bébé de 1 an

avaient dans un premier temps
annoncé jeudi soir la découverte
de "plusieurs corps de nourris-
sons" dans l'après-midi, la presse
locale évoquant deux dépouilles.
L'Allemagne a connu plusieurs
cas d'homicides multiples de bé-
bés par leur mère ces dernières
années. En octobre 2013, égale-
ment en Bavière, deux corps de
bébés avaient été découverts à
l'occasion de travaux de construc-
tion. L'enquête avait révélé qu'ils
étaient nés dans les années 1980
mais leur mère avait été acquit-
tée, l'homicide étant prescrit. En
2011, une Allemande avait re-
connu être à l'origine de la mort
de sa fille et de ses deux fils en
septembre 2004, juin 2006 et
mars 2009. Les décès avaient été
classés dans un premier temps
comme "mort subite du nourris-
son" mais la police avait déclen-
ché une enquête après le troisiè-
me cas. En 2000, une Alleman-
de de 28 ans a été condamnée à
Chemnitz à 13 ans et demi de
prison pour avoir tué trois de ses
nouveaux-nés et congelé ensuite
leurs cadavres.

Allemagne

Sept corps de bébés
retrouvés dans un

appartement
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Echos

� Retransmission du match
par l’ENTV et BeIn Sports

Le match Tanzanie-Algérie sera retransmis par
la télévision algérienne sur la station terrestre en
direct cet après-midi à partir de 14h30. Les autres
chaînes algériennes qui émettent sur le satellite
ne le retransmettront pas. Les chaînes de BeIn
Sports 2 (France) et 6 (arabe) assureront la re-
transmission de la rencontre.

� Le capitanat pour Medjani
Le brassard de capitaine devrait revenir à Carl
Medjani qui fait figure d’ancien au sein de l’équi-
pe nationale. Toutefois, Gourcuff pourrait changer
d’avis pour attribuer ce statut au gardien de but
Wahab Rais M’bolhi qu’il compte encourager et
motiver à l’occasion de son retour en sélection.

� Gourcuff boude la presse
Le sélectionneur national, Christian Gourcuff,
boude la presse dans la mesure où il n’a prévu
aucune rencontre avec les journalistes à la veille
du match contre la Tanzanie. Cela confirme qu’il
y a un malaise au sein de l’équipe et chez Gour-
cuff. Par ce comportement, le technicien français
veut protéger ses joueurs et la sélection nationale
et surtout éviter de confirmer ou démentir ce qui
est rapporté. Gourcuff devrait quitter la sélection
juste après le match retour contre la Tanzanie,
d’autant plus qu’il a été lâché par le président de
la FAF qui ne lui a pas renouvelé sa confiance.

K. M.

�  Rescapés : M’bolhi, Medjani, Mesbah,
Doukha et Mesloub sont les seuls joueurs resca-
pés de la dernière expédition des Verts en Tan-
zanie de septembre 2011 en  qualifications de la
CAN-2012. C’était le premier match de l’ex-sé-
lectionneur Vahid Halilhodzic. Lors de cette ren-
contre qui s’est soldée sur un score de 1 à 1, le
gardien M’bolhi et les défenseurs Mesbah et
Medjani étaient sur le rectangle vert, tandis que
Doukha et Mesloub sont restés  dans les tribu-
nes. Du côté tanzanien, l’attaquant Samata était
présent et avait inscrit le but de la Tanzanie.

� Première: Le néo-international Ramy Bense-
baïni (Montpellier), Saïd Benrhama (OGC Nice)
et Mehdi Abeid (Panathinaïkos), effectueront leur
première sortie africaine à l’occasion du dépla-
cement des Verts à Dar es-Salam. Ce sera donc
une première découverte pour ces trois jeunes
joueurs pleins de talent. En l’absence des «poids-
lourds» pour cause de blessure, ils pourraient
saisir leur chance et réussir d’une pierre deux
coups : premier voyage et premier match dispu-
té en Afrique.

� Supporters: les coéquipiers de Nabil Benta-
leb seront soutenus par une dizaine de suppor-
ters algériens qui ont fait le déplacement d’Al-
ger, de Canada et de France. Dans l’ensemble,
ce sont de fidèles fans des Verts, à l’instar de
Abdelkader, Kadi de Réghaïa ou encore Ramda-
ne du Canada, qui ne ratent pour rien au mon-
de un match de l’Algérie depuis plusieurs an-
nées malgré toutes les difficultés notamment les
frais de déplacement exorbitants  et les condi-
tions de vie difficiles en Afrique.

� Communauté: le nombre de citoyens algé-
riens résidents en Tanzanie ne dépasse pas la cin-
quantaine dont la plupart sont établis dans l’ar-
chipel de Zanzibar. En revanche, leur nombre à
Dar es-Salam est à peine une dizaine, voire moins,
qui exercent dans la restauration, tandis qu’un
ingénieur travaille dans le domaine pétrolier.

� Samata : l’attaquant tanzanien du TP Ma-
zembe, Samata, est une véritable star dans son
pays, adoré par tout un peuple notamment après
ses exploits en finale de la Ligue des champions
d’Afrique contre l’USM Alger où il a été l’un des
artisans du succès de son club avec ses deux pe-
nalties réussis lors des deux confrontations. Les
Tanzaniens comptent beaucoup sur lui pour es-
pérer piéger  la sélection algérienne et prouver
qu’il est la «bête noire» du football algérien.

� Taifa Stars : la sélection nationale de Tanza-
nie est rentrée au pays mercredi soir après un sta-
ge d’une dizaine de jours à Johannesburg ponc-
tué par un match amical perdu sur le score de 2 à
0 face à la sélection sud-africaine des moins  de
23 ans qui prépare la phase finale de la CAN-
2015 prévue au Sénégal du 28 novembre au 12
décembre prochains. En dépit de cette défaite, le
coach Mkwase  s’est dit «satisfait» de son équipe
qui, selon lui, a bien travaillé durant son stage de
préparation en Afrique du Sud marqué par l’ab-
sence des deux attaquants vedettes du TP Ma-
zembe, Samata et Ulmwengu.

Kamel Mohamed

C
ette rencontre compte
pour l’avant-dernier tour
des qualifications au

Mondial russe, le match retour
entre les deux formations étant
programmé ce mardi à 19h15 au
stade Mustapha-Tchaker de Bli-
da. L’équipe nationale qui reste
sur des prestations peu convain-
cantes, voire inquiétantes, n’a
pas le droit à l’erreur à l’occasion
de cette rencontre. Du fait de son
statut de mondialiste, l’équipe
nationale doit s’imposer à Dar es-
Salam. C’est l’objectif assigné par
le président de la FAF, Mohamed
Raouraoua, aux joueurs qui en
sont capables. En revanche, le
sélectionneur national Christian
Gourcuff a exigé au moins un
résultat nul afin de bien préparer
le match retour, trois jours plus
tard à Blida. Gourcuff n’a pas
caché ses «grandes appréhen-
sions» à la veille de ce match,
considérant la Tanzanie comme
un adversaire «coriace», alors
qu’elle pointe à la peu enviable
135e place au classement  FIFA  !
Les craintes du sélectionneur
national sont justifiées par l’ab-
sence du meneur de jeu de
l’équipe, Yacine Brahimi et le fer
de lance des Verts, Sofiane Fe-
ghouli ainsi que Ryad Boude-
bouz. Des absences auxquelles
s’ajoutent celles de Djamel Mes-
bahd et Hilal Soudani. Il est vrai
que ces absences influeront sur
l’équipe, mais il faut relativiser
quand on sait que l’adversaire
n’a pas de la stature d’un grand
d’Afrique. Aussi, Gourcuff doit
trouver des solutions avec l’ef-
fectif dont il dispose, sachant
que le seul joueur dont l’absen-
ce pourrait être ressentie, est
bien Brahimi, alors que les

autres affichent actuellement
une petite forme. Ces absences
permettront aussi aux joueurs
qui n’ont pas l’habitude d’évo-
luer en tant que titulaires de s’ex-
primer et de se mettre en valeur
pour gagner la confiance du
coach. En ce sens, Gourcuff doit
apporter des changements dans
l’équipe type, sachant qu’il est
frileux et ne prend que peu de
risques. Le coach des Verts se
retrouvera ainsi dans l’obligation
d’effectuer des changements,
alors qu’il aurait dû essayer plu-
sieurs joueurs lors des deux de-
niers matches amicaux. Pour le
match de  cet après-midi, Gour-
cuff compte reconduire les mê-
mes joueurs qu’il a l’habitude de

titulariser même s’ils manquent
de compétition. C’est le cas du
gardien de but M’bolhi qui effec-
tuera son retour, alors que sur les
côtés, Gourcuff compte aligner
Zeffane et Ghoulam. Medjani et
Mandi semblent les plus indiqués
pour Gourcuff dans l’axe, mal-
gré le manque de compétition
du capitaine de Reims. Au mi-
lieu, c’est Taïder et Bentaleb
qui sont appelés à être titulari-
sés, selon le choix du coach
bien que Bentaleb revienne de
blessure et souffre d’un man-
que de compétition. Dans ce cas
de figure, Guedioura serait le plus
indiqué pour être titularisé.
   Mesloub et Mahrez devraient
se porter davantage en attaque

pour alimenter en ballons Slima-
ni et Belfodil. Ce dernier sera
certainement préféré à Bouned-
jah qui n’a été utilisé que de ra-
res fois par Gourcuff. En ce sens,
Gourcuff compte titulariser les
joueurs auxquels il fait confian-
ce, évitant de lancer dans le bain
de jeunes joueurs avides de
s’affirmer. Le sélectionneur na-
tional doit impérativement
réussir la sortie des Verts pour
sauver la face. L’équipe nationa-
le doit impérativement éviter la
défaite en prévision du match
retour prévu mardi. Autrement
dit, les joueurs n’auront pas le
temps de préparer le match re-
tour et doivent faire la décision
à Dar es-Salam !

Mondial 2018 - Tanzanie-Algérie aujourd’hui à 14h30

Défaite interdite à Dar es-Salam

Saphir Taïder

«On va se donner à fond»

C’est aujourd’hui que l’équipe nationale de football entamera sa
campagne pour la qualification au Mondial 2018 à l’occasion du match

aller contre la Tanzanie prévu à 14h30 à Dar es-Salam.

L
a Fédération internationale de football
 a désigné un trio arbitral malien sous la

conduite de Mahamadou Keita pour diriger
le match Tanzanie-Algérie prévu samedi à
14h30 au stade Benjamin-Mkape (National
stadium) à Dar es-Salam pour le compte du
second tour aller des éliminatoires de la Cou-
pe du monde Russie-2018. Mahamadou, 32
ans, est arbitre international depuis 2009. Il

a officié plusieurs matchs de qualifications
de la Coupe d’Afrique des nations ainsi que
des rencontres des deux compétitions de
clubs : la Ligue des champions et la Coupe
de Confédération. Le directeur de jeu Ma-
hamadou sera assisté de ses deux compa-
triotes : Balla Diarra, international depuis
2007 et Drissa Niare depuis 2012. Le qua-
trième arbitre est également malien, Harou-

na Coulibaly, âgé de 34 ans et international
depuis 2014. Quant à la manche retour qui
aura lieu mardi 17 novembre à 19h15 au sta-
de Mustapha-Tchaker à Blida, elle sera arbi-
trée par un trio camerounais.  Le directeur de
jeu est Alioum Alioum, il sera assisté de ses
compatriotes, Menkouande Evarist et Nou-
pue Nguegoue Guy. Le quatrième arbitre est
le Camerounais. Mouandjo Kalla Henry.

Le Malien Mahamadou Keita au sifflet

L
’international algérien Sa-
phir Taïder a estimé que la

qualification pour le troisième et
dernier tour des éliminatoires du
Mondial-2018 contre la Tanzanie
se jouera sur deux matchs, tout
en affirmant que les Verts vont
se donner à fond contre les «Tai-
fa Stars» pour obtenir un bon ré-
sultat samedi au stade Benja-
min-MKapa de Dar es-Salaam
en match aller. «C’est une qua-
lification qui va se jouer sur
deux matchs. Le résultat ici à
Dar es-Salam est important.
Mais il ne faut pas oublier qu’il
y aura un match retour trois
jours plus tard à Blida. C’est un
match de football très important
pour nous. On va tout donner
sur le terrain comme on l’a tou-
jours fait», a déclaré Taïder à la
presse. La sélection algérienne
est à pied d’œuvre à Dar es-Sa-
laam depuis jeudi soir en prélu-
de au match contre la Tanzanie
comptant pour le second tour
aller des éliminatoires de la Cou-
pe du monde 2018 en Russie.
Pour le milieu de terrain de la for-
mation italienne de Bologne, la

clé de la rencontre devait être
arrêtée hier avec le sélectionneur
Christian Gourcuff, exprimant au
passage son optimise quant à un
bon résultat. «On va parler avec
le coach (ndlr. hier ) du choix tac-
tique à mettre en place lors de la
rencontre de samedi. Personnel-
lement, je suis optimiste. C’est
une rencontre de football, il faut
être à 100% sur le terrain pour
justement faire un bon résultat»,
a-t-il expliqué. Les Verts, qui de-
vront composer avec l’absence
de plusieurs joueurs clés à
l’image des deux milieux offen-
sifs Sofiane Feghouli (Valence)
et Yacine  Brahimi (Porto) ou
encore du buteur Hilal Souda-
ni (Dinamo Zagreb) tous indis-
ponibles pour cause de blessu-
re, miseront beaucoup sur le
collectif pour pallier ces défec-
tions. «Ce sont des joueurs très
importants de l’équipe qui vont
nous manquer contre la Tanza-
nie, mais on tentera de les com-
penser. Nous avons un groupe,
c’est ce qui a toujours fait notre
force. Nous sommes un collectif»,
a souligné Taïder.
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M. Z.

D
riss Bentayeb, le dé

sormais ex-entraî

neur du Widad de

Mostaganem, a démissionné

de son poste. C’est une gran-

de perte pour le club dans la

mesure où ce technicien est

parvenu avec une pléiade de

jeunes à monter une équipe

qui inspirait  le respect en

début de saison. Personne ne

s’attendait à une telle surpre-

nante décision de l’ancien

joueur du club Driss Ben-

tayeb qui nous a confirmé

son départ de la barre tech-

nique du WAM après le cui-

sant revers essuyé à Magh-

nia face à l’ASBM.

«A vrai dire, depuis le match

de coupe contre la JSEA,

l’idée de démissionner m’a

effleuré l’esprit dans la me-

sure où les conditions de tra-

vail étaient inexistantes. Les

dirigeants avaient promis de

régler la situation financière

des joueurs et des différents

staffs le 31 octobre dernier,

mais personne n’a rien per-

çu depuis quatre mois.

   Comment voulez-vous se

concentrer quand vous avez

des jeunes qui n’ont même

pas de quoi s’offrir une paire

de souliers ? On ne peut pas

L
’entraîneur suisse, Alain

 Geiger, était attendu hier
à Sétif pour s’engager avec

l’Entente locale en remplace-
ment de Kheireddine  Ma-

doui, a indiqué le président
du champion d’Algérie en ti-

tre, Hassan  Hamar. Le pre-
mier responsable de l’ESS a

fait savoir, au micro de la ra-
dio  nationale, que le techni-

cien helvétique supervisera,
le jour de son arrivée, sa nou-

K. M.

L
a direction du MC Alger
 a saisi la Ligue de foot-

ball professionnel (LFP) pour
domicilier le match du cham-
pionnat de Ligue 1 contre le
MC Oran au stade du 5-
Juillet. Selon le président du
MCA, Achour Betrouni, la

M. Benboua

P
our les équipes encore
en lice de la Ligue ré-

gionale de Saïda, c’est
aujourd’hui la dernière li-
gne droite avant les
32èmes de finale de la
Coupe d’Algérie.
   En effet, ce dernier tour
régional, qui intervient
quatre jours seulement
après le troisième round
de qualifications, nous
propose une belle affiche
entre la JSM Tiaret et le SA

U
ne opération déjà fi
celée ? On apprend

par le biais du journal As
que Roman Abramovich
aurait une idée derrière la
tête afin de pouvoir vali-
der la signature de Cristia-
no Ronaldo l’été prochain.
Histoire de ne pas perdre
trop d’argent dans cette
histoire, l’homme d’affai-
res russe serait enclin à
vendre des joueurs com-
me par exemple Oscar,
Nemanja Matic ou encore
Eden Hazard.
    Cas échéant, Roman
Abramovich disposerait
d’une bonne cagnotte afin
de conclure le transfert de
l’attaquant portugais du
Real Madrid dont la valeur
est comprise entre 100 et

P
aul Pogba trop cher
pour le FC Barcelone

? C’est ce que semble croi-
re le quotidien catalan
Sport. Le  mercato estival

ne débutera pas avant 8
mois, mais cela n’empêche
pas Paul Pogba de faire la

une des journaux. Et no-
tamment celle du quotidien

catalan Sport, qui estime

que le transfert de l’inter-
national français à Barce-

lone ne devrait finalement
pas se faire. La raison ? Le

prix que coûterait «la pio-

WA Mostaganem

Le Widad dans la tourmente
progresser dans de telles con-

ditions et c’est dommage, car
je vous assure que nous avi-
ons un bon groupe capable
de relever le défi», nous a-t-il
affirmé. Selon notre enquê-
te, le président actuel, Belha-
djar Louadi, a refusé de s’in-
vestir pleinement dans sa
mission  en l’absence d’agré-
ment. « Cette affaire est tou-
jours en justice », nous a-t-
on dit. « Cette situation s’est
répercutée sur l’équipe où
même certains joueurs bles-
sés ont été délaissés », a-t-on
appris d’une source très pro-
che du Widad. « Ce sont là,
les retombées du conflit en-
tre Habib Benfetta, l’ancien
président du CSA, et Belha-
djar Louadi, l’actuel respon-
sable du club », dixit un res-
ponsable widadi qui a re-
quis l’anonymat.
   La situation risque de
prendre  d’autres propor-
tions  après les déclara-
tions publiques sur cer-
tains plateaux de chaînes
privées de Habib Benfetta
qui a accusé ouvertement
l’actuel président Belhad-
jar Louadi d’avoir « ar-
rangé des matches la sai-
son écoulée avec trois clubs
concernés par l’accession en
Ligue 2 », a-t-il révélé. Cet-

te affaire est également entre

les mains de la justice.
D’après un responsable du
WAM, trois demandes
d’audience au wali de Mos-
taganem ont été introduites
mais sans  suite.
   A présent, c’est le WAM qui
se trouve dans l’impasse
dans la mesure où aucune
autorité à Mostaganem n’a
daigné prendre ses responsa-
bilités pour tirer cette affaire
au clair. L’indécision plane au
sein du Widad de Mostaga-
nem qui paye ainsi cash les
accusations des uns et le si-
lence des autres. Pour éclai-
rer l’opinion publique, nous
avons tenté de contacter
Habib Benfetta, mais en
vain, il était injoignable. Pour
sa part, Belhadjar Louadi, le
président du WAM, a réagi
à  ces  accusa t ions .
«  Avant-hier  jeudi ,  j ’a i
déposé officiellement une
plainte contre Benfet ta
Habib et c’est à la justice
de trancher. Pour l’agré-
ment et les audiences au
Wali, nous sommes dans l’at-
tente de réponses. Quant à
Bentayeb, j’attends l’évolu-
tion de la situation pour ré-
gulariser les joueurs et l’invi-
ter à reprendre son travail »,
nous a-t-il affirmé.

MCA

Refus de la LFP de domicilier
 le match face au MCO au 5-Juillet

LFP n’a donné aucune ré-
ponse à la demande du
MCA. En d’autres termes, il
s’agirait d’un refus de la part
de la LFP dans la mesure
où le MCA est officielle-
ment domicilié à Bologhi-

ne, alors que le stade du
5-Juillet est réquisitionné
pour n’accueillir que les der-

bies algérois. Par ailleurs, le

président du MCA a con-
firmé qu’il s’est réuni avec
les entraîneurs des jeunes
catégories, signifiant qu’il
n’était «pas satisfait» du
travail effectué par le direc-
teur technique sportif des
jeunes catégories, Boua-
lem Laroum.

ES Sétif

Alain Geiger de retour
à la barre technique

velle équipe à l’occasion du

match amical contre le MO
Béjaïa au stade du 8-Mai

1945, avant de signer son
contrat. Hamar a jugé «judi-

cieux» le choix porté sur Gei-
ger qui a déjà fait un  pre-

mier passage à l’ESS en
2011-2012 avec laquelle il a

décroché 22 victoires pour 9
défaites et 5 matchs nuls.

L’entraîneur a également
coaché, en Algérie, la JS Ka-

bylie (2009), le MC Alger
(2013-2014) et, plus récem-
ment, le MO Béjaïa. Le con-
trat devant lier les deux par-
ties s’étalera jusqu’à la fin de
la saison en cours, et sera
renouvelé en cas de «bons
résultats», précise encore la
même source. Après 11 jour-
nées de championnat, l’ESS
occupe la 7ème place du clas-

sement de Ligue 1 avec 14
points au compteur.

LRF Saïda - Coupe d’Algérie

Choc à Ghriss
Mohammadia. Un duel au
sommet comme au bon
vieux temps. Seulement
voilà, les deux formations
de l’Ouest, qui ont tant
donné au football natio-
nal, peinent à se relan-
cer en Division nationa-
le  amateurs .  Pour  sa
part, le pensionnaire de
la division Inter-régions, la
JS Sig, qui a éliminé aisé-
ment l’IRB Aïn El Hadjar,
tentera de prolonger
l’aventure en accueillant
l’USB Tissemsilt, auteur

d’une qualification méritée
aux dépens de l’IS Tighen-
nif. Enfin, le représentant
de la Ligue 2, le Moulou-
dia de Saïda, ne devrait
pas trembler en affrontant
l’ARB Ghriss, qui évolue
en division Inter-régions,
et qui vendra certainement
chèrement  sa peau, sur-
tout qu’il n’a rien à perdre.
C’est dire que les gars du
MCS devront se tenir sur
leurs gardes, s’ils veulent
éviter une élimination pré-
coce. Il est à noter qu’en
raison d’indisponibilité de
terrain, la rencontre entre
le CRB Tizi et l’ESB Dah-
mouni s’est jouée hier à
Frenda.

Aujourd’hui à 12h00

Frenda: .........................  JS Sig ....... - .............. USBT
Frenda (15h00): .......... MCS .......... - .............. ARBG
Ghriss (14h00): .......... JSMT ......... - .............. SAM

Chelsea

Vers une offensive sur Ronaldo ?

120 millions d’euros aux
yeux des Merengue.En
clair, «CR7» serait le nou-
veau porte-drapeau de
l’équipe de Chelsea au
cours des trois voire même
quatre années à venir. Sa
notoriété couplée à ses ta-
lents de footballeur excep-
tionnel feraient sans dou-
te un bien fou aux Blues
qui n’arrivent pas à sortir
la tête de l’eau en Premier
League depuis le début de
la saison (16e place occu-
pée au classement). Pour
valider un tel transfert,
Roman Abramovitch
compterait sur sa relation
«très étroite» avec l’agent
Jorge Mendes qui gère,
bien entendu, les intérêts
sportifs et financiers de

«CR7». En attendant, on
peut dire que Cristiano
Ronaldo a le don afin de
mettre régulièrement le feu
aux poudres à propos de
son futur. Parfois la supers-
tar met en avant le fait
qu’elle veut terminer sa
carrière au Real. Mais elle
n’hésite pas aussi à laisser
entendre qu’elle pourrait
mettre les voiles prochai-
nement. Dans le passé,
«CR7» avait appliqué cet-
te stratégie de communi-
cation afin d’obtenir un nou-
veau bail au Stade Santiago
Bernabeu. Mais après avoir
attaqué la dernière ligne droite
de sa carrière, étant donné
qu’il est âgé de 30 ans, Cris-
tiano Ronaldo a peut-être une
autre idée en tête.

FC Barcelone

Paul Pogba trop cher ?
che». Pour nos confrères de
Sport, le milieu de terrain

de la Juventus coûterait en
tout et pour tout 260 mil-
lions d’euros au Barça.

Rien que cela. Le montant
de la vente est estimée à
100 millions d’euros, ce qui

paraît assez logique, en re-
vanche, le salaire que de-

manderait le Français pa-

raît sans commune mesu-
re : 25 millions d’euros par

an, sur six ans. Ce qui en
ferait le joueur le mieux

payé du monde devant De

quoi faire monter l’addition
à 250 millions d’euros,
sans compter les 10 mil-

lions d’euros de commis-
sion qui reviendraient à
Mino Raiola...

  Ce dernier n’a d’ailleurs
pas hésité à déclarer dans

la presse que Pogba pour-

rait très bien rester à la Juve
une saison de plus. Une

manière de faire monter les

enchères et de démontrer
que le milieu de terrain de

22 ans a encore toute sa
carrière devant lui...
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I
ls ne sont plus que cinq auto-
risés à briguer la succession de

Sepp Blatter à la présidence de
la FIFA en février, alors que la
commission électorale qui a
écarté le Libérien Bility ne se
penchera sur la candidature de
Michel Platini qu’à la fin de sa
suspension. Un seul candidat
a donc échoué au contrôle
d’intégrité, Musa Bility, prési-
dent de la Fédération libérien-
ne de football. Si des doutes
avaient pu être soulevés sur
certains des autres postulants,
ils ont été levés jeudi par la
commission électorale ad-
hoc, qui prépare donc le scru-
tin du 26 février, à Zurich, où
les représentants des 209 fé-
dérations membres désigne-
ront le successeur de Sepp
Blatter. Pour l’heure, en atten-
dant la suite pour Platini, le
quintette des prétendants se
compose du prince Ali de Jor-
danie, unique adversaire de
Blatter lors de l’élection de
mai dernier, le cheikh Salman
(Bahreïn), président de la
Confédération asiatique, le
Français Jérôme Champagne,
ancien secrétaire général ad-
joint de la FIFA , l’Italo-Suis-
se Gianni Infantino, secrétai-
re général de l’UEFA et le
Sud-Africain Tokyo Sexwale,
qui n’exerce aucune haute res-
ponsabilité dans le football.
La désignation des candidats
éligibles survient alors que la
lenteur de la commission élec-
torale commençait à surpren-
dre. Statutairement, cette ins-
tance disposait en effet de dix
jours depuis le dépôt des can-
didatures le 26 octobre pour
examiner leur recevabilité. La
candidature de Michel Platini
ne sera elle pas examinée
avant l’expiration de sa sus-
pension, le 5 janvier ou sa le-
vée éventuel le,  ainsi  que
l’avait expliqué la FIFA le 20
octobre. Platini, dans un com-
muniqué transmis à l’AFP,
s’est du reste étonné jeudi de
la «surprenante lenteur» de la
FIFA à examiner son appel
contre sa suspension. La candi-
dature du patron de l’UEFA
«reste suspendue pendant la
période de suspension», a rap-
pelé jeudi à l’AFP Andreas Ban-
tel, porte-parole de la commis-
sion électorale. «Une fois que
cette suspension sera terminée,
on initiera le processus du test
d’intégrité», a-t-il ajouté.
   A l’issue du contrôle d’inté-
grité, réalisé par la commis-
sion d’éthique, la candidatu-
re du Libérien Bility a été
écartée, sans que la commis-
sion n’en indique les motifs,
pour des raisons «de protec-
tion des droits individuels».
Selon une source proche de
la FIFA , le Libérien pourrait
faire partie de plusieurs res-
ponsables du football qui
auraient reçu un paiement de
l’homme d’affaires du Qatar,
Mohamed Bin Hammam. Ce
dernier a été radié à vie de la
FIFA en 2012, pour avoir
acheté des voix en vue de
l’élection à la présidence de

Présidence FIFA

Un quintette en
attendant le cas Platini

la Fifa en 2011. Le cheikh
Salman, 49 ans, vice-prési-
dent de la FIFA , est lui vive-
ment critiqué par les organi-
sations de défense des Droits
de l’Homme pour son rôle,
qu’il réfute, dans la répression
du soulèvement démocrati-
que de 2011 au Bahreïn. Mais
celui qui cultive des liens avec
l’influent cheikh koweïtien Ah-
mad al Fahad al Sabah, mem-
bre du comité exécutif de la
FIFA et considéré comme un
faiseur de rois, ressort ainsi
conforté. Deux autres candi-
dats font désormais figure de
favoris: Gianni Infantino, qui
s’est lancé en raison de l’in-
certitude sur le sort de Platini
et Tokyo Sexwale. Polyglote,
né à 10 km du village natal de
Sepp Blatter dans le Valais, In-
fantino maîtrise les réseaux en
Europe, des clubs aux instan-
ces politiques hors foot. Ce
juriste de 45 ans doit cepen-
dant gagner des voix sur
d’autres continents et a déjà
commencé son opération sé-
duction, notamment auprès
de la Confédération africaine.
A 62 ans, Sexwale a pour fai-
blesse mais aussi pour avan-
tage de n’exercer aucune hau-
te responsabilité dans le mon-
de du football. Ce compa-
gnon de prison de Nelson
Mandela, devenu richissime
homme d’affaires, était certes
présent dans le comité d’or-
ganisation du Mondial 2010
en Afrique du Sud et préside
depuis 2015 le comité de sur-
veillance de l’instance pour Is-
raël et la Palestine. Mais il dis-
pose de peu d’appuis au sein
du foot mondial.
    Les deux autres candidats
partent de loin. Le Français
Jérôme Champagne mène
une campagne en direction
des fédérations, qu’il connaît
sur le bout des doigts pour
avoir été le «Monsieur Rela-
tions internationales» de Sepp
Blatter entre 1999 et 2010.
Le Prince Ali manque lui de
soutiens dans sa Confédéra-
tion, l’Asie, et n’aura plus
ceux de l’Europe comme en
mai dernier. Le futur président
de la FIFA aura la très lourde
tâche de redonner sa crédibi-
lité à une institution plongée
dans la pire crise de son his-
toire, mouillée par les scan-
dales à répétition sur fond
de corruption présumée à
grande échelle.

L
e malaise persiste entre le ma
nager de Chelsea, José Mourin-

ho, et Eden Hazard qui n’est pas as-
sez performant au goût du Portu-
gais. Le départ de l’ancien Lillois,
à la fin de la saison, pourrait être
rapidement un sujet majeur à abor-
der à Stamford Bridge «Le Paris
Saint-Germain va en découdre avec
les géants espagnols du Real Ma-
drid l’été prochain.» Selon les jour-
nalistes du Daily Mail, cela ne fait
plus aucun doute en ce qui concer-
ne l’avenir d’ Eden Hazard. Pour
eux, les chances de voir le milieu
offensif tourner le dos à Chelsea,
durant l’année qui se profile, sont
de plus en plus grandes au fil des
jours. Il y a encore quelques mois,
les Blues n’envisageaient pas une
seule seconde de laisser partir l’in-
ternational belge. Il faut dire
qu’Eden Hazard sortait d’une sai-
son 2014/2015 exceptionnelle
ponctuée par un titre de «Meilleur

joueur de l’année en Premier Lea-

gue» largement mérité.
   Aujourd’hui, les supporters du
club londonien ne comprennent pas

L
’Équateur, vainqueur de
l’Uruguay (2-1) jeudi, pour
suit son sans-faute dans les

éliminatoires pour le Mondial-2018,
tandis que le choc très attendu en-
tre l’Argentine et le Brésil a  été re-
porté à samedi (01 h 00) à cause
de la météo.  L’Équateur, qui a fait
sensation le mois dernier en s’im-
posant en Argentine   (2-0), est as-
suré de terminer cette troisième
journée des qualifications sud-amé-
ricaines en tête avec son score par-
fait de neuf points. La «Tricolor» a

Mondial-2018-Zone AmSud

L’Equateur encore et toujours,
le Chili accroché

ouvert la marque dès la 23e minu-
te par Felipe Caicedo, le buteur de
l’Espanyol Barcelone.  Peu après le
retour des vestiaires (49e), Edinson
Cavani, absent le mois dernier face
à la Bolivie (2-0) et à la Colombie
(3-0), a égalisé de la tête.  Face à la
rugueuse défense équatorienne,
l’attaquant du Paris SG a eu du
mal à illuminer le jeu de la «Celes-
te», toujours privé de son attaquant-
vedette Luis Suarez qui finit de pur-
ger sa suspension reçue pour avoir
mordu l’Italien Giorgio Chielini lors

du Mondial-2014.
   A la 59e minute, Fidel Martinez a
libéré l’Estadio Olimpico Atahual-
pa de Quito en reprenant à bout
portant un tir détourné par Fernan-
do Muslera. Lors de la 4e journée
mardi, l’Équateur se rendra au Ve-
nezuela, battu 4 à 2  par la Bolivie
plus tôt et toujours à la recherche
de sa première victoire.  L’Uruguay
recevra, elle, le Chili qui a dû se
contenter du match nul (1-1) à do-
micile face à la Colombie.  La
«Roja», lauréate de la Copa Ameri-
ca 2015 en juin dernier, a pris
l’avantage par Arturo Vidal (45e)
avant que James Rodriguez, absent
le mois ernier pour le début de la
campagne de qualification, ne re-
mette les deux équipes à égalité
d’un superbe tir en pivot (68e).  L’af-
fiche de cette 3e journée, le «super-
classico» entre l’Argentine et le Bré-
sil, a été reporté de 24 heures à sa-
medi  en raison des conditions mé-
téorologique régnant sur Buenos
Aires.  Des trombes d’eau se sont
abattues sur le stade Monumental
toute la journée et la terrain était
impraticable. L’Argentine, privée de
Lionel Messi, blessé, et le Brésil qui
enregistre le retour de suspension
de sa star Neymar, sont en quête
de rachat après leur   mauvais dé-
part dans ces éliminatoires.

L
’Espagnol Angel Maria Villar Llo-
 na, un  des vice-présidents de la

FIFA et également vice-président de
l’UEFA, sous le coup d’une procédu-
re de la commission d’éthique de la
FIFA , a écopé hier d’une simple
amende et d’un avertissement tandis
que deux responsables  africains ont
été suspendus pour six mois. Villar,
ancien joueur professionnel et actuel
président de la Fédération espagnole
de football, a été sanctionné d’une
amende de 25.000 francs suisses
(23.150 euros) et d’un avertissement.
Il lui était reproché de ne pas avoir ap-
porté tout le concours nécessaire à  l’en-
quête alors menée par l’ancien procu-

Une lutte PSG-Real pour Hazard ?

reur américain Michael Garcia sur l’at-
tribution des Coupes du monde 2018
et 2022 respectivement à la Russie et
au  Qatar. L’Espagnol n’a pas écopé
d’une sanction plus lourde comme
une suspension,  car il a «par la suite
exprimé et démontré sa volonté de col-
laborer», a précisé la commission d’éthi-
que dans son communiqué.  Dans le
même temps, le vice-président de la
Fédération congolaise de  football (Fe-
cofoot), Jean Guy Blaise Mayolas et son
secrétaire général Badji  Mombo Wan-
tete ont été suspendus pour six mois.
Il est reproché aux deux hommes
d’avoir violé les articles 13 et 20 du
code d’éthique, en ayant notamment

«offert ou accepté des cadeaux ou
autres   avantages». Sous le coup
d’une suspension provisoire de 135
jours, les deux responsables n’ont
donc plus que 45 jours de suspension
à purger, a précisé la  FIFA. Ces nou-
velles sanctions interviennent alors
que la FIFA est plongée dans la pire
crise de son histoire, mouillée par
les scandales à répétition sur fond
de corruption présumée à grande
échelle. Le président démissionnai-
re Sepp Blatter a été suspendu 90
jours le 8  octobre dernier, tout com-
me Michel Platini, candidat à sa suc-
cession, pour un  paiement du premier
au second de 1,8 million d’euros.

Scandale FIFA

L’Espagnol Villar s’en tire à bon compte

pourquoi l’ex-joueur de Lille n’arri-
ve pas à élever son niveau de jeu
sur le rectangle vert. Son rendement
est nettement insuffisant tant en Pre-
mier League (0 but, 2 passes déci-
sives) qu’en Ligue des Champions
(0 but, 0 passe décisive). Forcé-
ment, les courtisans d’Eden Hazard
ont repris du poil de la bête à pro-
pos de la venue éventuelle du dé-
tonateur. On pourrait rapide-
ment assister à un bras de fer
terrible entre le PSG et le Real
Madrid. Toujours d’après le
Daily Mail, les Parisiens et
les Merengue pourraient
faire monter les enchères,
au sujet d’Eden Hazard,
dont la valeur resterait de
l’ordre de 100 voire même
120 millions d’euros. Après
tout, ce joueur est seulement âgé
de 24 ans et il a vraisemblablement
un très bel avenir devant lui.
   A Stamford Bridge, les Blues
auraient, pour le moment, l’inten-
tion de «résister» afin de conser-
ver le plus longtemps possible
Eden Hazard. A vrai dire, le licen-

ciement éventuel de José Mourin-
ho pourrait donner un coup de
boost à la perle londonienne en vue
de la seconde partie de saison.



ANNONCES CLASSÉES

�A vendre Maison de Maître. RDC. 83 m² à Mara-
val. F3 avec Hawch - Possible Promesse De Vente
– Tél : 041.25.56.64 – 0794.04.95.48

�Vends : Villa 900 m². R+1. Gd standing. Toutes
commodités. Point du Jour + Villa 650 m² R+2. Gd
standing cité militaire Canastel + Villa 430 m² R+1
cité militaire Morchid - Cabinet Immobilier – 04, Rue
Med Khemisti – 041.29.26.03 – 0552.58.43.82

�Maison de Maître à vendre 100 m² : 3 Pièces +
Cuisine + WC et une cour au Rez-de-chaussée - 1er

étg. : 3 Grandes Salles et une Grande terrasse - Ex-
Rue Er-Rouaz à El-Hamri - ORAN – Tél :
0791.98.11.49

�A vendre ou Echange Villa - Actée -  R+2 - 114 m².
Double façade. Toutes commodités - Cité Med Bou-
diaf - Kara 1 – Tél : 0776.93.74.69

�Vends Villa 186 m² - Actée - 2 F. à Belgaïd - RDC :
A.C. + Cuisine + S.S. + Hammam + WC + Garage +
Cour - R+1 : 4 P. + WC + SB - R+2 : 1 P. + WC + SB
+ Terrasse - Tél : 0661.24.65.76

�A vendre des Villas avec ou sans piscine à : Ca-
nastel – Fernand-ville - La Lofa - Bir El-Djir - St-Hu-
bert - Belgaïd - Point du Jour… etc. – Tél :
0555.11.71.13 – 0772.25.08.10

�Vends Villa Vieux Canastel. 700 m² - 130 m² de
Bâtis en R+1 + plus piscine – Tél : 0795.68.18.40

�Loue Villa R+1 + Garage + Jardin à Point du Jour
côté El-Morchid - ORAN - pour Bureau ou Habita-
tion + Loue Licence Cafétéria – Tél : 0553.07.99.29

�A vendre une Villa à CANASTEL R+2 - 180 m² + A
vendre Appart. F3 ancienne bâtisse à Bel-Air – Tél :
0771.12.86.11 – 0770.99.57.45

�TLEMCEN : Vds Maison 3 niveaux Lotissement
LOKBANI à côté APC - Sup. 144 m² - Tél :
0775.55.71.12

�Vends Villa 62,5 m² construite en R+2 - Désiste-
ment - à El-Braya – ORAN - Toutes commodités -
Finie 100% - Libre de suite – Visite à 17 H 00 + Week-
end complet - Prix : 995 M (Négociable) – Tél :
0552.31.90.40

�A.V. Villa 350 m² - Actée - Toutes commodités - 6
Pces - C. 3 SDB - Jardin + Cour + Gd Garage 05
Vhles – Bouisseville - A. El-Turck. W. D’ORAN – Tél :
0555.61.53.11

�R+3 à Vendre à Hippodrome - St-Eugène au N° 24
Rue LAHMAR Bouziane - ORAN – Contactez le :
0772.94.44.95 ou 0033.6.52.54.22.69

�A vendre Maison de Maître vieux Bâti à SENIA -
126 m² et 9 m de Façade - Tél : 0559.59.62.57 –
0797.57.24.30

�A louer grande Villa 280 m² + Garage + Jardin -
R+2 - 2 Gdes Terrasse - Bain maure - à SENIA -
pour Société – Tél : 0540.04.94.83 – 0559.52.29.23

�A vendre Carcasse 230 m² - R+2 - Acté - Coop. El-
Moudjahidine - Canastel - ORAN - P.O. 3 Milliards
300 – Tél : 0794.11.66.91

�Vends Maison à finir à Coralaise la corniche sur 2
étages – Rez-de-chaussée + 2 étages - Superficie
200 m² près de la plage à 200 m - Tél : 0797.06.62.42

�TLEMCEN : Vds F5 - 2ème étage. Refait. Bien situé
à IMAMA les 1060 Logts. Libre de suite - ou Echan-
ge contre Lot Terrain à MANSOURAH – Tél :
0662.38.35.10

�AG. ROMAYSSA - Vd : F2 - F3 - F4 Yasmine - F2 -
F3 - F4 Seddikia - F3 USTO - F4 USTO HLM - F3
Akid - F3 avec garage dans résidence fermée (EPLF)
les Amandiers – 0661.21.12.02 - 0773.03.68.43

�AG. ROMAYSSA - Loue : F3 Seddikia - F3 Yasmi-
ne - F3 Pépinière - F2 HLM - F2 Gambetta - F4 Mille-
nium - F3 meublé Top Yasmine (SAF 2) -
0661.21.12.02 - 0773.03.68.43

�Vends Apparts : F2 C. SDB 82 m² + F3 C. SDB 94
m² Nouvelle Promotion Centre-ville avec Chauffage
central + F5 Bd Front de mer + F5 C. SDB 1er étage
Bd Hammou Boutlélis – AG BENSAÏD - 041.29.26.03
- 0552.58.43.72

�A vendre F4 - Acté - Cité les Falaises la Tour 2ème

étage. Refait à neuf - N° Tél : 0554.12.97.41

�A.V. : Appart Akid Lotfi. F4. 90 m² Top 1er étage
15,50 U - Appart Yaghmorassène Top avec Box 130
m² 19,50 U – Appart Yasmine SLP 1er étage 600 U.
64 m² - Tél : 0550.46.12.03

�A vendre des Apparts F2 - F3 dans un immeuble
neuf avec Chauffage central + Interphone à Les
Castors ORAN à côté de mosquée Maghrawa - Visi-
te après 17 h 00 – Tél : 0555.87.20.81

�A vendre F2 - Acté - 39 m² - 2ème étage - Saint-
Pierre. ORAN (Centre-ville). 2 balcons + chambre
d’enfant – Prix : 530 U Négociable (Pas de Courtiers
SVP) - Tél : 0541.17.48.22

�A vendre / Echange 02 Apparts Actés contre Mai-
son de Maître à ORAN. 1er : F3. 2 Faç. 1er étage
USTO – 2ème : 3 F4. 3 Faç. 4ème étage Dar El Beïda
côté CNR - Prix après visite – Tél : 0771.41.54.46 -
0552.19.65.97

�A vendre Appartement F2 + Cuisine + WC - Acte
notarié définitif - aux Amandiers 3ème étage – Tél :
0557.85.26.89

�Vends ou Echange Appart F4 - 2ème étage Cité
HLM - Bien situé. Bon voisinage - Contre Similai-
re ou F3 les environs des HLM ou Gambetta –
Tél : 0542.37.46.42

�ORAN - Vends joli F4 aménagé en F3 - 93 m².
Centre-ville Oran. 3ème étage : 3 Ch. dont 1 avec dou-
che. SDB. Cuisine avec éléments - Eau H24 - PD 14
Mds négociable - Pour RDV appeler le 0783.04.29.07

�Vends Appartement 200 m² - 1er étage Avenue
Mohamed V - SIDI BEL ABBES + Local avec sou-
pente 50 m² - Tél : 0557.82.54.73

�Loue Appartement 2 Pièces - Cuisine à Bouisse-
ville - Aïn  El Turck - Avance demandée 20 milles
dinars, charges comprises – Tél : 0797.06.62.42

�Loue Appartement F3 + Hall - RDC - Yaghmora-
cen - ORAN  - Tél : 0549.26.87.19

�Agence Immobilière TAIBA MOBI : A louer des
Appartements F2 - 90% fini -  Tél : 0560.18.13.33
– 0542.26.01.44

�Vds F3 - Acté - 4ème étage. Refait à neuf + Elé-
ments Cuisine - Chauff. - Chauffe-bain - T. bien
situé à USTO. Prix encourageant, négociable -
Possib. Promesse de Vente – Tél : 0550.25.99.69
– 0771.32.50.18

�Donne en Location un Appart de 3 Pièces. Cuisi-
ne. Salle de bain. WC au 1er étage avec quelques
meubles. Convient pour Fonction libérale ou Habita-
tion à Protin - Tél : 0791.68.55.98

�A vendre Appartement F3 - Refait à neuf - 68 m² -
Meublé de luxe. Electroménager - 7ème étage Haï
Yasmine 2 - Equipé – Tél : 0560.97.68.54 –
0540.37.48.94

�A vendre Appartement F4 USTO Pyramides. Su-
perf. 120 m². 3ème étage. Très bon état. Equipé. Cli-
matisation. Chauffage central. Bain serpentin. Mis-
chler coulissant Balcon – Tél : 0772.09.83.32

�A vendre un F2 - Acté - Cuisine. SDB. Au Rez-de-
chaussée. Refait à neuf – Contactez : 0551.36.93.58
– 0775.61.30.03 - Prix après visite

�Vends ou Echange Logt. Acté. 152 m². Bâti en RDC
120 m² - Etudie tte proposition - à Sidi Bakhti - Com-
mune Aïn Kerma (BOUTLELIS) – Tél : 0670.29.13.90

�Loue Studio meublé avec garage à Bousfer-Villa-
ge - Tél : 0555.30.68.57

�Loue Studio meublé avec garage dans une Ferme
pour une seule personne - Prix 7.000 DA - à Misser-
ghine - Tél : 0555.30.68.57

�Vends un bel Appart F2 au centre-ville (Acté) - Tél :
0775.75.81.46

�CAUSE URGENCE - Vends F3 à Seddikia - Sans
vis-à-vis - Internet - 2 Façades - Ensoleillé - Tél. -
Propre - 10.5 U - Tél : 0775.55.96.80

�Vends Appart. Surf. 90 m² - 1er étage. Se compo-
sant de 2 Pièces. Salon. Hall. 02 Balcons. Petite
Chambre. Cuisine équipée. Salle de bain et Loggia -
Situé à Akid Lotfi dans une cité fermée avec Parking
et Gardien - Prix après visite - Tél : 0558.45.59.94 -
Curieux s’abstenir

�A vendre Appart F3 bien aménagé. Acté - Eau. Gaz.
Electricité dans un immeuble de deux étages + 02
Locaux commerciaux, sis au 6, Bd de Bousfer-Villa-
ge - Prix négociable – Tél : 0799.53.13.83 -
0550.13.42.44
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�Vends Lot de Terrain. Acté et Viabilisé. Sup. 152
m² à Belgaïd côté Nouveau Stade - N° de contact :
0561.60.53.41

�AG. ROMAYSSA - Vd Terrains : 130 m² (2 F) - 240
m² - 200 m² à Canastel - 410 m² (2 F.) à Fernandville
- 260 m² Double F. à Boudjemaâ Chahid Mahmoud
Possibilité pour 2 Lots – 0661.21.12.02 –
0773.03.68.43

�Vends Terrain urbanisable. Sup. 400 m² 2 façades
sur Gd Bd principal commercial de Belgaïd (Est
d’ORAN) proximité Promotion et Pôle universitaire –
Tél : 0555.67.83.61

�A vendre Lots de Terrain Actés à Bouamama – N°
Tél : 0560.75.26.75 - ORAN

�Vends à GDYEL Centre un Lot de Terrain 72 m² à
200 Unités + Vends un Lot de Terrain de 240 m² à
700 unités – Tél : 0557.12.35.17

�Vends Terrain 5.100 m² - 2 façades sur le grand
boulevard Belgaïd - Prix (Bon Prix) – Tél :
0551.66.54.67 – 0550.29.31.16

�BENI-SAF : A Vendre Lot de terrain 172 m² situé
près Station d’essence près Auberge route 0Hôtel
« SIGA » à 200 m de la plage – Tél : 0772.53.46.59
– 0774.55.51.18

�Vente 2 Lots Terrain - Actés - au centre-ville de
BETHIOUA : 222 m² + 275 m² - Endroit stratégique -
Eau. Gaz. Elect. – 22.000 DA/m² Prix fixe - Tél :
0796.59.06.51 / 0551.27.91.77

�SBA : Vds Ferme 1 Ha - Gde Villa. Hangar. Atelier.
Serre. Maison de campagne. Bâche d’eau - Toutes
commodités - Tél : 0559.90.11.61

�Vds Lot Terrain - Acté - 200 m² - Belgaïd Coopéra-
tive Filaha – Tél : 0661.21.20.03

�Vends Terrain - Sup. 4.742 m². Zone d’Activités
TERNY - W. TLEMCEN - Acté et Viabilisé - Tél :
0552.15.96.10

�Vends Lot de Terrain à MARSAT BEN M’HIDI -
Bien situé - Superficie de 157 m² - Prix à débattre –
Tél : 0772.37.30.97

�A vendre à ORAN : Lot de Terrain à Belgaïd 947
m² une seule façade - Tél : 0556.90.37.33 - Agence
et Courtier s’abstenir

�Vente un Lot de Terrain - Acté - 317 m² + Platefor-
me + Entourage situé à BETHIOUA - Wilaya d’ORAN
– Tél : 0773.80.50.83 - 0550.35.88.41

�A vendre 01 Lot de Terrain - Acté - de 200 m² - Bien
situé à Haï Bouamama. Commune d’ORAN et à 5
minutes de l’autoroute du 4ème Périphérique d’ORAN
- Contact : 0560.32.42.36

�Vends Lots de Terrain à Sidi Maârouf - ORAN :
156 m² - 140 m² - 232 m² - Tél : 0550.94.02.92

�Vends Hangar, Dépôt ou pour Activité Indust. Sup.
1.000 m². 2 Fçdes. Couvert 650 m² Charpente. Etat
neuf (Eau + Elect. + Réseau A + Incendie + Toutes
commodités) à HASSI EL GHELLA – Tél :
0553.30.96.60

�TLEMCEN : Loue Local 110 m² derrière Djezzy
Kiffane – Tél : 043.26.48.76 / 0771.67.80.81

�Location Gd Local commercial (Showroom) Sup.
2.000 m². 2 F. sur Gd Bd commercial proximité Hôtel
Méridien d’Oran et loue Immeuble meublé à Oran –
Tél : 0560.27.21.07

�Vends Matériel Pizzeria et loue local à Gambetta -
ORAN -Tél : 0697.51.16.62 et 0773.41.79.78

�Loue Locaux à usage des Professions libérales
(Médecins / Groupe Médical / Avocats / Dentistes)
Boulevard principal de FLEURUS - HASSIAN TOUAL
- ORAN - Tél : 0676.20.98.27

�A.V. local Yasmine 3 Niveaux 34 m² + 34 + 26,
12,50 + Local Akid Lotfi 35 m² 850 millions + Locaux
Yasmine 35 m² et 40 m² et 80 m² 22 Mil. le m² + A
louer Local Akid Lotfi 35 m² 3,5 Millions – Tél :
0550.46.12.03

�Un Local à louer Sup. 40 m² sur Bouisseville -
Aïn Turck sur le Bd - ORAN + un Local Sup. 50
m² au Village Bouamama sur la route à grande
circulation vers Commune de Sidi Chahmi - ORAN
– Tél : 0561.65.18.00

�Loue Local 20 m² au 4, Rue Berrahal Med ex-
Maréchal des Logis Damiens - St-Pierre. ORAN -
Paiement 12 mois d’avance – Tél : 0794.94.49.16
- 0550.11.86.73

�A vendre une Usine 1.000 m² à la Zone Indus-
trielle de Bir El Djir - ORAN – Tél : 0553.25.83.84
/ 0778.05.13.39

�Loue Dépôt 500 m² bien situé à côté Pont Asmidal
(ORAN) - Tél : 0561.35.31.96

�Loue Local à Akid Lotfi sur grand boulevard -
Bien situé et bien aménagé : 32 m² + 32 m² S/Sol
- Tél : 0664.17.52.47

�Loue Local de 300 m² bien situé à Gambetta -
ORAN - Convient tous Commerces ou Bureaux ou
Siège de Société - Tél : 0559.18.45.66

�A vendre Local commercial sis Rue Jean Kraft -
Miramar - ORAN - de 16 m² - Tél : 0552.58.28.55 -
0675.26.91.92 - FETHI

�Loue Local de 18 m² à Gambetta : 79, Avenue
DJELLAT El Habib (ex-Avenue de Canastel) en face
la salle des fêtes Douniazed - avec sanitaires - Tél :
05.600.12.607

�TLEMCEN - Cherche à acheter Local 20 à30 m²
bien situé ou F2 / F3 RDC à usage de Bureau +
Vends Local 55 m² à SIDI BEL ABBES ou Echange
contre similaire à TLEMCEN - Tél : 0555.05.90.10

�Local à vendre, bien aménagé, 33 m². Centre-ville
ORAN - Prix après visite - Tél : 0557.03.93.85 - Fai-
re toutes proposition Promesse de Vente

�Loue Local à ORAN. USTO HLM - 30 m² - Eau -
Gaz - Tél. - ADSL - Etat neuf et très propre - Pour 1
an ou 2 ans – Tél : 0798.38.89.20 - 0551.35.76.81

�Akid Lotfi - ORAN : Vends Local 43 m² avenue com-
merçante, situé entre les magasins JOY – Tél :
0771.56.21.91 - 0554.57.58.00 - 0552.19.29.15

�Location Local sis à Miramar 80 m² y compris Stu-
dio à l’intérieur. Bien aménagé avec deux façades, à
usage professionnel – Tél : 0772.56.19.28 -
0541.92.47.05

�Loue Bureau double façade, vue panoramique,
conception en mur rideau, climatisé, 2ème étage - bien
aménagé - Superficie 100 m² - Contacter :
0661.21.24.08

�Vends Magasin Avenue de Choupot en face Café-
téria Djazira – Sup. 27 m² - Mob : 0555.54.53.14

�ORAN - Famille cherche Professeur de Sciences
et Physique pour un élève au collège (CEM) - Horai-
res : Vendredi et Samedi de 15 H à 17 H – Tél :
0673.39.81.18

�Société recrute Secrétaire Commerciale, maîtrisant
parfaitement l’outil informatique - Envoyer C.V. à :
evlabo@yahoo.fr

�ORAN - Famille cherche Femme de ménage céli-
bataire moins de 45 ans - Salaire très intéressant –
Tél : 0676.61.90.59

�Institut de Beauté cherche Coiffeuse et Esthéticien-
ne professionnelles - N° Tél : 0770.55.00.02

�Achat véhicules accidentés ou en panne, lé-
gers ou lourds. Tél : 0550 59 03 60 / 0771 39
49 82 / 021 91 35 62

�TLEMCEN : Donne en location Bulldozer -
Niveleuse - Case – Tél : 0549.12.93.01

�Prof. de français à ORAN assure des Cours à do-
micile en individuel (Initiation - Remise à niveau -
Perfectionnement) – Tél : 0798.38.89.20

�A vendre une Machine Balancée de bon état -
Marque FIPI d’origine italienne – Tél : 0555.25.54.27

�« Réparateur Machine à laver ORAN » sur Goo-
gle pour retrouver mon téléphone. MERAD Réda :
0552.65.23.94 - Intervention à domicile sur ORAN
et Banlieue

�Vends Matériel et Machines pour la Bijouterie – Tél :
0554.08.39.01 – 0795.18.52.70

�Cherche Achat Matériel de Couture : Surjeteuse -
Point droit - Fer à repasser industriel – Tél :
0797.86.63.17 – 0798.13.98.63

�A vendre Grue force 60 Tonnes en bon état de
marche - Visible à ARZEW - Contact : 0661.60.95.70
– 0661.20.23.77

�Cherche Licence Taxi - Numéro de Téléphone :
0796.21.30.29

�Loue Licence de Café ORAN – Téléphone :
0799.60.28.00

�Vends Extrudeuse Sachet (Sac Poubelle). Diamè-
tre Visée 55. Filière 120 - Très bon état – Tél :
0557.20.37.48

�Prof de Physique - Chimie donne des Cours au
domicile de l’élève pour les niveaux suivants 1ère

AS, 2ème AS et 3ème AS - Contacter : 0550.59.82.94
- à ORAN

�Vends Chien Berger Allemand Top Classe : Âge
10 mois – Tél : 0773.68.27.27

�Vends Hors-bord marque Blomac Type Cabine
3 C de 5 m 15 longueur - 2 m 05 largeur - Dé-
douané - Immatriculé - Moteur Johnson 90 CV
avec Remorque TBE - Prix après visite – Tél :
0541.266.905 - ORAN

�TLEMCEN - Transfert de toutes nos activités vers
Placette Bab El Hdid (Entrée de la Rue de Paris).
Vos publicités sur tout journal + vos dossiers & tou-
tes prestations - CANAL SUR Tél/Fax : 043.26.58.21
- P : 0551.00.30.40 / 0555.05.90.10

�Possède 3 Tables de Billard Pro - 6 Postes de Play :
Cherche Associé – Tél : 0550.219.210

�Maçon avec équipe prend tous les Travaux de
Maçonnerie : Bétons + Finition – Tél : 0772.03.08.23
- Facebook - Nouvelle vue

�Pour tous vos travaux de : Plomberie - Sanitaire -
Dépannage - Installation - Chauffe-eau – Fuites…
Un Plombier qualifié d’un diplôme étranger se dé-
place 7 J / 7 - Apte et Ponctuel - Tél : 0559.91.73.14

�Nomades Tours  Spécialiste du Maritime - ORAN -
ALICANTE / ORAN - MARSEILLE / ORAN - ALME-
RIA / GHAZAOUET - ALMERIA - Réservation toute
l’année - Tél : 041.30.14.01

�UniBeauté école professionnelle, lance les Forma-
tions en Esthétiques : Soin du visage – Maquillage -
Epilation - Manucure & Pédicure - Massage - Tél :
041.533.223 – Adresse : 04, Rue Ezzaoui Musta-
pha – Gambetta - ORAN

�Le Facebook Algérien est un réseau social éduca-
tif, pour le Bac 2016 - Inscrivez-vous et connectez-
vous sur : www.fcbk31.com – Tél : 0771.07.76.32

�Vends Appart F3 - 73 m² - 4ème et dernier étage.
Non aménagé. Cité 216 Logts EPLF - USTO - ORAN
- Vends Hawch RDC + 2 près de la Rue de Tlemcen
- ORAN - Tél : 0697.36.65.85 - 0560.09.45.69

�A vendre F4 standing 1er étage. 2 façades. Sup.
115 m² - Situé à ORAN - El Bahia côté Cité Sona-
trach - Tél : 0555.90.42.50

�A.V. Appart F3 - Acté - 4ème étage Cité Lescure -
ORAN – Tél : 0773.81.22.54

�A vendre un Appart F3 (Acté + Livret foncier) à Haï
Es-Seddikia - 2ème étage - en face grand boulevard -
ORAN – Tél : 0558.08.02.45 – 0559.23.31.21

�Loue des Apparts meublés et équipés et toutes
commodités - Garage - Eau H/24… dans quartiers
calme,  résidentiel : Trouville - Aïn El Turck - ORAN –
Tél : 0783.11.00.82

�De Part à Part : Vends Appart de 3 Pièces  aména-
gé en 4 Pièces - Cuisine - S. de B. - 5ème étage Cité
des enseignants Akid Lotfi - ORAN – Tél :
0670.25.83.03

�Vends F4 - Toutes commodités - Très bon état -
Ensoleillé - 2 façades - Surface 126 m² - 4ème étage
USTO – Pyramides - Prix abordable : 12,5 M - Cu-
rieux s’abstenir – Tél : 0551.50.10.77

�Vends Appart F5 - Acté - 4ème étage. Sup. 100 m².
Situé à la Cité Yaghmoracen – Tél : 0555.48.73.88 -
Prix après visite

�Vends Appart F3. Sup. 135 m². Gd Salon. 2 Piè-
ces. Cuisine. SDB. WC. Deux Balcons au 3ème éta-
ge, nouvelle Constr. - Endroit très calme à ORAN
Hippodrome – Tél : 0779.19.81.68

� A louer à Point du Jour - ORAN : F3 de 70 m²
équipé de Chauffe-eau et Chauffage et Interpho-
ne et Téléphone + ADSL pour Société ou Bureau
- A vendre AADL F4 – Tél : 0771.62.28.15 –
0770.70.99.83

�A louer Appart F3 Résidence Clémentine. Sécuri-
sé H24 - (02) deux Ascenseurs + Box pour voiture.
Rue de Lalem près de Anik centre-ville. Superficie
105 m² + Local centre-ville – Tél : 0661.11.11.52

�F4 à vendre à Gambetta. 1er étage. 03 façades -
72 m² - immeuble calme et propre, sécurisé - Prix
après visite – Tél : 0697.14.31.30

�A vendre Maison R+1 - 181 m² - Acté – R : Sé-
jour + 1 Pièce + Cuisine + WC + S. Bain + Cour +
Garage - Etage : 4 Pièces + WC + SDB – Coopé-
rative Wilaya - Belgaïd - ORAN – Tél :
0794.91.61.12

�Vds belle Villa R+1 - 260 m² - située à 50 m de
l’Hôpital Canastel - Toutes  commodités (Chauf-
fage central + Clim + Bâche eau + Téléphone) -
Tél : 0550.50.70.94

�A.V. Maison de Maître 96 m². 2 F. RDC : 2 Pces.
Cuisine. SDB. Garage - 1er étg. : 2 Pces + Hall.
Cuisine. SDB - Actée - EL MAHGOUN. Cité 99
Logts - Courtier s’abstenir - Tél : 0773.51.89.28 -
0541.23.49.21

�Loue une Maison RDC. 06 Chambres - Refaite
à neuf + Chauffage central - Bel Air - ORAN –
Mob : 0549.86.24.20

�TLEMCEN : Vds Villa R+1 + Buanderie - Sup.
198 m². Finie à 85% - Actée + Livret foncier à
OUJLIDA Nouveau Lotissement Bouchenak - Tél :
0560.05.53.67

�A vendre Villa RDC+1 en cours de construction à
70% des travaux - Sup. 200 m² - à Cité Djamel -
ORAN – Tél : 0555.52.76.89

�EL-MALAH - W. AÏN TEMOUCHENT - Part. Loue
dans villa neuve RDC tout confort : 1 Chambre +
Salon + Cuisine - Salle de bain - WC - Garage -
Cour indépendante - Courtier s’abstenir – Tél :
0792.93.46.15

�Usine - Hôtel : Inspection et Audit : Armoire et Ma-
chine par Thermographie infrarouge avec rapport
technique – Tél : 0666.14.22.08 /
betelecoran@gmail.com

�Vends Villa 260 m² (R+1) - Actée + Livret foncier
(quartier résidentiel La Lofa) - Prix après visite - Tél :
0555.42.13.97

�Vds Villa. Actée. Sup. 140 m². 02 façades. R+1 à la
Poste Route Belgaïd - RDC : Local commercial + 1
Garage pour 2 V + Salon + 1 Chambre + WC - 1er

étage : 04 Chambre + Hall + Cuisine + SDB +
WC + petite Cour + Terrasse – Tél : 0554.57.88.51

�Vends en FRANCE à 100 Km de Paris pour in-
vestisseur une Maison de deux niveaux compo-
sée de 4 Appartements et 4 Garages - Bien situé
centre-ville - Superficie totale 1.150 m² - Contac-
ter : 0555.06.05.20

�Part. Vend Carcasse de 176 m²3. Sous-sol + R + 1
- Actée - 02 façades parallèles - Eau. Gaz. Elect. - à
TAMAZOUGHA (SAINT MAUR) 30 min d’ORAN -
Possibilité d’avoir un Jardin de 120 m² sur la façade,
c’est un terrain nu - Tél : 0557.19.40.79

PENSÉE
A la mémoire de
ma très chère
mère
BENSAÂDA
Hadja Zohra
Vve
BENSALAH AEK,
décédée le 14 Novembre 2003.
Tu es toujours présente dans
mes pensées et vivante dans
mon cœur.
Repose en paix ma chère mère.
Ta fille Fatima et tes
petits-enfants qui ne t'oublieront
jamais.

Ta fille Fatima

�A vendre Prix Choc : Terrain à bâtir 900 m² : 21,
Rue Sid Ali DZIRI (RECASSE - Gambetta -ORAN -
Tél : 0560.03.98.00

�Vends pour Investisseur Terrain 1.000 m² bien si-
tué dans quartier résidentiel au Centre d’ORAN -
Contact : 0661.21.24.08

�A.V. : 128 m² îlot 14 Bir El-Djir + Carcasse 200 m²
R + 3 POS 50 Cité du Golf. Bir El-Djir – ORAN – Tél :
0558.20.32.99

�Centre Commercial au centre-ville d’Oran recrute
des Diplômés Universitaires pour le poste d’Agent
de saisie, Responsable magasin, Assistante ad-
ministrative (âge 20 – 30 ans) – Résider à ORAN
- Tél : 0555.86.11.44

�Sté d’Agro-alimentaire cherche Vendeur hom-
me Marié pour la distribution de ses produits avec
une expér. - Tél : 0672.41.15.95 - Envoyez CV
mail : emballage.ouest@gmail.com – Pour la wi-
laya d’Oran

�Pharmacie à Akid Lotfi, cherche Vendeur expé-
rimenté – Tél : 0561.77.59.08

�Jeune Homme cherche Travail comme Chauf-
feur de bus ou Transport ou Elevage dans une
Ferme - Contactez-moi : 0550.71.73.25

�Société basée dans le centre d’ORAN recher-
che Technicien Supérieur en Informatique maîtri-
sant le français - Envoyez CV sur :
driftis.recrute@gmail.com  /  0556.25.72.09

�Salon de coiffure et esthétique cherche Coiffeu-
se qualifiée, compétente, sérieuse et expérimen-
tée à ORAN (Protin) - Tél : 0790.20.31.20

�Pour la région d’Oran : Nous recrutons Récep-
tionniste Homme / Femme - Recrutons Person-
nels avec expérience dans le domaine médical -
Envoyer Fax au : 041.243.659 - mail :
lookjobsmedic@gmail.com

�Entreprise Tous Corps d’Etat cherche : Assis-
tante de Direction ayant des notions de Compta-
bilité à ORAN - Conducteur de Travaux à MOS-
TAGANEM - Expérience exigée – Envoyer CV à :
sarlprestigedeco@outlook.fr

�Cherche Réceptionniste dans un Pressing à MA-
RAVAL : Rue Ibn Sina - Tél : 0559.27.38.19

�Entreprise à ORAN recrute pour l’Administra-
tion générale et Ressources humaines : 1. Res-
ponsable – 1. Assistant (e)s  - Envoyez votre CV
à l’adresse suivante : directtoutal@gmail.com

�Sté privée / ORAN recrute : Responsable de Pro-
duction et Maintenance machine soufflage PET +
Technicien Supérieur Electromécanique machine
soufflage PET + Opérateurs sur machine - Con-
tact : 0660.37.83.76 - De Dimanche à Jeudi de 9
H à 16 H

�Laboratoire d’Analyses Médicales cherche Mé-
decin Biologiste ou Pharmacien Biologiste à
ORAN – Tél : 0553.86.96.06

�Pizzeria cherche : Femme de ménage – Ser-
veuse - Serveur – Appelez-nous à partir de 18 h
00 à 20 h 00 au Tél : 0555.94.16.04

�Société sur ORAN cherche une Secrétaire : une
très bonne maîtrise de la langue française est obli-
gatoire - maîtrise de l’outil informatique - Merci
d’envoyer vos CV à l’adresse suivante :
jobrecrutement@outlook.fr

�Magasin Habillement à Madina El Jadida cher-
che Vendeuses ou Vendeurs – Appelez-nous à
partir de 16 h 00 à 18 h 00 au Tél : 0550.48.33.40

�Restaurant Luxe ORAN recrute : Cuisinier - Chef
du rang - (Femme de ménage pour Nuit). Exp.
Sérieux. Dynam. Equip…) - Envoyer CV à :
RidaORAN@Hotmail.Fr - Tél : 0560.08.40.35

�Atelier de Couture à Choupot recrute des Cou-
turiers qualifiés avec bonne finition et expérience
Point droit, avec ou sans diplôme, sérieux et mo-
tivés - Tél : 0770.44.23.48 / 0549.82.77.89

�Entreprise privée à ORAN cherche en Urgen-
ce : Agent de sécurité - Âge plus de 40 ans - Sa-
voir lire et écrire en français - Accepte Retraité -
Nous contacter au : 0559.56.93.50

�Entreprise privée à ORAN cherche en Urgence
des Manœuvres âge minimum 30 ans - Nous con-
tacter au : 0559.56.93.50

�Recrute Vendeuse, sérieuse, dynamique et pré-
sentable, ayant un bon sens de communication
et l’esprit d’équipe - Un Magasinier avec expé-
rience et Manutentionnaire - Tél : 0782.72.49.43

�Entreprise privée à ORAN cherche 6 Soudeurs
et 2 Manœuvres - Nous contacter au :
0560.91.31.68

�Salon de Beauté recrute Coiffeuse, sérieuse, dy-
namique / Professionnelle - Expérience min. 3 ans
- Ayant sens de responsabilité - Contacter N° Tél :
0556.19.80.28

�Société à ORAN recrute Téléprospectrices pour
mise en relation et prospection commerciales –
Tél : 040.22.32.47

�Cherche Installateur et Commercial avec expé-
rience dans le domaine de Système d’alarme.
Electricité. Incendie. Contrôle d’accès - Câbleur -
Concepteur – Email : amsecurite2012@gmail.com
(de Site Internet et PAO)

�Sté à ORAN recrute pour le compte d’un grou-
pe français Téléconseiller ou Téléconseillère, maî-
trise parfaite de la langue française et outil infor-
matique - Envoyer CV à : recrutement@marketel-
algerie.com

PENSÉE
A notre cher papa
et grand-père

BENHAMIDA
Mustapha

Triste ce fut ce
jour du 14-11-2014
où tu nous as
quittés à jamais mon cher papa,
laissant derrière toi un vide immense
que nul ne peut combler. Ta
générosité et ton humour resteront
gravés à jamais dans nos souvenirs.
Les familles BENHAMIDA,
SOUDANI, BELGUENDOUZ et
LOUIZA pensent à toi et prient Dieu,
Le Tout-Puissant, de t'accueillir en
Son Vaste Paradis.

Ta chère fille Yamina.

PENSÉE
Une pensée pour
notre cher et
regretté PAPA
Mr BEKKADOURI

Charef
Cela fait huit ans,
le 14 Novembre
2007, que tu nous as quittés pour un
monde meilleur. Tu as été un père
exemplaire,  affectueux, tendre, plein
de gentillesse, de bonté et de sagesse.
Pour ce jour de commémoration, nous
demandons à tous  ceux qui l'ont
connu de réciter la FATIHA.

Ton fils MOHAMED, tes petits-enfants
ABDELLAH - LAKHDAR - AYOUB -

MENANA - SERINE ainsi que
ta Belle-fille.

INA LILLAH WA INA ILAÏHI
RAJIOUNE.

PENSÉE
En ce triste jour du
14/11/2014 où
nous a quittés à
jamais pour un
monde meilleur
notre très chère
mère à tous

Mme RAHMANI née MESSAOUD
YAMINA

Ta fille HAFEDHA, tes enfants, tes
petits enfants (RANIA, ISMAIL,
ISLAM et AYOUB) ainsi que toute la
famille et tous ceux qui t'ont connue
pour ta gentillesse et ta bonté et
générosité prient  Dieu, Le Tout-
Puissant, de t'accorder Sa Sainte
Miséricorde et t'accueillir en Son
Vaste Paradis.

FAYÇAL et HAFEDHA qui ne
t'oublieront jamais.

REMERCIEMENTS
La famille

FELLAHI

profondément
attristée et

touchée par le

décès de leur
PERE

HADJ FELLAHI MUSTAPHA,
79 ans, survenu le 27/10/2015.
Nous remercions toutes les

personnes qui ont compati à

notre douleur.
La famille FELLAHI

DÉCÈS
Les familles
ABOU -
MEHANI -
GHALEM ont
l'immense
douleur
d'annoncer le décès de leur père
et grand-père

Monsieur ABOU FEGHOUL
décédé le 10/11/2015 à l'âge de
82 ans.
Adresse mortuaire : 18, Rue
Khelifa Ben Salem - Choupot.
Toute la famille demande à tous
ceux qui l'ont connu d'avoir une
pieuse pensée en sa mémoire.

ANNIVERSAIRE
Jour après jour, l’année fait son
tour, et voilà le retour du plus

beau jour, le jour de
l’anniversaire de

Mme DJELLOULI DJAHIDA
qui a fêté ses 57 ans ce

Vendredi.
Les familles DJELLOULI,
HAMMADA, MEDJAHED,

FERGOUG, KHALIL,
BENHAMMOU, BENBOUA,

ainsi que son fils MOHAMED,
ses filles SOUAD, FATIMA et

NADJIA lui souhaitent que
bonheur, santé et réussite

l’accompagnent.

CONDOLÉANCES
Mme EL

GHIATI Rahma

et ses enfants

FIGUIGUI

veulent rendre

hommage au

défunt ami

BOUKHEIT REDA
âgé de 61 ans,

décédé le 07-09-2015.

Nous prions

toutes les personnes qui l'ont

connu d'avoir une pensée

à sa mémoire.
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Armes silencieuses pour guerres tranquilles1

Le cancer,
une redoutable

maladie qui en effraie
plus d’un en Algérie.

Il incarne la mort,
à telle enseigne

que certains n’osent
même pas prononcer

son nom.

l’organisme.  Ainsi, la toxicité varie se-
lon la quantité de produit absorbée, son
élimination, sa voie d’entrée - peau,
nez, bouche, yeux- ou encore selon
l’âge, le sexe, l’état de santé et le degré
de sensibilité de la personne exposée.
À l’origine, on évaluait la toxicité d’une
substance en considérant que l’effet du
poison dépendait directement de la
dose. Autrement dit, plus l’exposition
est grande, plus l’effet est important. Se-
lon ce principe, il n’y aurait aucun effet
sous un certain seuil. Or, il est mainte-
nant admis que certaines substances
longtemps jugées inoffensives ont des
effets très insidieux même à des doses
inférieures aux seuils jugés sécuritaires.
C’est souvent le cas des perturbateurs
endocriniens qu’on appelle aussi mo-
dulateurs endocriniens, leurres hormo-
naux, perturbateurs hormonaux et
agents endocrinotoxiques. Ils se distin-
guent des autres composés chimiques
parce qu’ils causent des problèmes de
santé spécifiques en bouleversant
l’équilibre hormonal. Pour employer le
terme exact, ils modifient l’homéosta-
sie endocrinienne.

80 ANS D’EXPOSITION

Les années 1940 ont donné lieu à
la création accélérée de composés
chimiques de plus en plus nom-

breux, et nous en avons absorbé au
point que des scientifiques parlent
aujourd’hui d’une véritable « soupe chi-
mique corporelle».
   L’industrie pharmaceutique a large-
ment contribué à mettre en lumière
l’existence et les actions néfastes des
perturbateurs endocriniens. Les pertur-
bateurs endocriniens les plus puissants
sont souvent des médicaments : hormo-
nes de synthèse, régulateurs hormo-
naux et autres thérapies agissant sur le
système endocrinien; ces traitements
sont très utiles, mais deviennent des pol-
luants une fois éliminés par l’organis-
me. Certains médicaments ont aussi eu
des effets insoupçonnés. Par exemple,
un composé chimique fabriqué en
1938, le diéthylstilbestrol (DES), a été
prescrit aux femmes enceintes pour pré-
venir les fausses couches. En plus de
ne pas empêcher les fausses couches,
ce médicament a causé de graves pro-
blèmes aux bébés filles. Par son action
sur l’équilibre hormonal, le DES a pro-
voqué chez elles des malformations con-
génitales du système reproducteur, des
problèmes de fertilité, ainsi que des can-
cers des organes reproducteurs et du
sein. L’observation de la faune a aussi
permis de sonner l’alerte.
   Des animaux présentant des anoma-
lies du système reproducteur ont intri-
gué les scientifiques et des expériences
en laboratoire ont confirmé que diffé-
rents composés chimiques agissant sur
le système hormonal en étaient respon-
sables.   En 2007, l’Europe a établi une
liste de 320 substances susceptibles de
perturber le système endocrinien hu-
main, dont 125 sont qualifiées de per-
turbateurs endocriniens certains. À tra-
vers le monde, les scientifiques et les
gouvernements se questionnent sur la
façon de gérer le risque associé à cette
nouvelle classe de produits toxiques,
dont quelques exemples suivent.
  Fabriqué en laboratoire au début de
la Seconde Guerre mondiale, le dichlo-
rodiphenyltrichloroéthane (DDT) est
considéré comme le premier pesticide
moderne. Il combat efficacement les in-
sectes vecteurs de maladies comme le
paludisme et le typhus, et il a été large-
ment employé en agriculture. Dans son
célèbre ouvrage, Silent Spring, publié
en 1962, la biologiste américaine Ra-
chel Carson a accusé le DDT de causer
des cancers et d’être responsable de
l’amincissement des coquilles des œufs
de certaines espèces d’oiseaux.   Ce pre-
mier signal d’alarme a amené la plu-
part des pays industrialisés à bannir, au
cours des années 1970, les composés
chimiques qui ne se décomposent pas,
mais persistent dans l’environnement -
composés appelés polluants organiques
persistants (POP)- comme les dioxines,
les biphényles polychlorés (BPC) et cer-
tains pesticides. Après quatre décennies
d’interdiction en Occident, le DDT est
encore utilisé dans certains pays. Il est
toujours présent dans l’environnement
et continue de s’accumuler dans le corps
des animaux et des humains. Au Cana-
da, par exemple, des populations inui-

ces « perturbateurs endocriniens » du
fait qu’elles provoquent des désordres
hormonaux et envoient des signaux né-
fastes à l’organisme. Dès lors, la vie des
générations futures pourrait s’en trou-
ver transformée, mais de bien mauvai-
se façon.  Les perturbateurs endocri-
niens sont des substances nocives qui
entrent dans le corps où ils peuvent cau-
ser des problèmes de santé en déréglant
l’action des hormones.  Soupçonnés
d’être à l’origine de l’infertilité et de mal-
formations, mais aussi de cancers, d’al-
lergies, de problèmes musculo-squelet-
tiques et cardiovasculaires, les pertur-
bateurs endocriniens suscitent une gran-
de inquiétude chez les scientifiques.  Au
début des années 1990, des alligators
de Floride, dont le pénis était resté trop
petit pour leur permettre de se repro-
duire, ont disparu rapidement du lac
Apopka, leur habitat naturel. Un pesti-
cide, combiné à d’autres composés chi-
miques, avait agi à la manière d’une
hormone, l’œstrogène, en estompant
leurs caractéristiques mâles. Cette his-
toire, tout comme de nombreuses autres
auparavant, a frappé l’imagination po-
pulaire : des coquilles d’œufs trop min-
ces pour assurer la reproduction des
oiseaux, des escargots marins en voie
d’extinction en raison de la masculini-
sation de femelles exposées à des pro-
duits toxiques et des mammifères victi-
mes de problèmes de reproduction at-
tribuables à une nourriture contaminée.
Une douloureuse conclusion s’imposait
: l’eau, l’air, la nourriture contaminés
étaient en train de mettre en péril la sur-
vie même des espèces.  Que dire alors de
la reproduction humaine? Depuis le milieu
du 20e siècle, la qualité du sperme des hom-
mes a diminué de manière importante
et le nombre de cancers des testicules a
triplé chez les jeunes hommes.
   Les preuves voulant que les produits
chimiques soient en cause se multi-
plient. Les problèmes sont complexes,
car les perturbateurs endocriniens sont
subtils. Ils peuvent avoir des effets à des
doses extrêmement faibles, qui échap-
pent aux contrôles traditionnels. Pour
les repérer, il faut développer de nou-
velles méthodes d’analyse. De plus, l’ac-
tion des perturbateurs endocriniens dif-
fère selon qu’ils s’attaquent à un em-
bryon, à un enfant, à un adulte, hom-
me ou femme, sans compter que les
effets combinés de plusieurs d’entre eux
conservent toujours leur mystère.
  Pour bien comprendre la question, les
chercheurs auront du pain sur la plan-
che pendant plusieurs décennies.
  Que faire pour contrer les effets nuisi-
bles de ces perturbateurs intégrés aux
articles qui servent à nous vêtir, à nous
nourrir, à nous abriter et à meubler nos
demeures? Il est urgent d’appliquer le prin-
cipe de précaution et d’agir. Chose certai-
ne, l’identification des poisons par une
tête de mort sur les emballages de pro-
duits toxiques ne suffit plus à nous protéger.

LA TOXICOLOGIE

ET LES PERTURBATEURS

ENDOCRINIENS

De la guerre chimique à la soupe
chimique corporelle. La toxicolo-
gie, science des poisons, remonte

à l’Antiquité. Elle s’intéresse tout autant
à la toxicité à court terme, ou aiguë,
qu’à la toxicité à long terme, ou chro-
nique.  C’est au cours de la Première
Guerre mondiale que sont introduits les
poisons comme armes chimiques.  En
1915, des armées ont en effet neutrali-
sé quelque 10.000 hommes en les in-
toxiquant avec des vapeurs de chlore.
   Les gens découvraient de manière
dramatique les composés chimiques
toxiques. Près de cent ans plus tard, la
même menace persiste, mais d’autres
périls chimiques sont venus s’y ajouter.
Les composés chimiques sont partout.
Certains existent à l’état naturel, dans
l’eau, dans l’air, dans la terre et les plan-
tes, chez les animaux et les humains.
D’autres, de fabrication industrielle, se
cachent dans les insecticides, les déter-
gents, les médicaments, les plastiques,
les tissus, les aliments, les cosmétiques.
Une fois sortis de l’usine, les composés
chimiques artificiels se mêlent aux com-
posés naturels et se retrouvent jusque
dans les organismes vivants. Les com-
posés chimiques produits par les hu-
mains ne sont pas tous néfastes pour la
santé. Leurs effets dépendent de leur
toxicité et de leur facilité à pénétrer dans

Par Dr Sadok Mohamed*

L
es difficultés que vit une person
 ne atteinte de cancer sont incom
 mensurables. Cela va de la prise

en charge, du manque de soutien psy-
chologique (ô  combien important dans
pareille situa tion) en passant par la
cherté des médicaments. Mais, il n’y a
pas que le malade qui souffre. Sa fa-
mille, ses proches et ses amis sont per-
turbés. Ils vivent dans l’angoisse. Pour
eux, rien ne peut être comme avant sur-
tout si le médecin leur annonce le ver-
dict tant redouté, l’imminence de la
mort. Scientifiquement parlant, le can-
cer constitue une pathologie bien par-
ticulière. Les causes qui le déclenchent
ne sont pas encore bien cernées, même
si la détérioration de la qualité de l’en-
vironnement, l’industrialisation effrénée
(avec son corollaire, la pollution) ainsi
que la consommation de certains pro-
duits cancérigènes sont mises à l’index.
  Récemment, et à la faveur de journées
de radiothérapie organisées à Alger, il
a été noté que plus de 30.000 nouveaux
cas de cancer sont enregistrés à l’échel-
le nationale. Un chiffre sans doute ap-
pelé à augmenter (selon certaines esti-
mations, le nombre de cancéreux est
appelé à augmenter en Algérie pour at-
teindre plus de 34.000 cas par an)
d’autant que l’ampleur des facteurs dé-
clenchant le cancer n’a pas reculé d’un
iota. Au centre Pierre et Marie Curie
(CPMC) de l’hôpital Mustapha, les don-
nées du registre des tumeurs pour la
période 1993-2007 font état de près de
50,3% des cas enregistrés chez les fem-
mes et près de 49,7% des cas chez les
hommes. Le taux d’affection est de
83,4% pour 100.000 habitants chez les
hommes et de 85,9 pour 100.000 ha-
bitants chez les femmes. Concernant les
femmes, le cancer du sein vient en tête
avec 4.541 cas (29%) en 2007 suivi du
cancer du col de l’utérus avec 1.612 cas
(10,5%), du cancer colorectal avec
1.882 cas (7,1 %) et du cancer de la
thyroïde avec 737 cas (4,8%). S’agis-
sant des hommes, le cancer des pou-
mons vient en première position avec
1.681 cas (12,3%), le cancer colorectal
avec 1.180 cas (8,6%), le cancer de la
prostate avec 1.169 cas (8,5%), le can-
cer de la peau avec 1.005 cas (7,3%)
et, enfin, le cancer de l’appareil digestif
avec 942 cas (6,9%).
  Selon certaines études, la majorité des
cas de stérilité en Algérie sont dus à la
pollution de l’environnement et à l’ex-
position à des produits toxiques. En
outre, certaines substances chimiques
entrant dans la fabrication de nombreux
produits sont cancérigènes. De ce fait,
il est indispensable que l’utilisation de
ces substances obéisse à un certain
nombre de normes inhérentes à la pré-
vention et à la sécurité, de surcroît lors-
qu’on sait que l’écrasante majorité de
ces produits est importée et que leur
origine est souvent inconnue.
   D’aucuns s’étonnent qu’en dépit du
fait que l’Algérie ait promulgué plusieurs
lois relatives à ces substances dangereu-
ses, force est de constater que l’absen-
ce de maîtrise de leur transport demeure
un sérieux problème à même de com-
pliquer les choses. Certains édulcorants
et protéines sucrées, importés à bas coût,
sont utilisés dans la fabrication de boissons
et dans l’agroalimentaire bien que, de l’avis
de spécialistes, ils soient cancérigènes ! Une
plus grande rigueur s’impose pour mettre le
holà à cette situation.

LA BOMBE HORMONALE

L’industrie et la technologie ont
profondément transformé nos de-
meures et la vie domestique. Elles

nous facilitent certes la vie, mais intro-
duisent par la même occasion, dans nos
maisons, dans notre alimentation et
même dans notre garde-robe, des subs-
tances nocives. On appelle ces substan-

tes de l’Arctique, qui se nourrissent de
phoques et de baleines grandement
contaminés par des POP, sont aux pri-
ses avec des problèmes de santé gran-
dissant, dont des taux de cancers en
hausse et des affections du système im-
munitaire. Nous savons maintenant que
les pesticides organochlorés comme le
DDT sont capables de bloquer la pro-
duction de la testostérone, ce qui per-
turbe le système reproducteur des hom-
mes exposés.
 Les dioxines ont été utilisées par les
Américains au Vietnam, surtout dans les
années 1960, alors qu’elles entraient
dans la composition d’un puissant dé-
foliant appelé « Agent orange ». Cet her-
bicide n’est plus employé, mais comme
les dioxines sont très stables, elles res-
tent dans l’environnement et causent
encore aujourd’hui des cancers et des
malformations. L’incinération de dé-
chets, l’extraction industrielle de nom-
breux métaux et la fabrication du ci-
ment, du verre, de l’asphalte, du papier,
des textiles, du cuir et de bien d’autres
produits de consommation libèrent des
dioxines dans l’environnement.
   Les dioxines se concentrent dans le
gras des animaux, dont les humains se
nourrissent. Les fœtus et les nourrissons
sont les plus à risque, car ils y sont ex-
posés durant leur développement dans
le ventre de leur mère, puis par le lait
maternel. Les dioxines sont des pertur-
bateurs des systèmes immunitaire, ner-
veux, endocrinien et reproducteur. Les
biphényles polychlorés, mieux connus
au Québec sous le sigle BPC, ont pen-
dant longtemps été utilisés dans les ré-
frigérateurs, les transformateurs et les
condensateurs électriques. On sait
maintenant qu’ils interfèrent avec les
oestrogènes, les androgènes et les hor-
mones thyroïdiennes. En plus de pro-
blèmes de reproduction, les BPC cau-
seraient, tout comme les pesticides et
les dioxines, des problèmes de mémoi-
re, de développement de l’intelligence,
de déficit d’attention et de comporte-
ment. Très toxiques, ils ont été bannis
dans les années 1970, mais persistent
encore dans l’environnement. Les po-
lybromobiphényles (PBB ) ont été utili-
sés jusqu’en 1976 dans des appareils
électriques, textiles, plastiques et autres
composés pour les rendre moins inflam-
mables. D’autres substances ayant les
mêmes propriétés ignifuges, tels les Po-
lybromodiphéniléthers (PBDE ), les ont
remplacés. Il s’agit de retardateurs de
flammes qui se retrouvent aujourd’hui
dans le plastique des appareils électri-
ques comme les boîtiers de téléphone,
les séchoirs à cheveux et les téléviseurs,
dans les véhicules, les ordinateurs, les
systèmes d’éclairage, la rembourrure
des meubles et des tapis. Ils miment les
œstrogènes, perturbent l’activité de la
thyroïde et ont un impact négatif sur le
système nerveux. Nombre d’entreprises
ont commencé à cesser de les intégrer
à leurs produits en raison de leur per-
sistance dans les organismes vivants et
dans l’environnement. Il reste à voir par
quel composé ils seront à leur tour rem-
placés.  Découvert par un scientifique
russe en 1928, dans l’effervescence des
débuts de la synthèse des premiers com-
posés chimiques, le bisphénol A est tout
d’abord passé inaperçu. Il a été utilisé
en laboratoire comme substitut de l’œs-
trogène, mais lorsqu’on a découvert
qu’il pouvait aider à produire des plas-
tiques rigides et transparents, sa fabri-
cation commerciale a explosé. La pro-
duction annuelle est évaluée
aujourd’hui à plus de trois milliards de
kilogrammes et son action comparable
à celle de l’œstrogène commence à être
confirmée par les études scientifiques.
Les grandes inquiétudes associées au
bisphénol A concernent son imitation
de l’action de l’œstrogène qui conduit
à des altérations des organes de repro-
duction masculins, induit la puberté
précoce et pourrait être liée au déve-
loppement de l’obésité. Les phtalates
sont une famille de composés chimiques
qui ont vu le jour en 1836, dans le la-
boratoire d’un chimiste français. Sur-
tout destinés à des usages industriels,
ces composés permettent notamment
de fabriquer des plastiques souples et
flexibles. Bons véhicules de fragrances,
ils sont responsables des odeurs des par-
fums et des produits de nettoyage.
Leurs effets œstrogéniques sont de plus
en plus reconnus par les scientifiques.

Il faut en moyenne douze heures au
corps pour métaboliser et éliminer
les phtalates, mais le sang de la
grande majorité de la population en
contient en permanence.
   On les détecte aussi dans l’urine, le
lait maternel, le liquide amniotique et
le cordon ombilical.
   Les phtalates sont fortement soupçon-
nés d’avoir des effets toxiques sur le dé-
veloppement de même qu’une inciden-
ce sur le cancer des testicules, sur cer-
taines malformations de l’appareil gé-
nital mâle, sur la réduction de la fertili-
té et sur le décès de fœtus.

PESTICIDES ET HERBICIDES

La modernisation de l’agriculture
dans les années 70 a entraîné le
développement incontrôlé des pes-

ticides (dont les cibles sont les insectes,
les rongeurs et les champignons), les in-
secticides dont les cibles sont les insec-
tes parasites, les fongicides (moisissu-
res et champignons) et les herbicides vi-
sant les plantes parasites sauvages. L’uti-
lisation incontrôlée est à l’origine d’une
contamination des sols, des sédiments
et nappes phréatiques entraînant une
exposition de toutes les espèces vivan-
tes, y compris l’espèce humaine.
 L’exposition aux pesticides peut être par
inhalation ou cutanée, après manipu-
lation directe des pesticides (mélange,
chargement ou propagation) ou en con-
séquence de l’ingestion accidentelle
de nourriture souillée par des rési-
dus de pesticides. Il est nécessaire
de tenir compte de la concentration
en pesticides contaminantes dans la
nourriture, de la quantité présentée
et de la toxicité du pesticide. Sachant
que la plupart des pesticides et polluants
industriels sont des molécules lipophi-
les ayant une concentration maximale
dans le tissu graisseux.

LES PESTICIDES

DANS NOS ASSIETTES

L’Algérie est un grand consomma-
teur de pesticides: 30.000 tonnes
sont «épandues» chaque année.

Les conséquences sanitaires de l’expo-
sition à ces milliers de composants chi-
miques, par le biais de l’eau et de l’ali-
mentation, sont massives et inquiétan-
tes. Les études ne cessent de montrer
les liens entre pesticides et cancer. Or,
le cancer tue 40.000 personnes chaque
année en Algérie. En 2008, les analy-
ses physico-chimiques réalisées par le
Centre algérien du contrôle de la quali-
té et de l’emballage (CACQE) ont tou-
ché 7.675 échantillons alimentaires.
2.419 échantillons sont déclarés non
conformes, soit 32 % du total. La moi-
tié des fruits et des légumes (dont no-
tamment les poivrons, piments, toma-
tes, poireaux, laitues et épinards), ven-
dus sur les étals, contiendraient ces
substances chimiques.
  Les fruits les plus touchés sont les frai-
ses, les mandarines et les raisins...Pire
encore, des pesticides interdits de com-
mercialisation et d’usage dans l’Union
européenne ont été retrouvés dans les
raisins vendus en Algérie dont l’endo-
sulfan, un polluant organique persistant
(POPs) dont les dommages se font sen-
tir des années sur l’environnement. Ou
encore un insecticide, le bromopropy-
late. Certains fruits et légumes dépas-
sent même la concentration maximale
de résidus de pesticides universellement
tolérée.  Selon l’OMS, les pesticides seraient
responsables du décès de 20.000 person-
nes environ chaque année dans le monde.
Actuellement, 25 groupes de pesticides,
dont la plupart sont utilisés en Algérie,
ont été déclarés substances cancérigè-
nes.  La plupart des pesticides sont clas-
sés comme cancérogènes, mutagènes,
toxiques pour la reproduction ou enco-
re perturbateurs pour le système hor-
monal. Leurs effets sur la fertilité mas-
culine sont désormais avérés.

*Maître de conférence, faculté

de médecine d’Oran

Notes
1 -  Les armes silencieuses sont décrites comme des
techniques
de contrôle social ; invisibles aux yeux du grand public et
indirectes dans leurs influences ; inspirées directement
par les connaissances scientifiques d’après la Seconde
Guerre mondiale relevant du champ
de la toxicologie, de la cybernétique, de la biologie, de la
psychologie, de la sociologie, de l ’économie et de l
’informatique. En effet,  toute science est essentiellement un
moyen vers un but. Le moyen est la connaissance. Le but est le
contrôle. Au-delà de ceci demeure une seule question : Qui
sera le bénéficiaire ?
- Cet article est un extrait de notre livre «
  L ’explosion du cancer du sein en Algérie. Que faire  ?»
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L’autre histoire et  la transformation linguistique
«Déchirement, binarité douloureuse du rapport à la langue, le Maghreb
des  langues se déclinerait au duel, diglossie, bilinguisme.» J. Dakhlia.

L’histoire parle-t-elle en langues? Trames de langues, Usages et
métissages linguistiques dans l’histoire du Maghreb,  IRMC, Maisonneuve

et Larose, Paris, 2004.

Par F. Hamitouche

P
rime à bord, Il est impératif
de traiter les problèmes lin
guistiques que connait l’en-

seignement en Algérie. A cet effet,
nous avons pris position en faveur
de l’enseignement de la langue par-
lée au même titre que les recom-
mandations d’un certain nombre
d’experts en la matière. Il faut rap-
peler que depuis l’indépendance, la
langue est prise en otage par l’idéo-
logie de l’arabisation qui en terme
d’interlocution a fait faillite. En ef-
fet, deux articles parus récemment
traitent respectivement de l’échec
scolaire (1) et de la langue verna-
culaire (2). En effet, A. Elimam
comme beaucoup a bien compris
le rôle moteur de la langue native
dans le processus d’apprentissa-
ge des enfants(3). Dans un article
qui représente à ses yeux les fon-
dements de la dialectologie ma-
ghrébine (4), son extrapolation
analytique d’une faible épaisseur,
réduit la formation des parlers
maghrébins à l’héritage punique
qu’il évalue à  cinquante pour cent
(50 %). Quoiqu’il ne faut jamais
refuser l’audacieuse idée de la pu-
nicité comme perspective de re-
cherche en linguistique historique
du Maghreb qui malheureusement
ne prend en compte l’étymologie
comparative des mots. Au même
titre, S. Chaker (6) fonde toute sa
linguistique historique du berbè-
re sur la morphosyntaxe de schè-
mes. Dans un des articles cités ci-
dessous, traitant de quelques
exemples puniques- azal im,
agadir,tifinay-, il confirme l’in-
fluence du berbère sur la langue
punique. A la lecture du texte de
2006, ce dernier nuance sa posi-
tion datée de 1995 sur l’apparte-
nance du berbère. Au groupe cha-
mito-sémitique Il considère que
berbère se caractérise par une
continuité de longue durée et que
la question du berceau primitif de
ce groupe doit être revu. En l’oc-
currence du point de vue classi-
ficatoire des langues, A. Elimam
parle de l’aire sémitique et l’autre
du groupe chamito-sémitique qui
ne sont en définitif que de simples
modes d’apparence taxinomique
parce qu’ils colportent en eux des
idéologies de convenance.
   A contrario, Il faut bien recon-
naitre que l’histoire des hommes
et de la formation des identités
ne se réduisent pas à la seule
langue. En l’occurrence, l’exem-
ple nord-africain est  à même de
donner des arguments en faveur
de la variation nominale des in-
dividus et des sociétés. Point
névralgique de l’aporie de l’his-
toire, le nominal comme figure
du simulacre de l’identité traver-
se de part en part l’amazighité
qui est la seule à répondre aux
exigences de la pérennité histo-
rique. L’envers du décor propo-
sé par A. Elimam ne change pas
l’épistémologie de l’objet histo-
rique parce qu’il perpétue des
modèles d’intégration de cet
Ailleurs (6) qui fait et défait les
figures identitaires. A tout point
de vue, il perpétue la malédic-
tion de l’orientalisation comme
mode opératoire de la connais-
sance historique fondé par la lin-
guistique. En Afrique du Nord et
au Sahara, les individus et les
sociétés en entier se sont défi-

nis selon le mode opératoire de
l’Ailleurs. En ce sens ce qu’a re-
péré J. Berque à intérieur du
Maghreb médiéval a déjà eu lieu
avec la fondation de Carthage.

1-L’histoire de l’Afrique

du Nord et du Sahara

ne commence pas avec

la fondation de Carthage.

Loin s’en faut de croire à une pé-
riodisation courte et agencée selon
les influences étrangères, nous
avons remarqué que tous les ouvra-
ges qui traitent de l’histoire de l ‘Afri-
que du Nord et du Sahara,
aujourd’hui appelée la Tamazgha
par les autochtonistes, répètent la
frénésie de la domination étrangè-
re. Les noms des historiens qui se
sont fourvoyés dans le minimalis-
me historiographique sont nom-
breux. La monumentale histoire de
l’Afrique du Nord de S. Gsell (7)
ou le résumé historique de CH. A.
Julien (8) ainsi que les origines de
la Berbérie, Massinissa ou le début
de l’histoire de G. Camps (9) se li-
mitent à des sources gréco-latines
et oublient l’apport de la documen-
tation égyptienne qui traite des Ber-
bères (10). Dans un article paru
(11), il y a une vingtaine d’années
nous avons indiqué la profondeur
historique de l’histoire des Berbè-
res qui au remonte au moins à 3000
ans avant J.C. Un intervalle de plus
d’un millénaire nous sépare des
peuples de la mer et deux de l’épo-

pée phénicienne en Méditerranée.
Quoique l’ancienneté des relations
entre les Berbères et les Egyptiens

soit de nouveau évoquée par les
historiens à la différence des pré-
occupations raciales de l’anthropo-

logie européenne du XIXème siè-
cle, cela ne doit pas nous conduire

à l’incitation originelle comme le fait
B. Lugain (12) qui confond l’eth-

nie et le phylum anthropologique

de l’homme moderne.
La consultation des cartes de l’ex-

pansion de Carthage donne un

aperçu de l’empire de la mer selon

la formulation de F. Decret(13). Les
ouvrages gréco-latins qui traitent
des rapports entre les Numides et
les Carthaginois, établissent une
inégale répartition territoriale à
l’avantage des Numides et des
Maures. Tout au long de son histoi-
re, les Carthaginois se sont conten-
tés de cette parcelle de terre africa-
ne imagée par la peau de bœuf at-
tribuée par Hiarbas à Elissa que vou-
lait récupérer Massinissa en s’alliant
malencontreusement à Rome. L’er-
reur stratégique de Massinissa reste
une énigme géopolitique. Peut-être
d’après le modèle d’intégration des
Carthaginois, Syphax avait raison.
Mais ça c’est une autre histoire.
Dire que Massinissa est un punico-
phile relève de la gageure qui éta-
blit une homologie des caractères
linguistiques et de l’identité. Il était
autant punicophone que helléniste.
Ainsi à la lumière de l’idéologie
du nationalisme tunisien contem-
porain, l’antiquité tunisienne est
l’objet de la manipulation généa-
logique(14). A telle enseigne que
l’histoire générale de la Tunisie
(15) traitant de l’Antiquité intègre
les Berbères dans l’époque puni-
que comme s’ils n’existaient pas
avant la fondation de Carthage.
En somme, rapportés les parlers
maghrébins au punique revient à
reproduire l’orientalisation des es-
prits tout en niant des évidences his-
toriques de la transformation his-
torique qui accompagne tous les

processus d’acculturation des po-
pulations. De fait, la pénétration de
la religion musulmane n’a pas

d’équivalent au Maghreb. La reli-
gion punique est restée cantonnée
dans la cité-Etat tandis que le chris-

tianisme avait seulement les faveurs
des Berbères romanisés.

Nier l’ordre institué par Abdel Mou-

men qui décrète l’interdiction du la-
tin et donne à l’almohadisme la for-

ce et la vigueur de l’idéologie de
domination en institutionnalisant

l’arabe comme langue de l’Etat

c’est vite aller en besogne pour ef-

facer les enjeux de l’arabisation qui
de facto à contribuer à l’émergen-
ce dans les villes et plus tard dans
les compagnes d’une variante de
parlers maghrébins dont on ignore
le processus de formation auquel a
vraisemblablement beaucoup con-
tribuer la langue berbère. Dans tous
les cas, la langue punique est en soi
une transformation linguistique du
phénicien sous l’influence du ber-
bère. L’ontologie de l’Etre subit
quant à lui les accommodements de
la pérennité berbère déclinée par la
variabilité identitaire. En somme,
Hannibal est berbère dans sa décli-
naison punique ou carthaginoise.

2- Entre la préhistoire

et l’histoire

   Ce que nous appelons la civilisa-

tion punique- des pratiques religieu-
ses et funéraires, des modes de vie,

un artisanat- est né de la rencontre
en terre africaine d’un substrat liby-

co-berbère encore immergé dans la
protohistoire et une culture sémi-

tique déjà éprouvée par l’histoi-
re, C’est en quelque sorte, le pro-

duit une greffe réussie.
S. Lancel, Carthage, P, 52. (16)

   Avertissement sur le postulat re-
tardataire  :
La mise en exergue de cette cita-
tion ci-dessus ne doit pas nous fai-
re oublier les aprioris de la civili-
sation sur la situation des peuples

de la terre. A bien des égards, la
pensée historique fait subir aux
Berbères l’inadéquation civilisa-
tionnelle sous forme de stigmates
(17) .Ainsi, l’influente théorie du

progrès ravale ces derniers aux
rangs de peuple sans histoire sui-
vant en cela les considérations

philosophiques de Hegel (18).
Pour les moins enclins à le suivre

et les plus au moins versés dans

le relativisme culturel les considè-
rent comme spectateurs de l’his-

toire en suivant la citation de

Mommsen et ce même Hegel en
traitant de l’Afrique septentriona-

le dit ceci :’’ C’est un pays qui ne

fait que suivre le destin de tout ce

qui arrive de grand ailleurs sans
avoir une figure déterminée qui lui
soit propre’’(19). Les deux consi-
dérations sur l’histoire se recou-
pent dans le temps d’arrêt du
mouvement pour l’Afrique pro-
prement dite et dans le suivisme
de la partie septentrionale. En
deçà de toute perspect ive,
l’Ailleurs de J. Berque qui déter-
mine la morphologie du Maghreb
est simplement le suivisme civili-
sationnel et le manque d’origina-
lité stigmatisés par Hegel que re-
prennent tour à tour T. Mommsen
et L. Balout.

2.1-L’Orientalisation

de l’Afrique du Nord

S. Lancel considèrent que les ber-
bères immergent de la Protohis-
toire en établissant un décalage ci-
vilisationnel avec les Phéniciens
qui d’après lui sont en avance sur
les autochtones. Le statut attribué
à la culture sémite renforce l’idée
que les Berbères subissent une an-
tériorité orientale. L’orientalisation
des esprits est un thème récurrent
que nous retrouvons aussi bien en
Préhistoire qu’en l’histoire. Pour
l’histoire de l’Afrique du Nord
durant l’antiquité tardive Y Modé-
ran (20) a traité la question en
attribuant à Tauxier la théorie
orientale. A juste raison, la criti-
que porte sur les aprioris idéolo-
giques et repère clairement les in-
dices de la transformation ono-
mastique donc linguistique au lieu
d’une dissémination qui quant à
elle attesterait de la théorie du
peuplement. Problème récurrent,
cette orientalisation est déjà à
l’œuvre chez les préhistoriens. A.
Muzzolini (21) parle de vague
orientale en reprenant la discus-
sion sur les chars. La datation des
chars au Sahara divise les archéo-
logues. Ainsi ce dernier caractéri-
se cette vague par ce qui suit :’’
Contrairement aux thèses tradition-
nelles qui lient les chars sahariens
aux invasions des « peuples de la
mer » de la fin du 2è millénaire av.
J.-C, nous les insérons dans l’histoire
du 1e millénaire av ; J.-C. En effet
ils ne prennent sens, allons-nous
exposer, qu’au sein de la « vague
orientalisante » qui déferle le long
des rivages méditerranéens à partir
de 700 av J.-C. environ »(22).Il
discute les différentes thèses émises
à ce jour dont nous retrouvons deux
compte- rendus synthétiques qui
défendent la thèse très ancienne de
la voie des chars au Sahara. H. Lho-
te (23) décrit les deux voies, l’une
de l’Est partant de Tripoli et abou-
tissant à Gao et l’autre de l’Ouest
passant par la frontière algéro-ma-
rocaine en passant par le Sahara
occidental et la Mauritanie pour

aboutir à Gao. Tandis O. du Pui-
gaudeau (24) à la suite de ce der-
nier spécifie les relations trois fois
millénaires entre le Maghreb et le
Soudan. La date basse émise de

A. Muzzolini correspond d’après
lui aux premiers chars connus
autour de la Méditerranée occi-

dentale et centrale où dit-il « les
voit apparaitre çà et là utilisés

pour la course ou pour les rites

funéraires comme l’un des traits
de la vague orientalisante qui dé-

ferle vers les pays riverains à par-

tir de 700 av J.-C.»(25).

Suite en page 21
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Suite de la page 20

D
e ce point de vue, les ar
guments avancés de
l’avance technologique

sont discutable pour beaucoup de
préhistoriens algériens qui forme
la nouvelle école d’archéologie al-
gérienne, remettent en cause les
emprunts systématiques et le retard
technologique. Pour ce qui est de la
diffusion des rites funéraires (orien-
taux) quoique l’idée soit admise par
S. Chaker (26) dans le domaine de
l’écriture tifinagh, rien absolument
rien n’est attesté d’une conversion
intégrale avant l’islam des Berbères
aux religions orientales. M. Hachid
(27) qui défend la thèse d’une très
haute ancienneté berbère (Contro-
verses publiques avec J.L. Lequel-
lec, le journal El watan du 12/04/
2012) dont elle a eu à l’exposer
maintes fois. Elle remet en cause
l’emprunt de l’alphabet phénicien
au VI ou V siècle avant J.-C. Pour le
faire elle s’appuie sur deux thèses,
l’une suggérant une origine saha-
rienne (A.Lemaire, 2001 et 2006)
et l’autre méditerranéenne et oc-
cidentale (W.Pitcher, 2007).

2.2-L’autochronie

de la nouvelle

école d’Alger

2.2.1-M. Hachid, le catalogue des
figures et des gravures rupestres.
C’est peut-être le meilleur titre que
l’on peut attribuer au travail de cette
dernière. En effet, les images ancien-
nes du rupestre dont elle s’est accou-
tumée lui permettent de faire quel-
ques hypothèses du peuplement en-
dogène de l’Afrique du Nord et le
Sahara. A l’appui de cette orien-
tation, elle transpose  l’historicité
du rupestre au domaine de l’écri-
ture et de la langue berbères en
s’appuyant sur les deux thèses ci-
tées ci-dessus. En l’occurrence,
elle expose ses propres arguments
sur la possible adoption du liby-
que par les Libyens du Maghreb
occidental (Haut Atlas) et les Li-
byens du Sahara central, à peu
près à la même période, soit en-
tre la fin du second millénaire
avant J.-C et le 1er millénaire
avant J.-C. Sans régler le problè-

me de la datation, elle expose une
variété d’hypothèses sur les voies

de diffusion possible d’un systè-
me alphabétique Après avoir re-

pris l’analyse des hypothèses de
W. Pichter (28) et A. Lemaire (29),

elle enchaine par l’exposition de
sa propre thèse historique de

l’adoption du même système al-
phabétique par les libyens orien-

taux, sahariens et occidentaux
vers le premier millénaire. Après

avoir émis quelques remarques
sur le contexte géographique de

la civilisation des paléo-berbères
qui étaient davantage semi-noma-
des que sédentaires, elle considè-
re  que :  «  La convergence de
dates pour l’apparition du même

système alphabétique vers le 1er

millénaire avant J.-C, chez les Li-
byens du Haut Atlas et ceux du
Sahara central apparait possible

si on admet l’hypothèse qu’un
système alphabétique a pu se dif-

fuser le long de la côte méditerra-

néenne chez les libyens occiden-
taux, et de là chez les libyens sa-

hariens. »(30) Comme l’enjeu et
de taille, elle soulève l’unité ori-

ginelle de l’écriture libyque. A la

différence de A. Muzzolini, elle ne

parle pas de vague sémite mais

avec l’appui de A. Basset et de G.

Camps, elle conclue que le liby-
que ne pouvait dériver du phéni-
cien mais d’une écriture plus ar-
chaïque.

2.2.2-S.Chaker,

De la linguistique

à la préhistoire (31)

Le directeur de l’encyclopédie
berbère se propose de reprendre
la question de l’origine des popu-
lations de l’Afrique du Nord. Se
faisant, après avoir participé avec
le préhistorien S. Hachi(32) à une
reprise de la discussion sur le
même thème qui fait beaucoup de
vagues jusqu’à être considéré de
mythe par Y. Modéran(33). Sur ce
sujet, nous déployons une recen-
sion des différentes thèses qui
agrémentent le récit des origines
(34) des Berbères qui en général
explique le phénomène de leur
l’acculturation. Dans cet article, S.
Chaker reconnait qu’après avoir
adhéré à la thèse dite capsienne,
qu’elle est fragile. (35). Il faut rap-
peler que cette idée défendue par
les préhistoriens de l’Afrique du
Nord stipule que les capsiens ap-
parus en Afrique du Nord au VIII
millénaire avant J.-C apportant :
 -un nouveau type physique (les
proto-méditerranéens remplacent
peu à peu le type ‘’Mechta el Arbi/
Afalou), une nouvelle culture (le
néolithique), et une langue (le
proto-berbère).
  Après avoir reconnu son adhé-
sion à cette thèse, il expose les
deux écoles classificatoires. Les
linguistes tenants d’une origine
africaine (Greenberg, Diakonoff,
Behrens,Ehret) ont proposé des
localisations et des dynamiques
d’expansion africaines, situées
dans le Sahara central, ou, le plus
souvent en Afrique orientale. Il
nous apprend que ces derniers re-
prennent une ancienne idée qui
remonte au XIXe siècle (Carl
Meinhoff).
   A juste raison, il reconnait
que : » la position les sémitisants
est surdéterminée par le poids his-
torique et culturel des civilisations
sémitiques anciennes et la diffu-
sion large des langues qui en ont
été les vecteurs (akkadien, phéni-
cien, ‘’sud-arabique’’, arabe…)
(36)
   Ainsi, le linguistique algérien ré-
vise sa position des années 80 sur
laquelle s’est appuyé A. Elimam
en écrivant à la fin de l’article
que :  «  Tout montre en tout cas
que les Berbères et leur langue ont
des racines fort anciennes en Afri-
que du Nord et qu’il n’existe aucu-
ne donnée certaine qui autorise-
rait à les considérer comme ve-
nant d’ailleurs, ni eux, ni leur lan-
gue, du moins à l’échelle des

temps néolithiques et paléolithi-
ques. »
  Nous ajoutons pour notre part
que du temps de l’Histoire, l’Afri-
que du Nord n’a jamais connu de

remplacement ethnique et que’
l’ailleurs’’, l’élite intellectuelle et
politique l’a bien orchestré pour

asseoir sa domination sur la po-
pulation.

   En définitive si la théorie d’un

continuum phylogénétique des
populations nord-africaine et sa-

harienne (lignes et bifurcations
des  Mech to ides -Caps iens -

proto-Médi ter ranéens-proto-

Berbères) est valable, il est peut-

être inapproprié pour la recher-

che de ressasser à chaque fois
la question des origines parce
qu’on ajoute du mythe au my-
the au risque de fossiliser un peu
plus les Berbères.
   Par ailleurs, Il ne suffit pas d’ex-
traire du lexique les racines des
mots pour faire valoir l’ancienne-
té de la  langue berbère et la con-
sidérer comme le conservatoire
linguistique de la méditerranée
occidentale mais de prendre en
compte l’interchangeabilité lin-
guistique pour mieux identifier les
identités culturelles. Certes, les
classes linguistiques sémite et
indo-européenne ne correspon-
dent qu’à une catégorisation des
langues qui débouche sur une
idéologisation excessive. Nous
rappelons que le mot idéologie
avait le sens de la genèse des
idées (Cabanis et Destutt de Tra-
cy, 37) et qui par la suite a pris
une tournure politique sous la for-
me de l’aliénation chez K. Marx.
(38) .Il en est de même du terme
indo-européen qui correspondait
à une classification linguistique fut
repris par l’anthropologie raciale.
(39). Il reste à faire une étude
complète sur l’utilisation du terme
sémite et plus particulièrement
dans le contexte de l’orientalisa-
tion de l’Afrique du Nord.

2.2.3 Le sens des mots,

le langage de la préhis-

toire chez G. Camps.

Nous allons consacrer quelques li-
gnes à l’ouvrage de vulgarisation
de dernier.’’ Les Berbères, Mé-
moire et identité’’ dont nous
avons critiqué, le sous-titre de la
première version qui traite la
question des ‘’peuples à côté de
l’histoire’’. Ce faisant, nous avons
signalé l’irrecevabilité de l’idée de
peuples en marges de l’Histoi-
re(40). Avant de reprendre les

deux points qui nous intéresse, le

dictionnaire de Préhistoire (Ency-

clopédia universalis, 1990) ne re-
cèle aucune occurrence sur les
Proto-méditerranéens et les Pa-
léo-Berbères. Il se peut que l’En-
cyclopédie berbère y intègre quel-
ques occurrences éparses. Néan-
moins nous allons nous contenter
du texte de G. Camps. Nous rap-
pelons que ce dernier ne s’est ja-
mais démarqué de la théorisation
orientale des origines berbères.
Néanmoins, même si quelques-
uns de ces élèves ou collabora-
teurs se démarquent et critiquent
ouverte ladite théorie, il suffit de
parcourir ces écrits pour se ren-
dre compte de la ladite théorie
stigmatise les retards de civilisa-
tion qui ont été très tôt relayés par
ce dernier au début de sa carrière
universitaire. Quoiqu’il reste le
principal contributeur en préhis-
toire et histoire nord-africai-
ne(41), le moment crucial de la
dépendance orientale qui s’est
joué aux temps protohistoriques
qui accumule tous les retards de
la civilisation, est maintes fois ré-
pété, Nous pensons à cet état
d’esprit de l’immersion des Ber-
bères de la protohistoire (l’âge des
métaux qui conclue bizarrement
son livre sur la préhistoire de
l’Afrique du Nord et du Sahara,
42) qui reflète d’après la vieille
école d’archéologie d’Alger, le
suivisme selon l’expression de L.
Hegel  repr ise par beaucoup
d’autres noms.
  En parlant des origines, l’auteur
traite de la question de l’homo sa-
piens et il reproduire la tradition-
nelle chronologie, Atérien, Ibero-
maurisien et Capsien. Cette ques-
tion est un problème majeur de
la périodisation préhistorique de
l’Afrique du Nord où la tendance
actuelle consiste à fournir des ar-
guments de la continuité de l’ibé-
romaurusien et du capsien. Eu

L’autre histoire et  la transformation linguistique
égard à la complexité taxinomi-

que de l’arborescence buisson-

nante de la science préhistorique,
les classements des genres répon-
dent aux exigences de la science
qui ne repose plus sur des aprio-
ris épistémologiques. En bref,
d’après G. Camps on voit appa-
raitre les proto-méditerranéens
capsiens au VIIIe millénaire dans
la partie orientale du Maghreb. Ils
sont les mangeurs d’escargots. En
ce sens à l’appui d’une descrip-
tion anthropologique, il affirme
que l’homme de Mechta el Arbi
se fait remplacer progressivement
par les proto-méditerranéens ve-
nus du proche orient(43).
   Par contre, si la mise en place
des paléo-berbères coïncide avec
l’affiliation des premiers Berbères
aux proto-méditerranéens, la ci-
vilisation capsienne fournit les élé-
ments distinctifs (l’art) pour lui
donner une identité propre dont
l’antériorité sera infirmée par S.
Hachi. (44). Tout autant que les
études postérieures invalident
presque toutes ses thèses (45),
nous rappelons que G. Camps
défend l’idée’’ d’une constante
pression venue de l’orient’’
   Bref, les recherches actuelles
tendent à fournir des arguments
valables de la solution de conti-
nuité du phylum génétique des
populations nord-africaine et sa-
harienne
   Du point de vue linguistique, la
prudence est de mise et les quel-
ques lignes consacrées à la langue
et à l’écriture donnent juste un
aperçu de ses connaissances dans
le domaine. Le texte sur les ‘’ Re-
cherches sur les anciennes inscrip-
tions libyques de l’Afrique du
Nord et du Sahara’’(46) est le plus
utilisé par les chercheurs et il est
par conséquent le plus élaboré.
   A suivre. Qu’est ce que c’est
qu’une transformation linguistique?

F. H.
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11.00 Hair . le
meilleur coiffeur
12.00 Les douze
coups de midi
12.45 Météo
13.00 Journal
13.20 Reportages
15.10 JK Rowling
. la magie des mots
16.55 Hair . le
meilleur coiffeur
17.50 50mn
Inside
19.50 Là où je
t’emmènerai
19.55 Météo
20.00 Journal
20.40 Météo
20.55 Danse
avec les stars
23.25 Danse avec
les stars, la suite

11.20 Les
Z’amours
11.55 Tout
le monde veut
prendre sa place
13.00 Journal
13.20 13h15,
le samedi...
13.55 Météo 2
14.00 Mon
Envoyé spécial
14.40 Tout
compte fait
15.35 Patinage
artistique
17.10 L’atelier
déco
18.45 Mot
de passe
19.50 Météo 2
20.00 Journal
20.40 Parents
mode d’emploi
20.52 Météo 2

11.05 La voix
est libre
12.00 12/13 :
Journal régional
12.25 12/13 :
Journal national
13.25 Les grands
du rire
15.00 En course
sur France 3
15.20 Dans votre
région
16.50 Un livre
toujours
16.55 Les carnets
de Julie
17.55 Questions
pour un super
champion
19.00 19/20 :
Journal régional
19.30 19/20 :
Journal national
20.00 Météo
20.05 Tout le sport
20.20 Zorro

10.50 Desperate
Housewives

12.45 Le 12.45
13.05 Scènes
de ménages
14.45 Le
meilleur pâtissier
17.25 Le
meilleur pâtissier,
à vos fourneaux !
18.30 Un trésor
dans votre maison
19.45 Le 19.45
20.10 Scènes
de ménages

11.20 Album
de la semaine +
12.01 Importan-
tissime, les
coulisses de
l’émission
12.10 Le petit
journal de
la semaine
12.40 Eric
et Quentin
12.45 Le tube
13.50 Zapping
de la semaine
14.15 Le loup
de Wall Street
17.10 The
Gambler
19.00 Le JT
19.10 Salut
les Terriens !
20.30 Made in
Groland

Les artistes emblématiques de la troupe se
retrouvent sur la scène du Stade de France
pour faire revivre les plus grands tubes
de la décennie. Avec Lio, Emile & Images,
Sabrina, Cookie Dingler, Début de soirée,
Jean-Pierre Mader, Patrick Hernandez,
Pauline Ester, Jean Schultheis, Phil Barney,
Julie Pietri, Laroche Valmont, Jean-Pierre
Morgand du groupe Les Avions, François
Feldman, Joniece Jamison, Patrick Coutin.
02.50 50mn Inside

11.20 Dragons :
Cavaliers de Beurk
12.05 Sam
le pompier
12.35 Sam
le pompier
12.45 Petz Club
13.40 T’as tout
compris
14.15 Fort Boyard
16.00 La merveilleu-
se traversée
de la Licorne
19.00 Un gars,
une fille
20.35 Rugby
22.30 La dynastie
des dragons
00.00 Dragons 3D -
mythes ou réalité
00.40 Monte le son,
le mag

09.55 Faites monter
les enchères !
Les rois de la récup
13.00 Collision
fatale
14.45 Une famille
sous l’avalanche
16.25 Stonehenge
Apocalypse
18.05 24 heures
aux urgences
20.40 NT1 infos
20.55 Chroniques
criminelles

09.00 Turbo
09.45 Talents W9
10.50 Génération
Hit machine
12.35 Météo
12.40 Malcolm
17.35 Soda
20.05 Météo
20.10 Talent
tout neuf
20.15 Les Simpson

20.55 NCIS : Los Angeles

Avec Sandrine Kiberlain, Laurent Lafitte,
Pascal Demolon, Sébastien Knafo
Muriel Bayen, esthéticienne, est une grande
mythomane, dont les récits extraordinaires ne
convainquent plus son entourage. La jeune femme
est par ailleurs une des plus grandes admiratrices
de Vincent Lacroix, célèbre chanteur de
variétés. Aussi, l'homme, qui vient de tuer par
accident sa petite amie au cours d'une dispute,
se présente-t-il à la porte de Muriel.
22.35 Zapping de la semaine
23.00 Samba
00.56 Catacombes

19.25
Djanet

au coeur
du Tassili

09.00 Bonjour
d'Algérie (direct)
10.30 Le soleil
de la vérité
Feuilleton algérien
11.00 Expression
livre
12.00 Journal
télévisé en français
12.25 Afrique hebdo
12.50 Mehwer
el adala
Feuilleton doublé

13.30 El inhiref
Film algérien
16.30 Dessin
animé
17.25 Algérie,
génies des lieux
«Constantine»
Reportage
18.00 Journal
télévisé en amazigh
18.25 Le soleil
de la vérité
Feuilleton algérien
19.00 Journal
télévisé en français

Documentaire
20.00 Journal
télévisé en arabe
20.45 Studio live
22.15 Kindy
Film algérien
23.45 Documentaire
00.00 Bonjour
d'Algérie

Avec Philippe Caroit, Dounia Coesens,
Guillaume Denaiffe, Lucie Jeanne
Un homme d'affaires est retrouvé pendu
dans la tour Saint-Nicolas, à La Rochelle. La
lettre «A» a été écrite avec du sang sur son front.
Ce meurtre rappelle celui de sept moines
catholiques par des protestants au XVIIe siècle.
L'enquête est confiée au capitaine Raphaël
Weiss. Celui-ci est placé sous le commandement
de sa fille, Justine, avec laquelle il est en froid.
22.30 Soir 3
22.55 Un village français... ils y étaient
23.00 Un village français
00.40 Don Pasquale

20.58 Elle l'adore

00.10 Stars 80

20.50 Meurtres à La Rochelle

20.55 Ze fiesta !

Présenté par Patrick Sébastien
Suite au succès de l'émission l'année dernière
qui avait été suivie par plus de 5,5 millions de
téléspectateurs, Patrick Sébastien propose à
nouveau une grande soirée sous le signe de la
fête. Sur la scène de l'Olympia, à Paris, amis,
artistes et public seront déguisés et rivaliseront
de malice pour surprendre l'audience et les
téléspectateurs. Qui parmi les invités surprises
apparaîtra grimé en Dalida, Freddie Mercury,
Michel Polnareff ou Brigitte Bardot ?
23.10 On n’est pas couché
02.31 Alcaline le mag

arte
12.25 Les escapades
de Petitrenaud
12.55 Défauts en
série, tous cobayes ?
13.50 Devenir lion
14.15 Islande
sauvage
15.15 Hélène
et les animaux
16.10 Les Hébrides,
voyage au bout
du monde
17.10 Sale temps
pour la planète
18.10 360@
19.05 Je ne devrais
pas être en vie
20.00 Entrée libre
20.40 Echappées
belles
22.10 Panamá,
d’un océan à l’autre
23.30 Malaisie,
l’Asie en réserve
00.25 L'âge
des machines

12.45 Histoires
d’arbres
13.30 Futuremag
14.00 Yourope
14.25 Mystères
d’archives
15.10 Histoires
d’arbres
18.05 Cuisines
des terroirs
18.35 Arte
reportage
19.30 Le dessous
des cartes
19.45 Arte journal
20.00 360°-GEO
20.45 Silex
and the City
20.50 Paris-Berlin,
destins croisés
22.35 La mode
des années 90
23.30 Tracks
00.15 Wacken
Open Air 2015
01.20 Gomorra

12.59 Einstein
oxygène
13.30 Le journal
de la RTBF
13.59 Vivement
dimanche
15.30 Epicerie fine
16.00 Chalets
de la côte ouest
16.27 #version-
française
16.55 Entre vents
et marées
18.30 64' le
monde en français
19.35 Ttc - toutes
taxes comprises
20.02 Acoustic
20.30 Le journal
de France 2
21.00 Une femme
française
23.00 TV5Monde
le journal Afrique
23.23 Le journal
de la RTS
00.01 Duel au soleil

20.55

DANSE AVEC LES STARS

Saison 6 - Episode 4
Présenté par Sandrine Quétier,
Laurent Ournac, Chris Marques
Après une semaine d'entraînement intensif et
en duo avec un danseur professionnel, les cé-
lébrités encore en compétition montrent pour
la quatrième fois leur maîtrise du style de dan-
se qui leur a été imposé : tango, valse, jive, fox-
trot, salsa. La semaine dernière, marchant dans
les pas de Djibril Cissé, Thierry Samitier s'en est
allé. Il a été éliminé au profit d'Olivier Dion, sauvé
par les téléspectateurs. En attendant le prime spé-
cial switch de la semaine prochaine, une nouvelle
soirée attend les huit couples toujours en lice.

20.45

BACKDRAFT

Avec Kurt Russell, William Baldwin,
Robert De Niro, Donald Sutherland
Les incendies criminels se multiplient à Chica-
go. Les McCaffey, deux frères pompiers qui ne
s'entendent pas très bien, sont chargés de les
combattre. L'aîné, Stephen, ne dispose que
d'une équipe réduite. Et Brian, tout juste ratta-
ché à la caserne, tente d'être à la hauteur de la
réputation de leur père, un officier mort au feu.
Donald Rimgale, policier spécialisé dans les in-
cendies criminels, enquête sur le pyromane.

20.40

MACHETE

Avec Danny Trejo, Robert De Niro,
Jessica Alba, Steven Seagal
Ancien agent fédéral mexicain, Machete a dû
fuir le pays après avoir été piégé par Torrez,
un baron de la drogue. Il vit désormais illéga-
lement au Texas où il peine à trouver de petits
travaux, payés une misère. Un jour, il est abor-
dé par un individu mystérieux qui lui propose
une forte somme d'argent pour assassiner le
sénateur John McLaughlin, qui axe toute sa politi-
que sur la lutte contre l'immigration clandestine.

Saison 6 - Episode 24
- Chernoff, K
Avec Chris O'Donnell, LL Cool J,
Daniela Ruah, Bar Paly, Linda Hunt
L'unité se rend à Moscou pour tenter de
retrouver Anna Kolcheck qui est aux mains de
Karposev. Mais les agents doivent faire face à une
équipe de tueurs chargée d'éliminer le malfaiteur
russe qui parvient à prendre la fuite en emmenant
son otage. Parallèlement, Hetty essaie d'obtenir
des informations auprès d'Arkady à propos du
pétrole et les individus qui l'ont volé.
01.15 Sons of Anarchy



DÉTENTE

Jeux proposés par Chérifa Benghani

ACCORD – AGREER
– BATTEUR –
BEATITUDE –
CETACE –
CHAMPIGNON –
COUPE – DEFI –
DOCILITE –
EGALITE –
EGOISME –
EXAGERER –
EXCLUSION –
FIDELITE – FOUR –
GUERISON –
GUEUX – HERISSON
– JONC – JUSTICE –
LANDE –
MESAVENTURE –
NARGUER – NUDITE
– OASIS – PAIX –
PARRAINAGE –
PULSION –
RAMASSAGE –
RANDONNEE –
REBORD – REPORT
– ROBINET –
STROPHE –
TRAQUENARD –
VOLONTE.

Les 8 lettres restantes composent le tout de la charade suivante :
- Mon 1er tourne.
- Mon 2e est un pronom personnel.
- Mon 3e a du toupet.
Mon tout est une personne extrêmement habile, à la technique supérieure.

Verticalement:
1. Entraient dans la danse avec
les loups. Personnel.
2. Bien dans leur peau.
3. Le large convient bien à a
haute ! Et fait papillon.
4. Des courants comme d’habi-
tude.
5. Informe.
Fis un rapport.
6. En suite.
Note de musique.
Pièce du dossier.
7. Craintif et frileux.
Etre en forme.
8. Mal cuit.
Père de Ramuntcho.
9. Vagues. Autre papillon !
10. Points opposés. Calme.

A. Mise bas.
B. Effets de billard.
C. Un de ces jours.
Trois des cinq lettres de Cam-
bronne.
D. Chébran.
Manquent de bon sens.
E. Elle fait des beignets avec
son pet.
Réfléchi.
F. Conjonction Banni par les ré-
gimes.
G. Faux semblant.
Trou borgne.
H. Port d’Inde.
Soutien.
I. Test du psy.
J. Ruiné. Négation.

Horizontalement:
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HOROSCOPE

Poissons 19-02 au 20-03

Bélier 21-03 au 20-04

Taureau  21-04 au 21-

05

Gémeaux 22-05 au 21-06

Cancer  22-06 au 22-07

Lion  23-07 au 23-08

Vierge  24-08 au 23-09

Balance  24-09 au 23-10

Scorpion  24-10 au 22-

11

Sagittaire 23-11 au 21-12

Capricorne 22-12 au 20-01

Verseau 21-01 au 18-02

La forme physique va vous
sourire. Revenez sur certai-

nes décisions hâtives que vous avez
prises. Attention un excès d’efforts
peut nuire à votre santé.

Vous éprouverez le désir
de vous transformer.

Vous rechercherez une plus gran-
de stabilité dans vos sentiments.
Cela représente un moment im-
portant et décisif de votre vie.

Vous allez connaître la
chance de pouvoir vous

débarrasser de préoccupations
personnelles et de vos soucis.
Vous pourrez vous donner à fond
et vous concentrer sur un objectif
que vous cherchez à atteindre
depuis longtemps.

Vous aurez la grande for-
me physique et aurez ainsi

toutes les armes pour résoudre une
situation qui ne vous satisfaisaitt pas
ou qui perdurait sans évoluer. Vous
méritez mieux que ça dans la vie.
Mettez en valeur vos qualités person-
nelles qui sont uniques.

Le moral sera bon, mais il
faut le préserver. Attachez

vous à agir de façon positive. Dans
certaines circonstances une attitude
déterminée est primordiale.

Vous vous empêchez
inutilement de goûter

aux joies qui vous sont offertes
ce qui vous empêche d’être par-
faitement heureux.

Des relations un peu trou-
bles se nouent dans votre

dos. Vous savez qu’il n’y a rien à
craindre mais néanmoins sachez
garder un œil attentif sur cette affai-
re car vous saurez le moment venu
pour renvoyer la balle.

Vous liez connaissance
avec une personne qui

pourrait avoir une influence très
favorable sur le déroulement de
votre vie personnelle. Remettez
votre orgueil à sa place et n’hési-
tez pas à lui demander de l’aide.

Une ambiance des plus
agréables vous charmera.

Attendez-vous à connaître une
agréable surprise vous concer-
nant. Tous les espoirs vous sont
permis à condition de ne pas
commettre de bévues. Restez néan-
moins sur vos gardes car on vous
attend au coin du bois.

Vous avez un virage diffi-
cile de votre vie à négocier.

Mais la chance va surgir brusque-
ment au moment où vous vous y
attendez le moins. Tout va vite
changer si vous avez la sagesse
de saisir les belles opportunités
qui vous sont offertes. Ne laissez
pas votre chance s’envoler.

Vous allez pouvoir résou-
dre rapidement un prolè-

me qui vous mobilise un peu trop.
Vous aurez l’agréable surprise de
vous rendre compte que vos in-
quiétudes ne servaient à rien.

On va vous surprendre
agréablement. Une person-

ne que vous connaissez bien vous
fera une nouvelle proposition que
vous serez tenté d’accepter. Vous
retrouvez goût à la vie à l’annonce
de cette heureuse information.
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L
e double attentat suicide de Beyrouth,

qui a fait au moins 44 morts et plus

de 250 blessés jeudi à une heure de

pointe, résonne comme une inquiétan-

te guerre des franchises terroristes au Liban.

Le fait que l’attentat ait été perpétré dans la

partie chiite de la capitale libanaise, de sur-

croît dans un quartier hyper-protégé du Hez-

bollah, serait un message clair à ce parti qui

a entre 3.000 et 4.000 combattants engagés

en Syrie aux côtés de Bachar Al Assad.

  L’attentat, qui a été revendiqué très rapide-

ment par la branche libanaise de l’Etat isla-

mique (Daech), prélude à autant de batailles

violentes et tout aussi sanglantes sur le sol

libanais que d’une lente dérive de la violen-

ce armée au Liban. Il serait même tentant,

estiment des experts des mouvements terro-

ristes, de dire que le Liban est en train

d’être happé, par les attentats terroristes,

vers la guerre civile en Syrie où plusieurs

franchises terroristes s’affrontent. Or, si le

front Al Nosra, la franchise d’Al Qaïda en

Syrie n’a pas réussi à s’implanter au Liban

ni avoir de la popularité qu’ont réussi à

avoir les groupes sunnites autoproclamés

de l’EI dans les quartiers sud de Beyrouth,

la première explication du double attentat

Par Yazid Alilat

EDITORIAL

de jeudi à Beyrouth est une sorte d’avertis-
sement à Hassan Nasrallah, le chef du Hez-
bollah, engagé aux côtés des troupes du ré-
gime de Damas à Idleb, Hama et Alep.
  Récemment, Nasrallah avait déclaré que
«  l a  présence du Hezbollah en Syrie est plus
importante que jamais, qualitativement,
quantitativement et en matière d’équipements
». Réponse violente de l’EI contre le Hezbol-
lah, accusé par cette franchise terroriste de
poursuivre et de faire arrêter ses « hommes »
au Liban et de les combattre en Syrie ? «L’at-
tentat dans la banlieue sud de Beyrouth re-
vêt une forte portée médiatique, alors que l’EI
recule sur plusieurs fronts, à Raqqa, Hassa-
ke ou Alep», estiment des politiques libanais
qui ne sont pas loin de penser que la guerre
civile en Syrie en particulier et l’instabilité
sur fond de violences armées dans la région
sont en train de tenter un passage en force

au Liban, où sur la dizaine d’attentats per-
pétrés entre 2013 et 2014, un seul seulement
avait été revendiqué par la branche alépine
de l’Etat islamique.
  Faut-il s’en inquiéter ? Assurément, car
cette attaque de front de l’EI contre le Hez-
bollah a également d’autres grilles de lectu-
re, dont celle de museler le Hezbollah, le
faire sortir de Syrie et l’occuper à résoudre
des questions d’intendance sécuritaire de
son fief beyrouthin, loin des questions de
fond qui minent l’Orient. Autant Israël que
les Américains verraient d’un bon œil un
affaissement de la force de frappe dans la
région du Hezbollah, qui a réussi à lui tout
seul à sécuriser une bonne partie du Liban
contre les terroristes, mais également tenir
à distance les velléités hégémoniques d’Is-
raël dans la région. Un Hezbollah affaibli
serait également du pain béni pour les mo-
narchies du Golfe qui prendraient ainsi une
revanche morale contre l’Iran et les chiites
en général, quitte à donner, par contre, plus
d’arguments à tous ceux qui désespèrent de
voir l’Orient enfin pacifié. Même si les « bar-
bouzes » ne quitteront jamais une région par
où transitent plus de 45% du pétrole con-
sommé dans le monde.

V

e secrétaire d'Etat améri-
cain John Kerry est arrivé

vendredi à Tunis pour participer
à un dialogue stratégique visant
à renforcer le partenariat politi-
que mais aussi économique
avec la jeune démocratie tuni-
sienne qui a accédé au statut
d'"all ié majeur" auprès de
Washington. M. Kerry a atterri
vers 08H45, selon un journalis-
te de l'AFP qui l'accompagne, et
devait débuter ses entretiens
avec les membres du quartette,
récents lauréats du prix Nobel de
la paix 2015 au titre du "dialo-
gue national tunisien", qui avait
permis de sauver la transition
démocratique il y a deux ans.
Après une conférence de presse
en fin de matinée, et une ren-
contre avec le président Béji
Caïd Essebsi, le chef de la diplo-
matie américaine quittera la Tu-
nisie pour l'Autriche, où est pro-

n policier tous les 50 mètres, un
avion-radar dernier cri, des pa-

trouilles en mer... Les autorités turques
n'ont rien laissé au hasard pour assu-
rer la sécurité du sommet du G20 d'An-
talya dimanche et lundi, un mois après
l'attentat meurtrier d'Ankara. Plus de
12.000 policiers et gendarmes seront
sur le pont nuit et jour. Les présidents
américain Barack Obama et russe Vla-
dimir Poutine figureront notamment
parmi les quelque 13.000 participants
attendus. Un agent sera posté tous les
50 m sur la route qu'emprunteront les
délégations entre l'aéroport et la locali-
té de Belek, où se déroulera le som-
met. Seules les personnes dûment ac-
créditées pourront accéder à la "zone
rouge" où se trouvent les 30 hôtels qui
doivent accueillir les délégations et dont
les fenêtres ont été remplacées par des
vitres blindées. Plus de 350 caméras de
surveillance avec systèmes de lecture
des plaques d'immatriculation et de re-
connaissance faciale intégrés ont été
installées dans la zone.

uit civils, dont un enfant, ont été
tués mercredi soir par des hom-

mes armés dans le nord du Sinaï égyp-
tien, bastion de djihadistes de Daech,
selon des sources médicales et de sé-
curité. Des hommes armés non identi-
fiés ont tué par balles sept hommes et
un enfant de quatre ans alors qu'ils se
trouvaient dans leur maison à Al-Arich,
chef-lieu de la province du Nord-Sinaï,
principal théâtre d'attentats contre les
forces de sécurité égyptiennes, a indi-
qué un responsable de la sécurité. Ils
auraient été tués à cause de leur coo-
pération avec les forces de sécurité,
selon la même source. Les victimes ori-
ginaires de Rafah, ville située à la fron-
tière de la bande de Ghaza, vivaient
près d'un poste de police. Les huit corps
ont été transportés jeudi matin à l'hô-
pital d'Al-Arich, selon un responsable
de l'établissement. A ce stade, les
auteurs de l'attaque n'ont pas été iden-
tifiés, mais la branche égyptienne de
Daech, baptisée Province du Sinaï, a
revendiqué ces derniers mois avoir dé-
capité ou abattu plusieurs habitants du
Sinaï accusés par le groupe ultraradi-
cal d'espionnage.

es forces armées nigérianes ont
tué quatre personnes soupçon-

nées d'être des membres de Boko Ha-
ram et délivré 61 personnes, princi-
palement des femmes et des enfants,
qui étaient retenues par l'organisation
islamiste dans l'Etat de Borno dans
le nord-est du Nigeria, a annoncé jeu-
di l'armée. L'armée a mené, avec un
soutien aérien, une opération dans les
camps de Boko Haram situés entre
les localités de Bitta et de Damboa.
Elle a "secouru 61 personnes enlevées
et retenues en captivité par les terro-
ristes de Boko Haram", selon le com-
muniqué. "Les personnes secourues
sont principalement des femmes et
des enfants et ont été depuis lors éva-
cuées. Les soldats ont également (...)
tué quatre terroristes et en ont arrêté
un", a ajouté l'armée. Le 28 octobre,
l'armée avait annoncé avoir délivré
338 personnes retenues en captivité
par Boko Haram, dont 192 enfants
et 138 femmes, lors d'une opération
menée en bordure de la forêt de Sam-
bisa, un repaire des rebelles islamis-
tes situé dans l'Etat de Borno.

a police italienne a annoncé jeu-
di avoir réalisé un coup de filet

contre un réseau djihadiste européen
qui prévoyait des opérations pour
tenter d'obtenir la libération de son
chef, un prédicateur kurde irakien
détenu en Norvège. Les mandats
d'arrêt concernent 17 personnes, 16
kurdes irakiens et un Kosovar: six
membres du réseau ont été arrêtés en
Italie, quatre au Royaume-Uni, trois
en Norvège, tandis que plusieurs sont
partis se battre en Irak et en Syrie aux
côtés de l'organisation Etat islamique
(Daech). Le centre de coordination
de cette opération se trouvait à La
Haye, au siège d'Eurojust, l'organis-
me de coopération judiciaire de l'UE,
qui s'est félicité dans un communiqué
de "l'excellente coopération entre les
autorités nationales impliquées". Se-
lon les enquêteurs, les personnes ar-
rêtées sont des disciples de Najmud-
din Ahmad Faraj, dit Mollah Krekar,
un prédicateur fondamentaliste kur-
de irakien de 59 ans, établi depuis
1991 en Norvège, où l'un des trois
mandats d'arrêt le concernait, même
s'il est déjà en détention.

ancien bras droit de l'ex-prési-
dent français Nicolas Sarkozy,

Claude Guéant, a été condamné ven-
dredi pour complicité de détourne-
ment de fonds à deux ans de prison
avec sursis, 75.000 euros d'amende
et cinq ans d'interdiction de toute fonc-
tion publique.  Claude Guéant, qui fut
le directeur de cabinet de Nicolas
Sarkozy lorsque ce dernier était mi-
nistre de l'Intérieur avant son élection
en 2007,  était poursuivi avec quatre
autres personnes pour s'être attribué
des primes en liquide prélevées sur le
budget destiné aux frais d'enquête des
policiers. Après ces faits qui remontent
aux années 2002 à 2004, M. Guéant
deviendra le secrétaire général de la
présidence de la République sous Ni-
colas Sarkozy après  l'élection du pré-
sident de droite en 2007, qui le nom-
mera ministre de l'Intérieur de 2011 à
2012.  Le tribunal correctionnel a éga-
lement condamné à dix mois avec
sursis l'ex-directeur général de la poli-
ce nationale Michel Gaudin. Trois an-
ciens membres du cabinet du minis-
tre Nicolas Sarkozy ont pour leur part
été condamnés à 8 mois de prison
avec sursis et à des amendes.

ladimir Poutine a déclaré
vendredi qu'il ne se sentait

pas le "droit" de demander au
président syrien Bachar al-Assad
de quitter le pouvoir comme
l'exigent Occidentaux et pays
arabes, à la veille de pourpar-
lers à Vienne sur le conflit en
Syrie. "La Syrie est un pays sou-
verain et Bachar al-Assad est le
président, élu par le peuple.
Avons-nous donc le droit d'évo-
quer avec lui de telles questions?
Bien entendu, non", a affirmé M.
Poutine dans une interview pu-
bliée sur le site du Kremlin.
   "Seuls ceux qui se sentent ex-
ceptionnels se permettent de se

es autorités russes ont in-
terdit à la compagnie aé-

rienne égyptienne Egypt Air
d'effectuer des vols vers la Rus-
sie, a  annoncé vendredi un aé-
roport de Moscou sur la base
d'une directive de l'Agence fé-
dérale russe chargée de trans-
port aérien (Rosaviatsia).
   "L'aéroport a reçu un télégram-
me de Rosaviatsia l'informant de
l'interdiction à partir du 14 no-

Poutine  n’a pas le «droit» de dire
à Assad de quitter le pouvoir

conduire d'une manière si éhon-
tée, imposant aux autres leur
volonté", a-t-il poursuivi dans
une claire allusion aux Améri-
cains, qui exigent comme leurs
alliés le départ de Bachar al-As-
sad.  Des pourparlers internatio-
naux rassemblant une vingtaine
de pays doivent se tenir samedi
à Vienne afin de tracer les con-
tours d'une transition politique en
Syrie, ravagée par quatre ans et
demi de guerre. Vladimir Poutine
a en outre réaffirmé que l'interven-
tion de l'aviation  russe en Syrie,
entamée le 30 septembre, dure-
rait tout au long de l'offensive des
forces gouvernementales.

Egypt Air interdite d'effectuer
des vols vers la Russie

vembre 2015 (samedi) des vols
vers la Russie à la compagnie
Egypt Air", a indiqué un porte-
parole de l'aéroport Domodedo-
vo de Moscou, cité par l'agence
de presse publique Ria-Novosti.
Contactée par l'AFP, Rosaviatsia
s'est refusée à tout commentaire.
Les vols des compagnies aérien-
nes russes vers l'Egypte seront
suspendus pendant plusieurs
mois après le crash de l'Airbus de

la compagnie Metrojet dans le
Sinaï qui a fait 224 morts, avait
déclaré la semaine écoulée le chef
de l'administration présidentielle
russe, Sergueï Ivanov. "C'est pour
longtemps. Combien de temps, je
ne peux pas répondre mais je
pense que ce sera pour au moins
plusieurs mois", a déclaré M. Iva-
nov aux journalistes, cité par
l'agence de presse russe Interfax,
lors d'un déplacement à Helsink.

L

Kerry à Tunis pour consolider
le partenariat américain

grammée une réunion interna-
tionale sur la Syrie samedi. A
Tunis, John Kerry ouvrira les
trois groupes de travail (sécuri-
té, économie et partenariat po-
litique) du dialogue stratégique.
Alors que, selon le département

d'Etat, l'aide américaine à la Tu-
nisie a atteint plus de 700 mil-
lions de dollars depuis 2011, la
visite de M. Kerry doit permet-
tre d'étudier une nouvelle garan-
tie de prêt de 500 millions de
dollars, à la demande de Tunis.

L

Turquie: un G20
sous très haute

surveillance

U

Huit civils tués
par des hommes
armés en Egypte

L'armée
nigériane libère

61 personnes
détenues par
Boko Haram

Coup de filet
contre un réseau
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en Norvège
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